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Notre armée la mieux 
équipée de l’Europe 


OWEN SOUND. Ont.—Dans l'opinion du nouveau ministre de la 
Défense, le général A. G. L. McNaughton, l'armée canadienne est | 
| la mieux équipée qu'il y ait présentement en Europe. 
| Le ministre a fait cette déclaration dans une assemblée poli- 


| On voit sur cette photo les débris de l’avion passager qui s'est écrasé récemment près de Bur- 
bank, Californie, L'avion faisait le trajet entre New-York et Phoenix. On ignore la cause de l'accident, 


révolution communiste 


| PARIS — Maurice Thorez se- 
crétaire-général du parti commu- 
niste français, a dit ces jours 
derniers que tôt ou tard, la Fran- 
ce et l'Amérique du Nord seront 
le théâtre de soulèvements so- 
ciaux semblables à celui qui, ily a 


Thorez prépare la 
| 


revenus pour 


PRIX: CINQ SOUS 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Les évêques veulent plus de 


l’agriculteur 


| 

| 

| 

| TORONTO--Un tiers de la population du Canada vit de la terre 
| mais “ne touche pas sa juste part du revenu national”, déclare un 
| passage d'une lettre pastorale lue dans la plupart des églises ca- 


tholiques de l'Ontario, dimanche 


La lettre annonce des plans, arrêtés par '’Eglise, pour encoura- 


ger les cultivateurs à intéresser 
les jeunes gens dans l'industrie , devrait être favorisée et encou- 
agricole comme profession, sur- | ragée. 
tout les anciens combattants, et} “es syndicats coopératifs de- 
pour accorder tout l'appui de! aient leur assurer les avantages 
| l'Eglise on Ontario en vue d'amé- | dont jouissent les grosses entre- 
|liorer le sort temporel, intellec- | prises. Quand ces dernières, mê- 
tuel et spirituel du cultivateur. me aujourd'hui, sont capables 
Le message porte la signature | d'une plus forte production, o4 
des archevêques de Kingston et} devrait pouvoir ajuster les cone 
de Toronto et des évêques de Lon- | trats ouvriers de façon à favori- 


| don, du Sault-Sainte-Marie, de | ser la propriété collective." 

| Hamilton, d'Alexandria et de| La lettre déplore “l'impossibili- 

| Peterborough. | té dans laquelle se trouvent nom- 
La lettre pastorale dit que 20,-| bre de jeunes gens de la eampa- 

|167 personnes de 14 ans et plus|g&ne” qui doivent retarder leur 

travaillent sur 179,188 fermes! Mariage indéfiniment au détri- 

dans la province. ment de nos paroisses rurales”, 


On manque de 
papier en France 


PARIS -- Par suite de la di- 
sette de papier à journal, les 
journaux de Paris ont paru, ces 
jours derniers, sur une demie 
feuille imprimée en petits ca- 
ractères et ne portant aucune 
annonce. La réduction a été an- 
noncée par le Syndicat de la 
Presse française qui a critiqué le 


“La ferme et la résidence ru-| 
rale sont en mesure de fournir un 
niveau rate bien supérieur, 
dans le"Vrai sens du mot, que ce- | 
lui dont jouit le salarié moyen de | 
la ville,” ajoute la lettre pasto- | 
rale, 

La lettre accorde tout son appui 
et son encouragement aux coopé- 
ratives et aux sociétés de crédit 
qui reposent vraiment sur “une 
base saine et chrétienne”. À ce 
sujet, les évêques ont inséré les 


OWEN SOUND — Le ministre | 
1 


trente ans, a transformé la Rus- 


passages suivants d'une encyclj- 
que de Pie XII: : 


gouvernement pour avoir autori- 
sé deux nouveaux quotidiens, 


rotestations du gouvernement polonais de Londres. La France est déterminée 
à jouer un rôle de premier plan. Les Allemands veulent combattre jus- 
qu'à la fin. Les débarquements américains à Luzon sont importants. 
L | 
par André LAFLECHE 
[Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote’’] 

OTTAWA-—Le discours traditionnel du président des Etats-Unis a tant soit peu con- 
ibué à atténuer, temporairement du moins, les dissensions intestines entre les grandes 
itions alliées. 

M. Roosevelt a réaffirmé sa détermination personnelle de pousser les Etats-Unis à 
rendre leur part de responsabilités dans les affaires européennes. Il a affirmé qu'il ne 
ait aucunement satisfait par des réglements temporaires des situations difficiles créées 
ir la libération des peuples de l’Europe. 

PRE OS ET ie PU 
début d'une organisation de e e 
üx qui s'en tiendra aux grands |], P p pp 11 
‘incipes de Dumbarton Oaks. e a e ra L x 
En ce qui concerne la sécurité | i d 1 lit 
fire de prete et ru @S devoirs de l’élite 
firmatif encore. Le monde ne| 
it pas revénir en arrière, dit- CITE VATICANE-—Au cours d'une audience spéciale accordée 
et s'exposer à la domination de | à la noblesse romaine, Sa Sainteté Pie XII a dit que toute tentative 
vuvoirs politiques  intransi-| de retour vers le passé serait vaine et stérile parce que “le monde 
tants. 
Il a admis cependant que le de 
onde étant imparfait il ne fal- sarl | 
it pas croire au règlement des| Le Saint-Père a déclaré que la McNaughton 
‘andes causes comme par magie | reconstruction de la civilisation restera ministre 
» peuple peut seul résoudre les 
“oblèmes de l'heure. La Charte|tour vers le passé. Les hommes | 
: l'Atlantique doit être la véri-| de profession et les autres ont|de la Défense nationale, le gé- 
ble signification des grands 
‘incipes vers lesquels tendra le 
onde de demain. Les Etats-Unis 
hésiteront pas à se servir de 
ute leur influence afin de réali- 
Tr les principes de la Charte en 
itant que la chose est humaine- 
ent possible. 
M. Roosevelt déplore les ré- 
mtes rumeurs et critiques lan- 
‘es par les journaux des nations 
liées. I1 voit là l'influence alle- 
ande qui joue un rôle de per- 
srsion intérieure néfaste à la 
sursuite victorieuse de la guerre. 
{Suite à la huitième page] 


La Russie est encore 
nise en cause 


Du quartier suprême aïlié, Paris—La satisfaction alliée devant 
offensive d'hiver russe est teintée de regret parce que la stratégie 
ttuelle des Alliés en Europe n'est pas coordonnée de façon à pot. 
tr simultanément des coups à l'Allemagne par l’est et par l'ouest. | 

L'offensive de l'armée rouge empêche les Allemands de faire | 


des devoirs spéciaux envers la! néral McNaughton, a déclaré! 


société, fit remarquer le Pape,|que, quel que soit le résultat de 
| qui ajouta que la noblesse a aussi| l'élection complémentaire du 5 
| ses obligations sociales, surtout à | février dans Grey-Nord, il res- 
|et de la Civilisation, |me ministre de la Défense, 

Le Pontife répondait au prince | “J'ai ns la main à la charrue 
Colonna, qui avait présenté les et j'ai l'intention de m'acquitter 


hommages et les voeux de la no- ; 
blesse de Rome. Le prince avait | lelles. C'est mon devoir et je 


loué le succès de la croisade de! Veux l’accomplir”, dit-il 
| charité du Pape et dit que la nou- 

velle année était très significati-| Civils tués par 

ie depuis que la Ville Eternelle [es bombes volantes 


avait été libérée, 

LONDRES -- Le ministre an- 
glais de la Sécurité civile an- 
nonce que les bombes volantes 
{ont tué récemment un grand 
nombre de civils en Angleterre 
mais il n'a pas fourni de chif- 
‘fres précis. 

La liste des victimes des bom- 
bes volantes au mois de dé- 
cembre comprend 367 morts et 
857 blessés. Ces chiffres portent 
le total des pertes de l’année à 


ne grande poussée au front ni morts et 21,984 blessés. 


est, mais il est évident que le 
eich n’a pas encore été réelle- 
‘ent obligé de faire la guerre sur 
eux fronts, et qu'en fait il ne 
vre qu'une guerre à la fois. 


Le manque de coordination des 
‘fensives anglo-américaines et 
isses figurera sans doute au pro- 
-amme de la prochaine confé. 
mce Roosevelt - Churchill - Sta- 
ne. 

Apparemment, notre haut com- 
iandement n'a pas été averti 
>écifiguement de l'ouverture im- 
ünente d'une offensive au front 
it, 

Une accalmie comparative au 
"ont russe a coïncidé avec la pé- 
ode où l'Allemagne subissait le 
lus de dommages au front ouest. 
t maintenant, les Russes sont à 
‘ffensive alors qu'à toutes fins 
ratiques les Alliés occidentaux 
mt sur là défensive. 


Offensive frustrée 


La contre-offensive allemande 
frustré le projet anglo-améri- 
tin d'une offensive d'hiver, Mais 
‘ême si ce projet avait été exé- 
ité tel que convenu, 
isse aurait suivi, à un mois d'in- 
trvalle, ce qui aurait permis aux 
llemands de préparer leurs dé- 
inses. 

Alors que tous les observateurs 
xonnaissent que 


18,000 capti fs 
lepuis le 16 dec. 


LONDRES-Les armées alliées 


st fait 37,489 prisonniers depuis | 
ie le feld-maréchal von Rund-| 


edt a lance son offensive d’hi- 


l'attaque | 


les Alliés de! 


| l'ouest et les Russes peuvent é-| Eu 


|craser l'Allemagne comme dans| 
un étau, on se demande plus que 
jamais pourquoi il faut aux Na- 
tions Unies aussi longtemps pour | 
| réaliser un effort commun contre 
un ennemi commun, 


La session albertaine 
s'ouvrira le 22 février 


EDMONTON-—-Le premier mi- 
nistre intérimaire W. A. Fallow 
| a annoncé que la session de la 10e 
| Législature de !’Alberta s'ouvrira 
gR Île 22 février. Les arrêtés minis- 

Politique des | tériels décidant de cette date fu- 
| Indépendants du Québec | rent adoptés le 12 janvier dernier. 
| La première chose dont on s’oc- 
| QUEBEC “Nous sommes | cupera sera la réélection à la pré- 
appelés à punir un homme quilsidence de la Chambre du ré- 
a trahi ses engagements. Et cet | 
| homme n'est nul autre que Mac- | ditiste de Little Bow. 
| kenzie King. Lors des prochaines] La 10e Législature comprendra 
| élections générales  fédérales,| 60 membres au lieu de 57, puis- 

nous n'en aurons pas d'autres à | que trois membres représentant 
| juger que le parti libéral. Celles militaires en service au loin 

dernier, aux élections générales x au L 
| fédérales de 1940, s’est fait élire | des 49 circonscriptions électorales 


ous de fausses représentations”. | de la province, Le résultat du vo- 
me " “ .|te militaire est attendu le 27 jan- 
| Voilà ce que déclarait samedi 


vier 
| dernier, M. Wilfrid Lacroix, dé-| ic; la positi : 
position des partis dans 
puté du comté de Québec-Mont-|}, Législature: Crédit social, 51: 
| morency, à l'occasion de l'inaugu- 


indépendants, 3; C.C.F., 2; can- 
| suration officielle, des quartiers didat des vétérans, 1; vacances, 3. 
généraux du groupement des ‘ 


Indépendants, 


| & 


| 


Manque de s 


Le meilleur film 
fut “Going My Way‘ 


NEW-YORK-_Le journal quo-| 
tidien Film, organisateur d’un! MONTREAL — M. Victor Sou- 
vote annuel parmi les critiques! cisse, publiciste, était le confé- 
|et les chroniqueurs de la presse | rencier invité à la dernière réu- 
et de la radio, a annoncé que/nion du Club de bonne entente 
|“Going My Way”, 
Bing Crosby tenait le rôle d’un | jeunes et de la Young Men's Sec- 
prêtre chanteur, a été choisi com-|tjon du Montreal Board of Tra- 
ne le 1e l £ £ 
_ le m illeur film de 1944 par | de, Il fut présenté par M. Lucien 
13 VOreurs, 

Ce film, écrit, produit et dirigé | bre cadette, qui souligna que M. 
par Leo MeCarey, a reçu 428 vo-| Soucisse, quoique parlant plus 
tes dans le ballottage des dix| facilement l'anglais que le fran- 
meilleures productions de l'an- | cais, était quand même de “l'é- 


Rome, qui est le centre de la Foi tera dans le gouvernement com- | 


de mes responsabilités ministé- | 


vérend Peter Dawson, député cré- | 


{seront ajoutés aux 57 membres| 


dans lequel! de la Chambre de commerce des! 


| Saulnier, conseiller de la Cham-| 


dans Grey-North, Le général Mc- 
Naughton est candidat libéral à 
l'élection partielle du 5 février. 

Le ministre a dit à ses audi- 
teurs qu'il avait accepté la candi- 
dature libérale dans Grey-Nord 
pour une seule et unique raison: 
| faire son possible afin que notre 
armée d'outre-mer ne manque de 
rien. 

En ces derniers temps, a affr- 
mé le général McNaughton, des 
hommes ont été envoyés par mil- 
liers outre-mér et ils sont prêts 
à prendre leur place au front, 


Le ministre de la Défense a as- 
suré son auditoire que le flot de 
munitions venant de la Grande- 
Bretagne, des Etats-Unis et du 
Canada arrivait maintenant tel 
que désiré. Il a dit qu'il ny a 
jamais eu disette de’ munitions, 
sur le front, mais il a insisté sur 
le fait qu'à la suite des turieux 
combats qui ont suivi l'invasion, 
les réserves ont été dangereuse- 
ment entamées, 

Nous avons accumulé d’autres 
réserves, a dit le ministre, Elles 
sont assez fortes pour permettre 
| d'utiliser tous les obus dont nous 
pourrons avoir besoin pour briser 
le mur de l’ouest avec des appro- 
visionnements plutôt qu'avec des 
hommes, 


|La sentence contre 
Béraud commuée 


PARIS — Le général Charles | 


de Gaulle a commué en l'em- 
prisonnement à perpétuité la 
sentence de mort prononcée con- 
tre le célèbre écrivain et jour- 
naliste français, Henri Béraud, 
trouvé coupable de haute tra- 
hison. D'éminents écrivains, tels 
|que François Mauriac, ont dé- 
noncé la sévérité des juges. 


LONDRES — Le “News Chro- 
|nicle” dit récemment que la 
France a demandé à l'Angle- 
terre et aux Etats-Unis d’auto- 
riser la participation de la Fran- 
ce à la prochaine conférence 
Roosevelt-Churchili-Staline. 


ympathie 


‘envers les Can. franc. 


existe un certain malaise entre 
| Canadiens des deux langues, 
{c'est à Montréal que la situa- 
| tion est. la plus grave. C’est ici 
que le manque d'esprit de coo- 
pération est le plus manquant. 
Un Canadien français sera mieux 


apprécié même à Toronto que! 


dans certains milieux de Mont- 
| réal. 


| 


Premier convoi de 


tique tenue à Owen Sound, Ont, au cours de sa campagne politique 
remqmmteemmmcmermenemennse 


Pas d'alliance avec 
l'opposition 

MONTREAL -- Dans un dis- 
cours qu'il a prononcé sur le ré- 
seau français de Radio-Canada 
vendredi dernier, M. André Lau- 
rendeau a dit que la députation 
du Bloc Populaire-Canadien res- 
tera un groupe distinct et repré- 


les quelque 200,000 électeurs qui 
ont appuyé ses vues. Les dépu- 
tés du Bloc ne concluront pas 
d'alliance, mais ils s'abstiendront 
de toute hostilité systématique. 


r probable 
Silvercruys 


OTTAWA — M. Paternotte de 
la Vaillée sera probablement le 
prochain ambassadeur de Belgi- 
que au Canada, en remplace- 
ment du baron Silvercruys qui 
vient d'être nommé ambassadeur 
de son pays aux Etats-Unis. Ce- 
pendant l'ambassade belge ici 
n'a pas voulu confirmer cette 
nouvelle émanant de sources 
belges. 

M. de la Vaillée est âgé d’une 
cinquantaine d'années. Il a déjà 
à son actif une brillante carriè- 
re dans le service diplomatique 
de son pays. Il était ministre en 


Successeu 


| mande, en 1939, et à l'heure ac- 
| tuelle il représente la Belgique 
ten Turquie. Si l’on en croit la 
|nouvelle de Belgique, M. de la 
Vaillée est considéré comme le 
successeur logique de M. Silver- 
cruys à Ottawa. 


Situation terrible 
à Marseille 


LISBONNE — Un diplomate 
récemment arrivé ici de France 
dit que les ‘“’patriotes de la der- 
nière heure” règlent actuelle- 
ment des comptes personnels à 
Marseille où plus de 600 person- 


nes ont été tuées sur la rue au 


cours des trois derniers mois. I] 
dit que plusieurs des maraudeurs 
sont d'anciens criminels qui por- 
tent au bras le brassard des FFI 
et parcourent librement la ville, 


cains aident les autorités à réta- 
blir la situation, mais que cela se 
fait lentement. Les meurtres et 
les vols sont encore nombreux. 
La rareté des vivres est le prin- 
cipal sujet de conversation à 
Marseille et les femmes doivent 
consacrer au moins six heures 
par jour à la recherche de vivres. 


Mort de Mgr-L. Chartier 


sentera à l’Assemblée législative | 


Pologne durant l'invasion alle-| 


la nuit. Il ajouta que les Améri- | jes membres est plutôt un “fonds | 


sie en un Etat communiste. Il 
ajouta cependant que ce n'est 
pas le temps de soulever la ré- 
volution, mais que c'est plutôt 
|le temps de l'union de tous les 
partis de gauche pour hâter la 
| poursuite de la guerre. Tous, dit- 
il, nous devons lutter contre le 
fascisme. Nous, Français, nous 
devons avoir des armes pour 
aider les Anglais et les Améri- 
cains. 


Ministères fédéraux 
centralisés à Québec 


QUEBEC — Le gouvernement 
fédéral a décidé de centraliser à 
Québec l'administration des af- 
faires de deux nouveaux minis- 
têres, celui de 14 Santé et du 
Bien-Etre social et celui des Af- 
faires des anciens combattants, 
et de construire à cette fin un 
vaste édifice. Telle est la nouvelle 
que M. Louis St-Laurent, minis- 
tre de la Justice et député de 
Québec-Est, a annoncée aux 
journalistes. 


Aux mêmes fins, la possession alors qu'il n'y a pas assez de pas 


de petites propriétés, agricoles, 
commerciales et industrielles, ou 
de petites propriétés dans le do- 
maine des arts ou des métiers, 


Sujets au rappel pour 
service militaire 


OTTAWA-—Le Service sélectif 
national a émis des instructions 
à l'effet général que les hommes 
libérés des Forces armées qui 
n'ont pas fait de service hors du 
Canada seront à l'avenir sujets à 
l'appel pour l'instruction mili- 
taire s'ils appartiennent aux caté- 
gories d'âge et d'état matrimonial 
désignés par les Règlements de 
mobilisation. La nouvelle règle a 
été édictée à la suite de recom- 


mandätions de la part de plu- 


sieurs Commissions de mobilisa- 
tion, du Conseil consutlatif du 
Service sélectif national et des 
discussions entre les trois services 
—Marine, Armée et R.C.AF, 
ainsi que de la part des hauts 
fonctionnaires du Service sélec- 
tif national. 


(Ouverture de 


ici la première séance de la com- 
| mission royale d'enquête sur l'im- 
position de taxes aux coopéra- 
tives, le juge Errol McDougall a 
| souligné que cette enquête ne vise 
à établir aucune règle. quant à 
l'impossibilité d'aucune personne 
ou organisation au Canada. La 
commission veut seulement con- 
naitre la position des coopérati- 
ves devant la loi sur les excédents 
de bénéfices et la position com- 
| parative, quant à la taxation, de 
toute personne engagée dans les 


| avec les coopératives, 
Premier témoin 


| Le premier témoin interrogé 
| par M. E. T. Parker, l'aviseur lé- 
| gal de la commission, fut M. Tho- 
mas Blake, de Vancouver, repré- 
sentant l'association coopérative 
des Grainetiers de la Colombie 
| canadienne. 
| juge McDougall, le témoin Blake 
| réponé que l'argent avancé par 


(La France veut 
des vaisseaux 


WASHINGTON — Des repré- 


! 


ine, en vue d'obtenir, pour la 
|France, de 40 à 50 


plusieurs centaines de marins 


VANCOUVER — En ouvrant, 


affaires en compétition directe | 


Aux questions du! 


sentants français ouvriront des! 
négociations la semaine prochai- | 


“Liberty | 
ships”. La France aurait, dit-on, | 


née, “The Song of Bernadette” | coje nationaliste”. M. P. W. Mc- 
s'est classée deuxième avec 32 
votes, 


?r le 16 décembre dernier 
Depuis le 8 juin, les Alliés ont 


ipturé 844,891 Allemands, Voici | mercia le conférencier. 


répartition des captures par © ——————— ni 
L * 2 . éceptions 

mée pute éepusre  AUEUNE révélation sur Fe 2 AE ar 

pus 2 M. Soucisse rappela toutes les 
es arm r ; 4 é 

Le SJuin 16 6éermbre es secrètes déceptions qu'il a essuyées de- 
américaine 230.911 18.348 LONDRES -— Commentant ‘une | puis 20 ans qu'il cherche à mul- 

pure rs tentative faite à la Chambre des! tiplier des rapprochements rh 
américaine 154,300 13,539 communes, afin de soulever le|tre les groupes les plus influents | 

armée \ voile sur les armes secrètes bri-| parmi les Canadiens de langue 
poses rouié 61.082 tanniqu le premier ministre | anglaise et de langue française. 

arm *} à À we” é ie à | , 
knarioiihé sens dois Vo ton à déclaré que nous Il souligna particulièrement les | autorités 
re armée pPreterons que nos armes secrètes | attitudes méfiantes et souvent 

rançaise 75,242 423 et nos inventions prennent l'en-| hostiles à l'endroit des Cana- 

armée emi par su diens français qu'il a constatées 
“4 4 naine 613 “Les Alle il est vrai,/chez des administrateurs de 
érorereen $. vantent beaucoup la terreur | grandes corporations financières 
‘anadienne 118,553 = mile El : À S : pa 
utés françaises Élu vont exercer, a ajouté le! et industrielles, 
lérvbné avée los | Premier ministre, mais ils agis-| Malai sel 
Britanniques sent ainsi pour conserver hau ï 
st Canadiens 20,000 le moral de leur propre peuple 
Foial pme BH “2% |ployer ces moy 


| Elroy, vice-pésident du club, re- | 


ens désespérés.” Jautres endroits du pays où iimêmes, pour leur pension à Paris. | gne et la France. 


! | qui pourraient être utilisés, si 
|  TROIS-RIVIERES -— Le dio- | elle avait des navires, IL serait 
| |eèse des Trois-Rivières est en |aussi question d'obtenir plusieurs 
| LONDRES — Le premier vais-| deuil de l'un de ses membres du | milliers de wagons à marchan- 
seau-convoi de civils à effectuer | clergé le plus en vue, Mgr Louis! dise. 
{le trajet Londres-Paris depuis 4! Chartier, protonotaire apostok-| 
|ans et 9,mois, a quitté la capitale | que, vicaire général honoraire du | : 
| anglaise ces jours derniers en| diocèse, Mgr Chartier est déce- | M. Gibson remplace 
M. Power 
OTTAWA — M. King a annon- 


| route pour la Ville-Lumière. | dé dimanche soir à 7 heures 30, | 
| à l'hôpital St-Joseph où il était | 

| Le service, effectué sous les| }ospitalisé depuis Noël. 11 avait cé la nomination du ministre du 
| auspices du ministère du Trans- | reçu l’Extrême-Onction le pre- | Revenu M. Gibson au poste de 
[PS ES ee 08 que, © El ur 08 AS, | ministre de l'Air actif, en rem- 
seu! HP Evene | | placement du ministre de la Ma- 
seu:ement trois classes de voya- ” détient 
|geurs de commerce, dont les! Pacte de 20 ans |'Eme, M MacDonald, qui détion 
voyages auront été certifiés par | [ce poste depuis la démission, en 
| le gouvernement, les proches des 
soldats blessés et les militaires. 


civils vers Paris 


l'enquête 


sur les coopératives 


de fidéicommis” qu'un prêt vé- 
ritable. Théoriquement, la coopé- 
rative achète les produits de ses 
membres, afin que les pertes, s’il 
en survient durant telle mau- 
vaise saison, soient réparties en- 
tre eux tous. Ce règlement a 
aussi été établi afin d'assurer 
une réserve de graines de se- 
mence suffisante pour les années 
suivantes. Les prêts sont consen- 
tis aux membres en proportion 
de la qualité et de la quantité des 
[Suite à la huitième page] 


L'ennemi devra quitter 
les ports suédois 


STOCKHOLM — La Goteborg 
Morgonpost a déclaré que l'on a 
ordonné à tous les vaisseaux alle- 
mands de quitter immédiatement 
les ports suédois et de gagner les 
ports allemands les plus proches. 
Un commentateur du bureau des 
affaires extérieures a déclaré 
qu’il n'avait aucune information 
à donner à ce sujet et qu'il était 
porté à douter qu’un tel ordre ait 
| ét donné. On rapporte qu'il n'y 
|a que ‘quelques vaisseaux alle- 
|mands en Suède, 


Armée anglaise 
mise sur pied 

LONDRES — La Grande-Bre- 
| tagne a l'intention d'envoyer ou- 
tre-mer un contingent de mem- 
bres auxiliaires, pour service ter- 


sur les lignes de front, a déclaré 


Guerre, sir James Grigg. 
La plupart de ces militaires se- 


ront envoyés sur le continent, 


ritorial, afin de mettre sur pied 


quelque 250,000 soldats de plus 


aux Communes, le ministre de la 


pier pour les journaux actuels, 


La conférence des 
Itrois à Londres 


LONDRES -— Une manchette 
de la première page de“l'Evening 
News” annonce que la conféren- 
ce tripartie se réunira à Londres, 
sur la foi d'informations de 
Washington. M. Harry Hopkins, 
conseiller du président Roosevelt, 
arriverait bientôt pour prendre 
les dispositions préliminaires, 


bat 


Tué au com 


Le sergent L. Charbonneau, fils 
de Mme M.-A. Charbonneau, au« 
trefois de Gravelbourg, et main 
tenant de St-Boniface, a été tué 
| au combat le 14 décembre, Le 
| soldat Charbonneau était au ser- 
vice du magasin McBride, à Gra- 
velbourg, avant son enrôlement, 
11 entra dans l'armée au mois 
d'avril 1940 et fut envoyé outre 
mer au mois de novembre 1944, 
Sa mère et sa soeur, Mme Clara 
Molyneaux, demeurent à 618, rue 
St-Jean-Baptiste, St-Boniface, 


Violente sortie 
contre Staline 


SALTBURN, Yorkshire, Angle- 
terre — La Russie ‘a poignardé 
la Pologne dans le dos. La Rus- 
sie s'est montrée cruelle dans les 
traitements qu'elle à infligés à 
des centaines de milliers de Po- 
lonais”. 

Ainsi a parlé, au cours d'une 
causerie au Rotary Club, le com- 
mandant Robert T: Bower, dans 
une des plus violentes dénoncia- 
|tions de la politique russe qui 
aient encore été formulées. Le 
commandant Bower est député 
conservateur aux Communes bri+ 
tanniques. 

“Staline est un réaliste dont le 
sang reste froid”, a dit Bower. Il 
|a ajouté que lorsque Staline a 
signé un pacte de non-agression 

avec Hitler en 1939, il n'y était 
| poussé que “par les avantages que 
| la Russie devait en retirer”. 

| “Rien ne peut encore porter à 
croire qu'il a modifié aujourd'- 
| hui sa politique qui puisse lui 
donner du pouvoir, et la Charte 
de l'Atlantique a été mise en 
lambeaux”, a dit le commandant. 
Il a continué ainsi: “Bien que ce 
| soit une constatation pénible, 


dit-il, âjoutant que seulement, les | ROUS devons nous rendre compte 


volontäires devront aller aux In- 
| des, et être envoyés, soit aux) 
| Bermudes, soit à l'ouest de l’A- 


| frique. 


| Tronsfert de 
65 millions en or 


| 


|  BRUXELLES — Le gouverne- | 

LONDRES — Dans les cercles novembre dernier, de l’ancien mi-| ment de Belgique a reçu avis que|à Leyte — Suivant l'amiral sir 
diplomatiques anglais, on révèle  nistre de l'Air, M. G. C. Power. On | la Banque de France a transféré | Bruce Fraser, commandant en 
que des progrès ont été réalisés | se souvient que M. Power a dé-|en or l'équivalent de 6 milliards | chef de la flotte britannique du 


que l'“impérialisme russe sème 
aujourd’hui des germes de bou- 
| leversement en Europe orientale, 
Si on la laisse agir ainsi, je crois 
| qu'il en résultera une autre guer- 
ire présente, dans quelques an- 
nées”, 


| 2 
Des quartiers généraux alliés 


Les voyageurs, tous contrôlés| dans les négociations prélimi- | missionné parce qu'il était oppo- | 500 millions de francs belges (ap-| Pacifique, une puissante escadre 
|avec soin par les autorités fran-| maires en vue de conclure un/sé à l'arrêté ministériel, ayant|proximativement $65,000,000 au| britannique est prête à combat- 


l'vice outre-mer, 


lbelge à New-York. 


M. Soucisse fit remarquer qu'à Caises et britanniques, devront | traité d'assistance mutuelle de | pour effet de recruter 16,000 sol-| taux de l'échange de 1939) au|tre les Japonais dans le Pacifi- 
pas besoin d'em- son avis, et quoi qu'on dise des Prendre leurs précautions, eux-| 20 ans entre la Grande-Breta- | dats parmi la réserve, pour ser-| compte de la Banque nationale’! que et unira bientôt ses efforts 


à la marine américaine, 


* 


85 


occasion 


\ègres furent baptisés récemment dans 
16 prêtres assistaient le curé de cette importante paroisse, 
Durant les 10 dernières années plus de 5,000 personnes furent baptisées à l'église S 


_5,000 BAPTEMES DANS 10 ANS 


Charles Borromée; 3,402 étaient des adultes. 


ER 


Les Canadiens français 


opposés à l'impérialisme 


MONTREAL --L'oppusition dés Canadiens français à la cons- 
cription est un sentiment bien enraciné chez eux et qui exprime 
une pleine et entière loyauté à un seul pays, le Canada, a déclaré 
M. André Laurendeau, chef provincial du Bloc Populaire, dans une 


causerée transmise sur un réseau 
indépendant du réseau de Radio- 
Canada. 

Cette opposition est le résultat 
de leur jugement sur le caractère 
de la guerre, car les Canadiens 


français ne croient pas défendre | 
les intérêts de leur propre pays! 
ni ceux d'une cause idéaliste, mais | 


plutôt les intérêts d'une guerre 
impérialiste qu'ils n'aiment pas, 
car les Canadiens français détes- 
tent l'impérialisme sous toutes 
ses formes, qu'il soit allemand, 
français ou anglais, 

M. Laurendeau, qui parla en 
anglais, ajouta: “Le Bloc en con- 
séquence s'est opposé à la cons- 
cription. Peut-être n'êtes-vous pas 
d'accord avec lui sur cette ques- 


tion, mais je veux que vous com-| vaient jamais entendu parler du|Roosevelt soit considéré comme 


| Donne un 
pain savoureux qui vous 
atfire des compliments 
| UJOURS FIABLE 


L'ENVELOPPE HERMETIQUE 
EN PROTEGE L'ACTIVITE 


/ 


de postes de radin de la province 


pfeniez pourquoi nous avons a- 
dopté cette attitude et que la base 


de notre raisonnement, le prin-| 


cipe sur lequel notre attitude est 
établie, en est un que, sans aucun 
doute, vous partagerez avec en- 
thousiasme, le principe d’un cana- 
dianisme sincère et authentique." 

Il a dit que lors de l'élection 
de 1944, le Bloc Populaire n'avait 
aucun moyen de propager ses 
| idées auprès des électeurs anglais 


| sauf par quelques causeries à la, 


radio, 


“Les journaux anglais, pour 
des raisons qui n'ont rien de mys- 
|térieux, ont agi comme s'ils n’a- 


Bloc, ou ont profité de toutes les 
| occasions de falsifier nos idées, de 
mal interpréter notre politique et 
pour dire que je n'employais pas 
le même langage quand je m'a- 
dressais à un auditoire anglais 
que lorsque je parlais à un/audi- 
| toire français. 


“Cela était faux, mais les gros 
journaux ont continué leur tra- 
vail de désunion et, en dépit de 
| nos efforts, le mal fut fait.” 


La sécheresse 
éprouve 


l'église de S. Charles Borromée, de New 
Mgr Wi:liam 


York; 


R. McCann, à cette 


Roosevelt promet 
d'aider les Grecs 


|  WASHINGTON 

Roosevelt a promis améri- 
vaine dans Ja réhabilitation de la 
Grèce ‘en collaboration avec nos 
All 
| Un communiqué du ministère 
| d'Etat a révélé que cette promesse 
était mentionnée dans un message 
au premier ministre grec, Nicolas 
Plastiras 


l'aide 


iés”. 


Le message a tenu compte des 
promesses de Plastiras que lors- 
que les hostilités seront finies en 
Grèce, “on ne fera pas de repré- 
sailles, mais que ce sera le pré- 
lude de graves décisions, par des 
|moyens démocratiques, sur les 
| questions complexes qui ont con- 


| duit à la guerre civile”. 
M. «Roosevelt 


Î 


| Le message de 
répondait à un 
demandant l'aide des 
dans la reconstruc- 
Grèce. 


|chef grec, 
| Etats-Unis, 
tion de la 


Quoique le message de M, 

un appui à Plastiras, il n'indique 
pas jusqu'à quel point les Etats- 
| Unis fourniront cette aide, en 
| vue de résoudre le problème po- 
| litique international qui s'est éle- 
|vé à la suite de la guerre civile 
| grecque. 


| On croit que le président ne 


! 
fera pas de déclaration détaillée 
avant d'avoir rencontré le pre- 
mier ministre Churchill et le ma- 
| réchal Staline, 


La journée des ‘Curlers” 
fixée au 20 janvier 


IaAssociation manitobaine de 
Curling invite chacun à aider la 


Le président | 


télégramme du! 


l’Austra 


lie 


campagne de la Croix-Rouge fai- 


CANBERRA, Australie — Plus 
de 2,000,000 de moutons élevés 
pour la production de la laine 
lont péri au cours de la pire sé- 
| cheresse qui se soit produite en 
| Australie depuis la colonisation 
de ce pays par des blancs. 

Quelque 750,000 milles carrés, 
soit un tiers du continent, ont 
Lété tout spécialement éprouvés 
par la sécheresse dans le sud-est. 

D'abondantes pluies s’abattent 
présentement sur la région assé- 
chée, mais ii faudra qu'il pleuve 
sans interruption au moins du- 
rant un mois pour que le ter- 
rain revienne à son état normal. 

Au lieu d'exporter de l'orge, de 
l'avoine et du maïs comme elle 
le fait habituellement, l'Australie 
devra en importer. 

On prévoit une diminution de 
16 pc. de la production de la 
viande. Le revenu des produc- 
teurs de blé sera réduit d'au 
moins $50,000,000 et les produc- 
teurs de laine perdront à cause 
| de cette sécheresse quelque $45,- 
| C00,006. 

Malgré la sécheresse, le premier 
ministre intérimaire, M. Francis 
E. Forde, a déclaré que son pays 
continuera de fournir aux forces 


alliées le plus de vivres possibles. | 


Le samedi 20 


| JOURNEE DE LA CROIX-ROUGE 
| DES ‘’CURLERS" 


janvier 1945 Æ | 


Joignez-vous à votre club de curling local, dans | 
sa campagne pour aider à procurer 10,000 | 
colis de la | 

Croix-Rouge | 

aux prisonniers de guerre 


@e On demende aux organisations dans chaque district || 


} de coopérer avec le comité de ia Croix-Rouge de la 


guerre chaque mois, 


| 

| 

Cette annonce est insérée par Shea's Winnipeg Brewery, Ltd | 
+ As Rx 


MD118 


“Manitoba Curling Association,” et de s'assurer que 
| chaque prisonnier aux mains de l'ennemi recoive un 
colis de la Croix-Rouge adressé aux prisonniers de 


te dans le but d'envoyer des colis 
aux prisonniers de guerre, Les 
| besoins s’accroissent de jour en 
jour, et l'objectif de l'Association 
manitobaine de curling et des 
clurs de curling qui lui sont af- 
filiés, est fixé à 15,000 colis d'une 
valeur de $35,000 pour les prison- 
niers, 


Samedi prochain verra le point 
culminant de la campagne, lors- 
que les clubs de curling locaux 
et d'autres organisations tien- 
dront une soirée pour recueillir 
des fonds pour nos prisonniers 
aux mains des ennemis. 


| On lance un appel à tous les 
groupes, petits ou grands, ou aux 
individus qui désirent aider à 
cette cause. 


Au cours des quatre dernières 
années, les curlers du Manitoba, 
avec l’aide du public en général, 
ont ramassé plus de $90,000 pour 
la Croix-Rouge. L'année dernière, 
l'objectif était d'envoyer 10,000 
colis aux prisonniers de guerre, 
Cette année, comme les besoins 
sont plus grands que jamais, l'ob- 
jectif minimum est de 15,000 co- 


} 
1S, 


Chacun peut faire sa part! Met- 
tez-vous en relation avec votre 
comité local et faites tout en votre 
pouvoir pour que des colis soient 
|envoyés continuellement du Ca- 

nada aux prisonniers qui ont tant 


sacrifié pour nous. 


VOTRE 
PROTECTION 


Egalement 
ASSURANCES POUR AUTOS 


ET SUR LES RISQUES 
CONTRAT-GARANTIE 


Pour tout renseignement, 
consultez 


CARL FRANKE 


* Assurance generale 


701, Edifice Confederotion Life 
Téléphone 95 090 
Represertant 
THE BAITISH EMPIRE ASSURANCE C0. 


Winnipeg 


Au Cercle Onvrier 


A Bas les Quilles! 


Ligue de Dix Quilles 


SECTION “A” 

Position des équipes 
Asselin Bros 1 
North Star Oil 1 
Toupin Lumber 1 
Brabant Bros 
Marion & Co. 
Star Storage 
Cusson Lumber 
Crescent Taxi 
Cercle Ouvrier 
St, Bon. Hardware … 
Couture Motors 
Phar, Préfontaine . 


n 


© © © O9 1 1 1 de à de 
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Hauts scores — L. Monchamp | 
561, J. Bonk 561 (214), J. Asse-| 
lin 541, L. Baker 539 (221), J.| 


Holliday 532, L. Laurénce 526. 

Haute partie d'équipe--Cusson 
Lumber, 896. 

Hautes 3 parties d'équipe— 
| Cusson Lumber, 2454. 

SECTION “B” 

Can. de Naissance . 10 
D'Eschambault 
Tourist Hotel 
fChev. de Colomb 
Club Belge 
Pepsi-Cola 

St. Bon. Creamery 
Wynant Fuel 
Bibeau-Huot dis 
Dominion Oxygen 
Kiewel Brewery 
Dufault Sheet Metal 

Hauts scores —- O, Van Walle- 
ghem 570 (225-203), R. Couture 
562 (238), P. Huot 549 (202), J 
Lavallée 548 (200), J. Collins 546, 
P. St-Onge 540 (203), F. Erhart 
537 (217), G. Lee 538, A. Ander- 
son 532, R. Adam 525. 

Haute partie d'équipe-—-Bibeau- 
Huot, 936. 

Hautes 3 parties d'équipe —Bi- 
beau-Huot, 2666. 


Ligue de Cinq Quilles 


SECTION “A” 
Position des équipes 


ol 


CU 


Huot 10 5 
Western Fur a 6 
Lévéque 9 6! 
Audet 9 6 
Nash Taxi 8 7 
Couture Motors 8 7 
Lavallée 7 8 
Gillis & Warrèn 7 8 
Dufault Sheet Metal … 7 8 
Cusson Lumber 7 8 
La Coopérative 6 9 
| Marion DA tt TU 12 

Hautes parties simples-—Rolan- 


322 


de Dufault, 308; Denis Couture, | 


Hautes 3 parties individuelles— | 


R. Dufault, 237-206-308—751; R.| 


Laurin, 276-194-269-—739, 

Haute partie d'équipe — Huot, 
1073. 

Hautes 3 parties d'équipe-—La 


| Coopérative, 1004-1010-886—2900. : 


| SECTION “B” 
Martin Paper 2 

| Athlétiques 

| Midgets . 


Chouinard 
Lions 
City Council se 
St. Bon. Creamery 2 …. 
Martin Paper 3 “ 
Frank McComb . 
Martin Paper 1. 
Hautes parties simples —— Doris 
Savoie, 221; Nick Suarez, 282. 
Hautes 3 parties individuelles— 
R. Blanchette, 164-186-187-—-537; 
202-228-262—692. 
Haute partie d'équipe—Athléti- 
ques, 1016. 
Hautes 3 parties d'équipe— 
Muller, 894-929-875-—2698. 
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A. Jackson, 


Drew se plaint de 


Les pertes de | 


la centralisation 
vers Ottawa 


TORONTO — Le premier mi- 
nistre George Drew a dit samedi 
dernier “qu'il y a un mouvement 
bien défini de centralisation de 
l'autorité législative à Ottawa par 
une infiltration progressive et 
persistante qui ne donnera aux 
| provinces aucun choix sauf d'a- 
lbandonner leurs droits sous la 
pression financière après la guer- 
re”, 

Le colonel Drew parlait à la 
{séance de clôture de la réunion 
annuelle de l'association conser- 
vative-progressiste de l'Ontario. 

Le premier ministre a souligné 
de nouveau le “besoin” d'une con- 
férence fédérale-provinciale, dé- 
clarant qu'il “existera une situa- 
tion chaotique à moins que l'on 
fasse des ententes qui posent la 
base d'un rajustement des juri- 
dictions fiscales et surtout de 
gouverne pour les projets d'a- 
près-guerre”. de 

“Dans le but de faire la guerre 
avec efficacité, toutes "les provin- 
ces ont 2bandonné certains de 
leurs droits dans le domaine des 
taxes pour la durée de la guerre”, 
a dit M. Drew. 

M. Gordon Graydon, chef con- 
servateur-progressiste à la 
Chambre des communes, qui a 
parlé devant les jeunes conser- 
vateurs-progressistes plus tôt 
dans la journée, a dit que l'enjeu 
dans l'élection complémentaire 
du 5 février est de savoir si nous 
aurons “moins que la guerre to- 
tale ou la guerre totale”. 

Il a dit que le candidat conser- 
vateur-progressiste, M. W. Gar- 
field Case, d'Owen Sound, pré- 
sentement, “est bien en avant” de 
ses deux adversaires, le ministre 
de la Défense McNaughton, can- 


didat libéral, et le vice-maréchai | 


de l'Air Earl Godfrey, candidat 
CCF. 
Les délégués ont reitéré leur 


confiance en Jon E;acken. 
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RADIO FRANÇAISE 


Emissions françaises et bilingues pour ls semaine du 
21 au 27 janvier 1945. 


CEX, Wotrous. Sask. 
(540 nes) 


SAMEDI 20 JANV. 

1020--Les Vartêtés fran- 
es 

1215 Radio- Journal 

$20-La Bonne Chan- 
son 

1006—je. lon chante 

11230-Entrée des Artis- 
tes 


PIMANCHE 21 JANV 

1030— Notre français sur 
le vif 

10. 45—Causerte 

6 00—Sérénade pour 
cordes. 

1100—Forum de l'Heure 
Dominicaie. 


LUNDI 22 JAN. 
1 15—Radio-journal l 
430-—La Fiancée du 

Commando. 
4A45--Un Homme et son 


péché 


637-—-Mouvelles. 


MARDI 23 JANV. 

1 15—Radio-journal 

4%0-—La Chanson franc 

445—Un Homme et son 
péché 

68.37-Nouvelles 

MERCREDI 24 JANV. 

1 15—Radio-joufnal 
430-—La Fiancée du 
Commando. 
445-—-Un Homme et son 

péché 
6.37-—Nouvelles 
JEUDI 25 JANV. 
1.15—Radio-journal 
430-—-La Chanson franç 
445—Un Iumme et son 
péché 
600—Le Quatuor 
Alouette 
6.37-—Nouvelles 
VENDREDI 28 JANV. 
115—Radio-journal 
430-—La Fiancée du 
Commando 
445—Un Homme et son 
péché 
8.37—Nouvelles, 


CBFY, Verchères, P.Q. 
(Ondes courtes) 


SAMEDRI 20 JANV. 
i1.00—Musique 
11.30—Nouvelles. 
1135—Le réveil rural. 
11 59—Signal-horaire. 
P.M 
1200—Les Alouettes 
Eveready 
12.15—Radio-journai 
12.30—La revue des heb- 
domadaires. 
12.45—Intermède. 
1.00—Opéra 
4.00—Concert du samedi 
4.45— Musique. 
5.00—Musique. 
5.15—Radio-journal. 
25—Causerie 
30—Intermède, 


o 
5 
5.45—Chronique 
sportive 


600--Le Questionnaire 
de la jeunesse 
6.30—En marge de l'ac- | 
tualité | 
6.45—L'Heure 
Dominicale 
700—La Semaine de la 
Famille. 
730—Sur le qui-vive, | 
8.00—Radio-journal. | 
8.05—Hockey. 
9.30—Orchestre. 
10.00—Musique 
1015—Musique, danse. 
10.28— Nouvelles. 
10.30— Musique. 
11.60— Nouvelles. 


DIMANCHE ?1 JANV, 
11.00— Musique. 
11.30—Notre français 
sur le vif. 
1145—On veut savoir. 
11.59—Signal-horaire. 
12.00—Musidque. 
12.15—Radio-journal. 
12.25—Intermède. 
12.30—Le théâtre de 
Radio-Collège. 
115—Une fable de La 
Fontaine. 
1.30—Etudes bibliques. | 
200—Music Hall. 
2.30—Chefs-d oeuvre de 
la musique. 
3.30-Causerie, 
3.45—Airs d'opéras, 
4.00—J.a boite aux 
questions 
430—Entrée des 
artistes 
5.00—Chronique de 
France. 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Musique 
5.45—Chansonnettes 
6.00—Sérénade pour 


B00—Les opiniâètres 
5H Musique tarniuêre 
9 M Radic-tournai 
915-Cauterie 
83%0-Orchestre à 
cordes 
10 06 Musique 
1015-Musique de danse 


1055 Interméède 
11.00—Radio-journal. 


LUNDI 22 JANV. 
iliW—seunesse dorée. 
111 uelles nouvelles? 
11 30— Nouvelles 
1135—Le réveil rural 
1159-Signal-horaire 
1200—Rue principale. 
1215—Radio-tournal 
1230-Vers le soleil 


(1245-Les Liptonaires 


100-Musique polonaise 
1.15-Intermède 
130—La Femme, 
aujourd'hui 
145-Chansonnettes. 
2.00--Music-hall. 
230—-Nouvelles. 
233--Chefs-d'oeuvre. 
3 30—Radio-Collège. 
3.45-Radio-Collège 
4.00--Radio-Collège 
4.30--I1 était une fois 
445-Les cotes de la 
bourse 
500—A Radio-Canada. 
$.15—Radio journai 
530-—Revue de l'actua- 
lité 
545-Musique légère 
600—Un Homme et son 
péché 
6.15— "Métropole". 
630—Les Soirées cana- 
diennes 
645-La Fiancée du 
Commando 
700-Club musical 
730-—-Le choc des idées 
800-—Piano 
8.30-Les Chanteurs 
georgiens 
8.00—Rartio-journal 
9.15-Carrières indus- 
trielles 
930—François Rozet 
10.00—Musique de danse 
10 15— Musique 
10 28— Nouvelles 
1030— ‘"Sualudos Amigos‘ 
10 55—Intermède. 
11.00—Nnuvelles. 


MARDI 23 JANV. 
1190—Jeunesse dorée 
11.15—Quelles nouvelles? 
11.30— Nouvelles 
1135—Le Réveil rural. 
11.59—Signal-horaire 
12.00—Rue principale. 
12.15—Radio-journal 
1230—Vers le soleil. 
1245—Les Liptonaires. 
100—Colette et Roland 
1.15—-Intermède. 
130—La Femme, 
aujourd'hui, 
200—Music-hall. 
2.30—Nouvellés 
233—Chefs-d'oeuvre de 
la musique 
3.30—Radio-Collège. 
3.45—Radio-Collège 
400—L'heure du thé 
430—Les amis de l'art. 
445—Les cotes de la 
bourse 
500—A Radio-Canada 
$.15—Radio-Journai 
530—Revue de l'actua- 
lité. 
5.45—Musique 
600—Un homme et son 
péché 
6.15—‘' Métropole”. 
6.30—Tommy Duchesne 
et ses Chevaliers 
du Folklore. 
8.45—Fantaisie musicale 
7.00—Les secrets du Dr 
Morhanges. 
730—La Mine d'or 


| 800—Orchestre sym- 


honique de Tor. 


| 9.00—Radio. lournal 


9.15—Causerie. 

9.30—Actualités univer- 
sitaires 

10 00—Musique. 

10.15 -Musique. 

10.28— Nouvelles. 

10.30—Metropolitan 
Opera. 

10.55—Intermède, 

11.00—Nouvelles. 


MERCREDI 24 JANV. 


11.00—Jeunesse dorée. 
1115—Quelles nouvelles? 
11.30— Nouvelles 
11.35—Le réveil rural, 
11.59—Signal-horaire. 
1200—Rue principale. 
12.15—Radio-journal 
1230— Vers le soleil. 


130-Radio-Collège 
345-Le Courrier 
Radis-Collège 
400—L'heure du thé 
4230-11 était une fois 
445-Cotes de la 
Bourse 
500 A Radio-Canata 
5.15-—-Radio-journal 
S30-Revue de l'actua- 


de 


pecne 
6.15—" Métropole”. 
630-—Les Soirées 
diennes 
645—La Fiancée 
00Coupable eu non 
30— Ma chanson 
B.00—Radio-théâtre. 
8 00—Radio-lournai. 
9 15—Causerie 
930-Chefs-d'oeuvre du 
piano 
10 00— Musique. 
10.15-— Musique 
1028— Nouvelles. 
10 30— Orchestre 
10 55—Interméde. 
11 00— Nouvelles. 


JEUDI 25 JANV, 


1100-Jeunesse dorée 
1115—Quelles nouvelles? 
11.30— Nouvelles. 
1135—Le réveil rural 
11 58-Signal-horaire 
1200—Rue principale. 
1215—Radio-journal. 
1230 Vers le soleil 
1245-Les Liptonaires 
100—Colette et Roland 
1.15—Intermède 
130-—La Femme 
aujourd'hui 
145-Chansonnettes. 
2.00— Music-hail 
2.30—Radio-journal 
233-—Les plus beaux 
disques 
330— Radio-Collège 
400—Radio-Collège 
4.15—Radio-Collège. 
4.30—Récital 
445—Cotes de la 
Bourse 
500—A Radio-Canada. 
515—Radio-journal 
5.30—Revue de l'actua- 


Ccana- 


545-Musique légère. 
5.55—Causerie 
600—Un homme et son 
péché. 
6.15— Métropole 
6.30—Tommy Duchésne 
et ses Chevaliers 
du folklore. 
65-—Fantaisie musicale 
700—Quatuor Alouette. 
730—Le mot s'il vous 
plaît. 
R00—Radio-Carabin. 
9.00—Radio-iournal. 
| 9.15-Causerie 
| 9.30—A communiquer 
10.00—-Orchestre, danse 
| 10.15—Musique. 
|10.28—Nouvelles. 
10.30—Musique. 
1115— Nouvelles. 


| VENDREDI 26 JANV 
| 


1100-—Jeunesse dôrée 
11.15-Quelles nouvelles? 
1130 Nouvelles. 
1135—Le réveil rural. 
1159—Signal-horaire 
1200—Rue principale. 
1215—Radio-journal. 
12.30— Vers le soleil 
12.45—Les Liptonaires 
100—Le Moulin de 
Chanson 
1.15—Intermède. 
130—La Femme, 
aujourd'hui, 
2 00—Music-hall. 
2.30— Nouvelles. 
233—Les plus beaux 
disques. 
3.30—Radio-Coilège. 
4.00—Radio-Collège. 
4.30—1I1 était une fois, 
4.45—Cotes de la 
Bourse 
5.00-—A Radio-Canada, 
ce soir, 
5.10—Chronique mili- 
taire. 
5.15—Radio-journal. 
5.30—Revue de l'actua- 
lité 


| 5.45-Musique légère. 
6.00—Un homme et son 
péché. 
6.15—Métropole. 
6.30—Les soirées cana- 
diennes. 
6.45—La Fiancée du 
Commando 
7.00—Joe Badeloque. 
7.30—Félix Leclerc. 
800—L'heure de la 


1245-.Les Liptonaires. valse 
100—Le Moulin de is 8.30—Emission politique 
chanson 9 00—Radio-journal. 
1.15—Intermède. 9.15—Radio-parents, 
130—La Femme, 9.45—Récital 


cordes. aujou 
6.30—Les gars de la 

Marine 2.00—Music 
7.00— Actualités 2.30—Radio 

canadiennes. 233—Chefs 
71.30—Le Trio iyrique. | 


| 1.45—Chansonnettes. 


la musique. 


10.00 Musique. 
1015—Musique 


rd'hut 


“hall. 10.28—Nouvelles. 
-journal. 10.30—Mélodies 
-d'oeuvre de 10.55—Intermède. 


| 11 00—Nouvelles. 


"Empire 


s'élèvent à 1,943,554 hommes 


LONDRES-—Le premier minis- 
tre Churchill a révélé à la Cham- 
bre des communes que les pertes 
de l'Empire britannique depuis 
le début de la guerre au mois de 
septembre 1939, au 30 novembre 
dernier, se chiffrent à 1,043,554 
et que le Royaume-Uni a le nom- 
bre le plus élevé, 635,107. Les 
pertes subies par les Dominions 
sont les suivantes: Canada, 78,- 
985; Australie, 84,861; Nouvelle- 
Zélande, 34,115; Afrique du Sud, 
28,943. 

Les pertes des Indes se chif- 
frent à 152,597, a ajouté le pre- 
mier ministre, et celles des colo- 
nies à 28,946, . 


tués 

Royaume-Uni 199,497 
Canada 28,040 
AUTOS... dote 18,015 
Nouvelle-Zélande ……, 8,219 
Afrique du Sud 5,783 
PR CLS 17,415 
Autres colonies 4,493 

Total 282,162 


La menace des 
sous-marins nazis 


OTTAWA M. MacDonald, 
ministre de la Marine, a déclaré 
au cours d'une entrevue, la se- 
maine dernière, que les sous- 
marins allemands avaient été 
plus actifs dans l'Atlantique, ces 
dernières semaines, ajoutant ce- 
pendant qu'ils sont loin d'être 
aussi actifs qu'au début de la 


guerre. Le ministre revient d'une 


tournée dans nos chantiers ma- 
ritimes. 


Il est possible, dit-il, que les 


Allemands soient capables de 
trouver des moyens de lancer des 
bombes volantes de sous-marins 
de surface sur des cibles améri- 


Sur ce total, 282,162 ont été 
tués, 286,374 ont été blessés, 
294,438 ont été faits prisonniers 
et 80,580 sont pertés disparus. 


Ce total ne comprend pas les 
morts naturelles, les pertes ci- 
viles, ou celles de la marine mar- 
chande., Ces pertes, en cinq an- 
nées et deux mois de guerre, sont 
comparées à 1,089,919 morts et 


2,400,988 blessés, dans quatre an-| 


nées et trois mois qu'a duré la 
première grande guerre. 


M. Churchill a donné les chif- 
fres suivants sur les pertes to- 
tales, y compris Terre-Neuve, in- 

| corporé au Royaume-Uni: 


blessés disparus prisonniers 
235,205 39,383 161,020 
39,010 4,807 7,128 
34,366 6,913 25,597 
17,115 928 7,153 | 
11,796 599 10,765 
45,224 13,935 76,023 
3,686 14,015 6,752 
386,374 80,580 294,438 


| Faisant des commentaires sur 


|les déclarations de sources nava- | 


|les américaines sur les possibi- 
| ités des bombes volantes, il a dit 
au'il croyait improbable que les 
avions-obus soient lancés de rai- 
ders de surface ou d'avions ame- 
nés par des navires. Il ne s'est 
pas étendu sur ce point, 


M. Turgeon présente 
sa lettre de créance 


BRUXELLES M. W.-F.-A. 
Turgeon, ambassadeur canadien 
en Belgique, a présenté sa lettre 
| de créance au régent de Belgique, 

le prince Charles, mercredi. 


Avant d'être nommé à Bruxel- | 


| les, M. Turgeon était ministre ca- 


vadien en Arseptupe 


Win 


nt AMÉDIATEMEN 
L 


PÉNÈTRE 


Le moe v dans les 
ches, ce à ses 


vapeurs médicamen- 


teuses adoucissantes. 


Pour retirer tous les avantages 
de cette double action PÉNETRANTE- 
STIMULANTE, frictionnez simple- 
ment, au coucher, la gorge, la 
x + et le dos, avec du Vicks 

apoRub. instantanément, le 
VapoRub se met à l'oeuvre—de 
2 façons à la fois, comme indiqué 
ci-dessus—pour apaiser la toux 
bronchique, dissiper la conges- 
tion, soulager l'irritation des 
muscles, et hâter la venue d’un 
sommeil reposant et réparateur. 
Souvent, au réveil, le pire des 
souffrances a disparu. Aussi, ne 


FAITES CECI 


BRONCHITE 


LA TOUX : L'IRRITATION : LA CONGESTION 


Soulagez les souffrances que cause la bronchite, 
par ce moyen à double action— par cette 
médication qui à fait ses preuves, et qui 


nipeg, Man, 19 janvier 1945 


CONTRE LA 


St» 
STIMULE 


la surface de la poitrine 
et du dos, comme un 
cataplasme 


réchauft- 
ant bienfaisant. 


courez pas de risques avec des 
remèdes inconnus—soulagez les 
souffrances que cause ia bron- 
chite, ce soir avec du VapoRub, 
le remède à double action, qui a 
fait ses preuves. 


POUR VOUS SOULAGER PLUS COMPLÈTE- 
MENT— Faites fondre une cuillerée 
de VapoRub dans un bol d'eau 
bouillante. Respirez les vapeurs 
médicamenteuses qui se dégagent. 
Sentez comme elles apaisent fr i- 
tation énervante des bronches ! 


La mobilisation aux E..U. 


devient plus s 


évère 


WASHINGTON-—-On doublera les côntingentéments dés mot 
lisés au cours des premiers six mois de l'année et, en conséquerx 
il devient impérieux d'imposer une législation forçant la natior 
“travailler ou combattre”, ont déclaré la semaine dernière les ch 
de l'armée et de la marine américaines, 
| Le sous-secrétaire à la guerre,X- - — 
Robert P. Patterson, a dit que| shyriers qui ont obtenu un sur 
cest seulement par une législa- et qui changent d'emploi sa 
tion en vertu de laquelle toute | l'approbation du bureau local 
personne valide pourra contri-| /5bilisation pourront être mol 


buer à l'effort de guerre, que nous 
pourrons fournir 900,006 hommes 
aux forces armées et 700,000 ou- 


lisés aussitôt pour l'armée ou 
marine, 


vriers à l'industrie d'ici le 1er| Le comité parlementaire de 
juillet. | politique militaire d'après-guer 

MM. Patterson et Ralph A a décidé de remettre indéfinime 
Bard, sous-secrétaire de la ma | l'étude d'une loi de mobilisati 


rine, ont témoigné devant le co- 
mité militaire de la Chambre des 
Représentants. Ils ont demandé} 
une loi du service national sélec-| 
tif général, mais ont approuvé le! 
bill présenté par le président An- 
drew May (dém, Ky) en vertu 
duquel les hommes de 18 à 45 
ans seraient mobilisés pour l'in- 
dustrie ou la guerre, 

| Le bill May est en fait une me- 
sure de service national pour les 
| hommes de 18 à 45 ans et on le 
préfère sur la colline du Capitol 
à la loi générale de service na- 
tional demandée par le président 


pour le temps de paix. 


Armée française 


de 2,000,000 


PARIS -— On rapporte que 
France a l'intention d'ajout 
1,800,000 hommes à son arm 
en mobilisant les dix classes 
|! jeunes gens de 1934 à 1944. Av 


Îce nombre, il y aura 2,000,000 


Français sous les drapeaux. 


Un accord en principe ñ é 
|conclu par lequel la Grande-Br 
|tagne et les Etats-Unis four“ 


| Roosevelt dans son message auraient les armes, les munitio 


| Congrès. En vertu de ce bill, les}et l'équipement. 


Chronologie de , 


la guerre dans 
les Philippines 


Manille est bombardée pour la 
première fois par les Japonais, 
le 8 décembre 1941. | 

Les Japonais débarquent dans | 
les Philippines, le 10 décembre 
1941. | 
Les Japonais prennent Manille, 
le 2 janvier 1942. | 

Le gén, Dougias MacArthur. | 
layant recu l'ordre de sortir des! 
Philippines, arrive en Australie 
le 17 mars 1942, disant “J'y re- 
tournerai”. 

Bataan est encerclé, le 9 avril 
| 1942, 


La marine japonaise subit de 


1944, dans la première bataille de 
la mer des Philippines, livrée en- 
tre des forces aériennes et nava- 
les, alors que les Américains en- 
| vahissent les Marianne. 


Corregidor tombe le 6 mai 1942. | 


lourdes pertes, les 18 et 19 juin! 


Cartes Professionnelle 
AVOCATS ET NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 
AVOCATS - NOTAIRES 


Droit civil. droit criminel 
Municipalités, prêts. testaments ei 

règlements de successions 
Edifics London & Western Trusts 
Tél. 93 731 348, rue Main, Winnir 


JT. BEAUBIEN, C.R 


AVOCAT ET NOTAIRE 
No. 4, Edifice Banque Canadiennt 
Nationale 
WINNIPEG 
PRATIQUE GENERALE. DU DRO 
Avocat de la Banque Canadienn: 
Nationale et de plusieurs Municipal! 


Laurier-A, Régnier, LL.I 
| Avocat, notaire 


Pratique générale du droit 
| Atustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
| CHAMBRE 31, 460, RUF MA 
| En face de la Banque Canadienne 
Nationale 


TELEPHONE 28 456 


A.-J.-H. DUBUC 


| AVOCA'I et NOTAIRE 


! 
| Les bombardiers lourds atta-|185. MAL, repas  t:Boaite 
quent pour la première fois, le 8| Nationale) 


septembre 1944. D'autres attaques 
des avions des porte-avions sui-| 
vent. 

La flotte japonaise subit son 


deuxième grand désastre dans les | 


eaux des Philippines, les 21 et 26 
|octobre 1944, perdant plusieurs 
|navires de guerre, 


L'ile Marinduque, juste à l'est 
| de Mindoro et au sud de Luçon, 
lest envahie par les Américains, 
{1e 6 janvier 1945, | 

Les Américains débarquent sur | 
Lucon, le 9 janvier 1945, 


Douleurs penibles 
dans le dos 


Nombreuses sont les femmes 
| qui doivent faire elles-mêmes les 
travaux de la maison. Chaque 
jour’ elles doivent se pencher, se 
relever, faire les lits, balayer, 
repasser, coudre, et tout ceci leur 
cause des douleurs pénibles dans 
le dos et les reins. Cependant, 
s'il n'y avait pas faiblesse des 
reins chez elles, 
ga pas de douleurs dans le 
| A08, 
| Les “Doan's Kidney Pills” ai- 
dent à soulager les femmes qui 
souffrent des reins et du dos. 
Ces pilules se vendent dans des 
boites grises, oblongues, avec 
inotre marque de fabrique, une 
{feuille d'érable, sur le papier- 
lenveloppe. N'acceptez pas de 
contre-façon; exigez les ‘Doan's’. 


Prix, 50 sous la boite, 


| 1944, juste au sud de Luçon. 


| Bureau 201 801 


Les Américains débarquent sur | 
| l'ile de Mindoro, le 15 décembre, | 


lles n'éprou-! 


Téléphone 
Rés, 205€ 


Prêts 4 5% et 4 6% Assurance feu et v 
Testaments et successions 


CLIFFORD W. BROCI 


CR,, MA. LL.B. 
AVOCAT PROCUREUR 
| Avocat de la ville de St-Bonifac 
Aviseur légot pour le ‘“’Trades art 
Labor Council’ de Winnipeg 
| 648-650 édifice Sor2rset, Winnip 
Téléphone 25 309 


MEDECINS 


| Dr G.-M. La FLECHE 


| MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 


906, édifice Boyd 
Téléphone 98 658 


Dr E.-J. JARJOUR 
| CHIRURGIEN-DENTISTE 


| 102, Edifice Great West Permanent 
356, RUE MAIN TEL M8 


Winnip 


|  DrE. T. ETSELL 


MÉDECIN - CHIRURGIEN 
MEDECINE CENERALE 
Soins spéciaux: Maladies de reins 
Heures de hureau: 3 h 46h rm 
sur rendez-vous 


502, ÉDIFICE MEDICAL 
Tél—Bureau: 23 243 Res: 


| Si l'on ne repond pas, appelez 
“Doctor s Registry” 42 309 


DR À.-G. DANDENAUL 


MD. FA.CS. 


Chirurgie - Goitre 
Tétéphone 98 648 


Î 


ARTS 
um: 
le 


= Mibura Co. Lid, Toronte, 42 tés Medicsl Arts # Winnip 
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a Liberté : Patriote 


LA LIBERTE LE PATRIOTE DE L'OUEST 
fondée en 1913 . 10 

ime des Franro-Cenadiens | Organe des Prencs-Conoéiens 
du Manitoba. de la Saskatchewan. 


WINNIPEG, MAN. | PAINCE-ALBERT, SASK. 
. Journal hebdomadaire fusionné en 1941 


Publit per la CANADIAN PUBLISHERS LIMITED 
Directeur: L_ LAFRENIERE, O ML 


re 2 : Famao amant 219, avenue MeDermot, Winnipeg, Man 
one. 

sp", 1 l'abonnement d'un an: Canada, 6209; Etats-Unis, 6299; 
Ce correspondance concernant ls rédaction du 

mnir eu plus tard mercredi malin à € h, 20 et être 
c'eur. La Liberté et le Patriote, 619, ave McDermot, 


a C.C.F. et les grandes 
unités scolaires 


: Bulletin du Bureau de publicité du gouvernement 
cial annonçait, dans son édition de décembre dernier, 
nation de huit grandes unités scolaires dans la Sas- 
“wan dans les régions suivantes: Estevan, Meadow 
Radville, Maple Creek, Kindersley, Lanigan, Prince- 
et Turtleford., Le Bulletin ajoutait qu'au début de 
innée, quatorze régions seraient constituées en gran- 
rités scolaires. 
omme on peut le constater, le Ministère de l'Instruc- 
‘ublique entend introduire le nouveau système dans 
la province le plus tôt possible. Ce que nous avions 
devient réalité, La centralisation des districts sco- 
ruraux est en train de s'effectuer. Le ministère fait 
ropagande intense en faveur de la nouvelle formule. 
and partout dans ses communiqués de presse que les 
buables sont favorables à l'innovation. Cependant nous 
; que certaines municipalités protestent contre l'im- 
m du système sans consultation des intéressés. Le fait 
e le ministre de l’Instruction Publique peut imposer 
lontés à ce sujet sans consulter les contribuables, quoi- 
: consultation soit recommandable lorsqu'il y a oppo- 


semble bien qu’en peu de temps nous serons en face 
ait accompli, que nous le voulions ou non. Ï1 importe 
de porter à l'attention de nos commissaires locaux 
1es points des nouveaux amendements à la loi sco- 
L'article 41 de la loi qui régit les grandes unités sco- 
stipule que “dans la grande unité scolaire, le Bureau 
»mmissaires de chaque district scolaire, compris dans 
nde unité, conserve les droits que lui confèrent les sec- 
201 et 204 de l’Acte scolaire de 1940. Or, ces sections 
ait à l'enseignement du français et de la religion à 
» Nous reproduisons le texte de ces deux sections 
ceux qui n'auraient pas une copie de l’Acte scolaire. 
ction 201, paragraphe 2, déclare que “lorsque le Bu- 
l'un district scolaire passe une résolution à cet effet, 
eut enseigner le français, comme partie du curriculum 
re, durant une période n'excédant pas une heure par 
+ cet enseignement doit comprendre la lecture fran- 
la grammaire française et la composition française.” 
ction 202 stipule, au paragraphe (1), qu’‘aucune ins- 
on religieuse ne sera permise, sauf l'exception prévue 
sous, dans les districts scolaires, depuis l'ouverture de 
sse jusqu'à une demi-heure avant la fermeture dans 
s-midi, Après ce temps, cette instruction est permise 
Bureau la désire et l’autorise”. Le paragraphe (2) dé- 
que “le Bureau peut permettre l'ouverture de la classe 
: récitation du Notre Père”, 
‘our que nous puissions exercer efficacement ces quel- 
droits que nous concède la loi scolaire, nous avons be- 
le personnes qui soient capables d'enseigner le français 
i soient catholiques. Or, l’Acte des grandes unités sco- 
prévoit ce cas. De fait l’article 38, paragraphe (8), sti- 
que “si le Bureau local, c'est-à-dire la commission des 
üssaires de petits districts inclus dans la grande unité, 
sire, il peut nommer par résolution une ou plusieurs 
anes pour que le Bureau régional l’emploie comme 
iteur ou institutrice dans le district scolaire”. Quel 
aura cette nomination auprès du Bureau central? L’'ar- 
13 élucide ce point d'interrogation. ‘Si le Bureau d’un 
ct scolaire dans une unité, dit l’article, passe une ré- 
on conforme aux sections 201 et 202 de l’Acte scolaire 
nsmet copie d'une telle résolution au Bureau régional, 
a du devoir de ce Bureau de nommer à cette école un 
astituteurs ou institutrices inclus dans la liste présen- 
ar la commission scolaire dudit district.” L'article a- 
: “Pourvu que cette nomination soit transmise au Bu- 
régional (Bureau de la grande unité) durant le mois 
ai et que l'instituteur ou l'institutrice accepte.” 


loilà la clause protectrice des droits qui nous restent 
ole. Cette clause est la reproduction de celle de l’Al- 
. À nous d'en tirer le meilleur parti dans tous nos dis- 
scolaires qui seront englobés dans de grandes unités. 
cela nous avons besoin, un urgent besoin de commis- 
i d'école vigilants et conscients de leurs responsabilités. 
ublions pas, nos commissaires ont le droit de présenter 
ersonnes qu'ils désirent comme instituteurs et insti- 
‘es au Bureau régional. S'ils accomplissent ce devoir 
1e forme, le Bureau régional devra sanctionner leur 
. Autrement, s'ils ne se soucient pas de choisir leurs 
uteurs ou institutrices, nous pouvons être assurés que 
reau régional nommera des personnes de son choix et 
e seront pas du nôtre, 
-s'heure est grave. Si dans le passé certains commissai- 
nt pu sans trop d'inconvénients sérieux négliger quel- 
uns de leurs devoirs, aujourd’hui, sous la nouvelle for- 

les représentants de nos contribuables ne pourront 
re à leurs obligations sans risquer l'avenir de nos éco- 
ans compromettre l'enseignement français et l’ensei- 
ent religieux, Il faudra à nos commissaires plus de 
mnce et d'énergie que dans le passé. Que les contri- 
les apportent beaucoup de circonspection dans le choix 
1rs représentants, car notre survivance française et re- 
se en est l'enjeu, 

J. V. 

RER AR AR CRE A € ARCS 


celles de cet homme. 
L'échevin Matte aurait ajouté: 


op d'importance à 
Shields 


Zonseil de la Ville de Qué- | pour lui prouver que les Cana- 
ient d'adopter une résolu-|diens français ne sont pas ef- 
riant le gouvernement fé- | frayés.” 

d'interner le soi-disant pas-| 


la pure. 
résolution proposée par d'une façon démesurée le prédi- 
rin Matte dit que le pas-/cant Shields. Leur résolution se- 
hields trouble la paix de!rait plus dans l'ordre si elle était 
"s et qu’il est encore en li-! adressée au Ministère de la San- 
tandis que des hommes pu-|té de la province d'Ontario. Le 
le notre province ont été seul endroit qui conviendrait 
5s dans des camps de con- 
tion pour des déclarations 


up moins dangereuses que 


OU, 


dans le pays en brandissant le 


le Sans vouloir faire la leçon aux! 
hields, ministre baptiste de! membres du Conseil de Québec, | 
il nous semble qu'ils honorent! 


pour le maniaque qui se promène ! 


spectre de la domination catholi-| 


été fait. 


compatriotes de langue anglaise; 
ne prenons pas au sérieux tout 
| imbécile qui se donne la mission 
|de parler en leur rm. Prêtons 
aux Anglo-canadiens assez de lar- 
geur de vue et d'honnéteté pour 
supposer qu'ils ne partagent pas 
les opinions exprimées par des 
hallucinés à qui i! faut souhaiter 


le retour à la santé. 
L, L, 


La religion en Russie 


Pendant des mois toute une 
presse jobarde, s'était attelée à 
canoniser le soviétisme commu- 
niste. 

Les attaques répétées de la 
Pravda et de certains journaux 
officiels russes, contre la papau- 
té montrent maintenant ce qu'il 
faut en penser. 

Récemment le Toronto Daily 
Star publiait une lettre de M. 
J.-F. Boland, qu'il convient d'a- 
jouter au dossier. 

M. Boland écrivait ce qui suit 
au rédacteur en chef u Star: 

“Il y a deux mois a paru dans 
vos colonnes un article où l’on af- 
firmait que l'Union soviétique 
avait apporté un changement 
grâce auquel les religions avaient 
maintenant la liberté du culte. 


marquer qu'un conseil sur les af- 
faires des cultes religieux avait 
été établi: le président de ce con- 
seil est Ivan Vasilievich Polyans- 
ky. Ce dernier a “té interviewé 
récemment par le correspondant 
moscovite du Religious News Ser- 
vice, et il a établi la position de 
l'Union soviétique, dans ses ré- 
ponses aux questions suivantes: 

Q. — Quels arrangements sont 
possibles pour l'éducation reli- 
gieuse chez les jeunes gens et les 
enfants? 

R. — Nos lois ont établi la sé- 
paration de l'Eglise et de l'Etat. 
L'enseignement de la religion 
aux mineurs relèvé uniquement 
des parents et des mineurs eux- 
mêmes. 

Q. — Peut-on donner l'instruc- 
tion religieuse dans une église, 
ou une synagogue ou une mos- 
quée? 

R. — Non. Ce serait contre nos 
lois établies, qui décrètent que le 
temple est donné à la congréga- 
tion pour fins de prières et nulle 
autre”. 

M. Polyansky, président du 
conseil soviétique sur les affaires 
religieuses, doit savoir ce qui en 
est au juste. 

Alexis GAGNON 


: cet article vous faisiez re- | 


Qui veut le désordre? 


— Il est très important que 
l'ordre règne dans les pays li- 
bérés à l'intérieur du front; le 
succès des armes alliées dépend 
pour beaucoup de la sécurité en 
arrière des lignes. Puisque cela 
est vrai, comment ne pas douter 
de la bonne foi de la Russie, qui 
biâme les gouvernements fran- 


mer les mouvements de résis- 
tance? 

Le premier ministre Pierlot, et 
le général de Gaulle ont tous 
deux réussi pour le moment à 
persuader leurs mouvements de 
résistance respectifs à rendre 
leurs armes. En Belgique, cette 
persuasion prit la forme d’un ap- 
pel au commandement suprême 
allié de la part du mouvement 
| de la résistance. Ce commande- 
ment appuya alors le premier mi- 
nistre Pierlot, au point de mena- 
cer le mouvement de la résistan- 
ce de la désarmer nar la force 
au besoin. 

Toutefois, c'est ici que la Rus- 
sie entre en jeu. Par son organe 
officiel, La Pravda, elle a criti- 
qué amèrement la France et la 
Belgique parce aue leurs gouver- 
nements ont fait ce que toutes 
les Nations-Unies, à part la Rus- 
sie, souhaitaient. N'est-ce pas là 

| une invite à la désunion parmi 
les Nations-Unies? 

Pourquoi la Russie s'oppose-t- 
elle au désarmement des groupes 
de résistance? Inutile de deviner; 

| elle a elle-même fourni ses rai- 
sons. Ces bandes étant désar- 
mées, selon la Russie, l'extirpa- 
{tion de l'influence fasciste sera 
retardée. Cette explication a été 
reprise par les communistes de 


Duclos, secrétaire du parti com- 


| munisée de France, qui citant la! 


déclaration faite par le ministre 


0 mn des Affaires étrangères, Georges | 
J'aimerais à rencontrer Shields| Bidault, à savoir, que: “la France | 


passe par une révolution légale” 
désapprouve cette manière de 
voir et dit: “Ce n'est pas la loi 


qui fait les révolutions; ce sont | 


les révolutions qui font les lois” 
Voilà le pourquoi de l'affaire. 
Presque toutes les Nations-Unies 


demandent d'abord la loi et l'or-| 


üre, tandis que les communistes 
eulent le trouble et l'absence de 


Mois jusqu'à temps que certaines 


‘ois révolr* -"naires émergent du 
chaos. “PF! -r dans l'eau trouble 
cem'e êt:2: encore une tactique 


populaire”. 
{AMERICA} 


çais et belges de vouloir désar- | 


| l'Europe, notamment par Jacques | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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Les troupes du Général MacArthur ont réussi à faire un débar- 
quement dans la baie de Lingayen et de là elles se sont rendues 
jusqu'à la rivière Agno. On s'attend à ce que les Japonais défendent 
avec acharnement la région de Stotsenburg et de Mallalos, Ce der- 
nier point stratégique se trouve à 20 milles de Manille, 


Chapais 


Collaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


Après l'Histoire de la province 
de Québec, de Robert Rumilly, la 
maison d'édition Bernard Vali- 
quette (1) entreprend la publica- 
tion des Cours d'histoire du Ca- 
nada, en huit volumes, de sir 
Thomas Chapais. Cet ouvrage 
porte sur la période qui s'étend 
de 1760 à 1867, soit de la conquête 
au pacte de la Confédération, 
Sauf erreur, quatre tomes se 
trouvent déjà en librairie, Les 
autres suivront bientôt. Publiée 
il y a déjà longtemps, de 1919 
à 1924, la série étant épuisée de- 
puis plusieurs années, ne se dé- 
nichait que de temps à autre, 
usagée. La nouvelle édition met 
à la disposition du public les 
cours d'histoire canadienne que 
M. Chapais donna à l’Université 
Laval, Québec, à partir de 1916. 
Thomas Chapais est l'historien du 
régime anglais au Canada. Il pos- 
sède son sujet, pour l’avoir étudié 
avec beaucoup d'attention. On se 
demande toutefois, en certains 
milieux, s'il ne manifeste pas trop 
d'optimisme à propos du rôle et 
de l'influence de l'Angleterre chez 
nous. D'’aucuns trouvent qu'il 
s'accommode trop facilement de 
la conquête et de ses suites, et ils 
ne se génèrent pas de le lui dire. 
Nous n'avons pas à départager ici 
les uns et ies autres. Mais ceux 
qu'’intéressent la méthode histo- 
rique et l’histoire comparée trou- 
veront utile de lire son oeuvre en 
regard, par 2xemple, de celle du 
chanoine Lionel Groulx, profes- 
|seur d'histoire du Canada à l’U- 
niversité de Montréal. Deux per- 
sonnalités, deux façons de voir, 
deux manières, Peut-être l’un a- 
t-il raison, sans que l'autre ait 
tout à fait tort. Mais il appar- 
tiendra au temps de juger. 

* 


Appartenant à l’une des gran- 
|des familles de la région qué- 
| becoise, remarquablement culti- 
|vé, d'une activité prodigieuse 
|malgré son âge, M. Chapais ne 
|cesse de briller dans les lettres, 
|l'éloquence, la politique, depuis 
| plus de soixante ans. Probable- 


| ment est-il au pays le seul homme | 


[à cumuler aujourd'hui les fonc- 
{tions de conseiller législatif, de 
| sénateur et de ministre d'un gou- 
| vernement provincial. Appelé au 
| Conseil législatif en 1892, séna- 
|teur depuis 1920, l’hon. M. Du- 
| plessis ajoutait encore à ces hon- 
|neurs en 1943, en le choisissant 


comme l'un de ses ministres 


| d'Etat. M. Chapais comptait alors| 


|85 ans révolus. Mais ce vieillard 
| resté vigoureux et vert, pour ne 
| pas dire jeune, est encore plein 
| de ressources. I1 naquit à Saint- 
Denis de Kamouraska, le 23 mars 
1858, fils de Jean-Charles Cha- 
pais, l'un des Pères de la Confé- 
dération, et de Georgina Dionne. 
Avant lui, son père avait été mi- 
nistre à quatre reprises et séna- 
|teur. Après ses études au collège 
de  Sainte-Anne-de-la-Pocatière, 
lil s'inscrit en droit, est admis au 
barreau de la province en 1879, 
! à 21 ans. Il n'exerce guère sa pro- 
fession, car 1e lieutenant-gouver- 
neur du temps, l’hon., Théodore 
Robitaille. l'invite presque aussi- 
tôt à devenir son secrétaire par- 
ticulier. De 1884 à 1901, M. Cha- 
lpais assume Ja direction du 
Courrier du Canada. Le 2 avril 
1881, Jean-Charles Taché, 


| (1) Montréal. 


pre- | 


mier rédacteur du journal, lui é- 
crivait: “Sachons aimer la vérité 
et nous passionner pour le bien. 
Moi, je m'en vais, Beaucoup d’au- 
tres lutteurs des bons combats 
vieillissent aussi; c'est à vous, 
jeunes gens, de reprendre la lut- 
te. De toute la génération qui 
pousse et qui compte beaucoup 
de bons et.beaux talents, c'est 
vous qui me donnez le plus d'es- 
poir. Si ma plume valait le prix 
que vous semblez y attacher, et 
que, sur mon lit de mort, j'eusse 
à la passer à quelqu'un je vous 
dirais: Prenez.” M. Chapais la 
prit et la tint dignement. 
* 

Le journalisme conduisit Tho- 
mas Chapais à l’histoire, Il s'en- 
ferma avec les archives poussié- 
reuses et les anciens grimoires. 
Vivant à Québec, il put examiner 
à loisir les vieilles pièces qui s'y 
trouvent conservées dans les pre- 
miers établissements du pays ou 
recueillies par les soins du gou- 
vernement, Avant de s'intéresser 
au régime anglais, il se passionna 
longtemps pour le régime fran- 
çais au Canada, Il en résulta deux 
énormes monvgraphies, proba- 
blement chez nous les mieux 
réussies du genre, sur l’intendant 
Talon et Montcalm, publiées res- 
pectivement en 1904 et 1911. Au 
témoignage des spécialistes, au- 
cun ouvrage n'existe qui vaille 
celui de M. Chapais, sur le der- 
nier défenseur de Québec, Des 
deux monographies, Mgr Camille 
Roy écrit que ce sont “… deux 
études minutieuses, attachantes, 
très larges, de périodes importan- 
tes de l’histoire du régime fran- 
çais. L'auteur s'applique avec un 
soin égal aux détails où paraît sa 
documentatiun précise, et aux 
synthèses où excelle son goût très 
vif des idées générales, et où s’a- 
bandonne avec complaisance son 
talent oratoire.”’ M. Chapais s’in- 
téressa tôt à la politique. On le 
trouve conseiller législatif en 
1892, ministre d'Etat en 1893, pré- 
sident du Conseil en 1895, minis- 
tre de la Colonisation et des Mi- 
nes en 1897. Il reçoit de France 
la rosette de la Légion d'Honneur 
en 1902, devient membre de la 
Société Royale du Canada en 
1903. Il est aussi docteur ès lettres 
de l’Université Laval et comman- 
deur de l'Ordre de Saint-Grégoi- 
re-le-Grend. Il avait épousé en 
1884 Mlle Hectorine Langevin, 
fille de sir Hector Langevin, qui 
|fut secrétaire d'Etat dans le ca- 
binet MacDonald, en 1897. 

L'ILLETTRE,. 
(Reproduction interdite) 


Les pertes britanniques 
en Grèce 

| LONDRES—Le premier minis- 
tre Churchill a révélé à la Cham- 
bre des communes que les pertes 
! britanniques en Grèce, entre le 
13 décembre et le ler janvier, pé- 
| riode qui couvre la majeure par- 
tie de la guerre civile grecque, 
se chiffrent à 2,101, dont 237 ont 
été tués. 

Le premier ministre a cherché 
[à contourner la question sur la 
| situation tendue en Grèce, disant: 
|“Je serais heureux si les mem- 
bres de la Chambre voulaient 


La destruction 


de la Pologne 


est le but des Soviets 


L'hebdomadaire catholique a-}l'abandon de la Pologne par ses | line prétend qu'une Pologne “for 
méricain, le “Tablet”, publié à | alliés accompli, le reste suivrait | te et indépendante” sera recons- 
Brooklyn, N.Y., présente dans un! presque automatiquement. Une truite, mais dans te cas avec une 
numéro récent un article sérieux | situation semblable se réalisa en | administration et un gouverne- 
et caractéristique sur les objec- | 1939, lorsque, après la défaite de | ment choisis parmi des Polonais 
tifs de guerre des communistes | la Pologne, tous les Etats de|vendus à la Russie. Ceci signifie 


et surtout sur le drame qui se 
déroule actuellement dans les 
territoires orientaux de l'Europe 
que la Russie considère comme 
faisant partie de sa “sphère d'in- 
fluence”, Nous reproduisons en 
partie le texte de l'article signé 
par l'Observateur. 
Les objectifs de la Russie 

“Le drame principal de cette 
guerre est le fait qu'il se trouve 
dans le camp alllé des nations 
dont les principes moraux et po- 
litiques et dont les buts de la 
guerre et de la paix sont com- 
plètement différents. En voici un 
exemple: afin de maintenir une 
semblance d'unité parmi les al- 
liés pendant la guerre et puisque 
un compromis est impossible sur 
des questions fondamentales, un 
principe a dû être sacrifié à un 
autre. Et c'est le principe démo- 
cratique qui a cédé au principe 
totalitaire des Soviets, changeant 
ainsi tout l'aspect des objectifs 
de guerre des Alliés. Cette réalité 
tragique avait pu se dissimuler 
dans le domaine académique de 
la politique jusqu'au moment de 
l'invasion de l'Europe. Mais à 
partir de l'entente avec Moscou à 
Téhéran et alors que deux gran- 
des armées ont attaqué l'Alle- 
magne nazie à l'est et à l'ouest, 
les différends qui existent entre 
les démocraties et l'Union des 
Soviets sur les buts de la guerre, 
| sont devenus une réalité dont dé- 
pend la vie des peuples et des na- 
tions, Comme je l'ai déjà répété 
et souligné bien des fois, l'offen- 
sive européenne, tout en étant 
une guerre de libération à l'ouest, 
deviendra une guerre de l'est, à 
moins que l'on agisse à temps 
pour l'en empêcher. 


Mensonges professionnels de 
Moscou 

“Au milieu de cela, toutefois, 
l'évolution politique de la Grande 
Alliance a été marquée par un a- 
bandon croissant des principes 
démocratiques en faveur des 
principes de l'Union des Soviets. 
Cette capitulation graduelle at- 
teignit son apogée avec les ac- 
cords de Moscou et de Téhéran, 
lesquels donnèrent liberté à la 
Russie d'agir selon ses désirs 
envers les nations de l’Europe 
Orientale. La politique des Soviets 
dans l'Europe Orientale, la 
“sphère d'influence” russe, au 
cours de ces dernières années 
est liée à des préparatifs minu- 
tieux que les Soviets ont formés 
pour le moment où les armées s0- 
viétiques se mettraient en mar- 
che à travers l'Europe. L'objectif 
princi»al de cette politique était 
et est toujours la subjugation de 
la Pologne. Bien que masqués par 
des mensonges professionnels à 
propos “d'une Pologne forte et 
indépendante”, et par les excla- 
mations enthousiastes des ma- 
rionnettes polonaises contrôlées 
par Moscou, les vrais buts de l'U- 
nion des Soviets ne changent pas. 
Zis s'appliquent également aux 
Etats Baltes, à la Finlande si elle 
est battue, à la Yougoslavie ac- 
tuellement minée par une guerre 
civile provoquée et soutenue par 
les Soviets. La Pologne en est le 
but principal non seulement par- 
ce que, étant donnée sa situation 
géographique, elle est la soupape 
de sûreté entre l'Europe et la 
Russie, mais aussi parce que son 
cas est si propre et si clair, 

Les Polonais sont abandonnés 

“Les dirigeants russes ont cal- 
culé, et avec raison, qu'une fois 


Les pèlerinages ont 
cessé à Lourdes 


LONDRES — Dans la première 
lettre qu'il écrit depuis la libéra- 
tion M. E. de Beauchamp dit que 
durant chaque heure de l'occu- 
pation, le Rosaire fut récité à la 
Grotte de Lourdes. La vie était 
rendue extrêmement difficile. M. 
de Beauchamp est le chef bran- 
cardier de Lourdes. Il dit que 
plusieurs de ses confrères ne sont 
plus, dont M. Boulet. Les pèle- 
rinages ont cessé à cause du 
marque de transport et de vivres. 

Toutefois, on apprend que le 
premier pèlerinage depuis la li- 
bération vient d'avoir lieu. 


Progrès de l'Eglise 
is à le Nord 


NEW-YORK — L'Eglise catho- 
lique fait de rapides progrès dans 
les régions nordiques le long de la 
| nouvelle route de l'Alaska. C'est 
ce que révèle S. Exc. Mgr J.-L. 
| Coudert, O.MI. vicaire apostoli- 
|que dans les territoires du Yukon, 
| dans un rapport qu'il soumet à 


‘Europe Orientale furent rapide- 
ment occupés. Ces autres nations 
pouvaient nourrir l'espoir de sur- 
vivre tant qu'un vestige de prin- 
cipe serait préservé dans le cas 
| de ia Pologne. C'est pourquoi les 
Soviets décidèrent il y a long- 
temps de détruire la politique 
des démocraties, et par dessus 
tout, la question polonaise. Et ils 
semblent avoir réussi au delà de 
{toutes leurs espérances. Etant 
donnée la situation ainsi qu'elle 
se présente aujourd'hui, les Po- 
lonais sont complètement seuls 
à défendre leur existence. Ils 
sont abandonnés au meurtre avec 
le consentement silencieux ou 
l'opposition faible des états dé- 
mocratiques. La Pologne est une 
| “sphère d'influencé russe” et les 
Soviets peuvent procéder comme 
ils le désirent. Et ce qu'ils dési- 
rent est prouvé par les faits au 
delà de tout argument. 


Le premier- précédent 


“Le premier précédent eut lieu 
lorsque les troupes russes passè- 
rent la frontière polonaise cet hi- 
ver. Cela fut précédé par une dé- 
claration de l'ambassadeur de la 
Kussie au Mexique, M. Oumans- 
ky, comme quoi l'armée rouge 
avait pénétré dans des territoi- 
res vraiment russes. Lorsque, au 
printemps de cette année, l'of- 
fensive continua et que les Rus- 
ses arrachèrent encore quelques 
villes polonaises aux Nazis, on 
les acclama à nouveau comme 
des “libérateurs” sans que per- 
sonne dans les démocraties ne 
s'y opposent. Maintenant le 
champ de bataille principal en- 
tre l'Allemagne et la Russie est 
encore le sol polonais, à nouvéau 
trempé de sang, comme il l'a été 
depuis le début dela guerre. 


Pas d'opposition de la part des 
Alliés 

“Pas un mot n’est prononcé au 

sujet des droits souverains de la 

Pologne à ce territoire, parce que 

suivant sa propre décision qui 
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luna rencontré aucune opposition 


l'Union des Soviets déclare que 
toutes les terres à l'est de la li- 
gne Molotov-Ribbentrop sont ruse 
ses. A l'ouest de cette ligne, Sta- 


non seulement le démembrement 

| de la Pologne après la victoire 
|des Alliés, mais aussi la fin de son 
existence comme nation libre. 


Perfidie de la Russie 


“Le Conseil national soutenu 
par Moscou ne représente per- 
sonne en dehors de quelques 
groupes communistes organisés et 
payés par les Soviets en Polo- 
gne occupée. La population polo- 
naise en entier et l'armée de 
“l'Underground” sont complète- 
|ment loyales au gouvernement 
| égal et au commandement en 
chef des forces armées. Il n'existe 
pas de problème Tito en Pologne, 
Mails précisément ce que les So- 
viets essalent de faire en ce mo- 
ment est de créer un tel problè= 
me artificiellement. Faire accep- 
| ter cette idée est la tâche du pro- 
fesseur Oscar Lange de Chicago 
qui récemment fit une apparition 
à Moscou comme une espèce de 
touriste politique. Le professeur 
Lange, après son retour de la 
Russie, s'est multiplié à donner 
des entrevues à la presse, et à 
écrire des articles dans lesquels 11 
fait la louange de l'amitié excep- 
| tionnelle de Staline pour la Polo- 
| gne, et annonce qu'une guerre ci. 
vile éclatera certainement en Po= 
logne si le gouvernement polo- 
nais légal et “l'Underground" ne 
cèdent pas à la Russie, Ce que 
cela veut dire est que le mythe 
d'un fort mouvement en faveur 
de la Russie, parmi lequel mou- 
vement le Conseil national à 
Moscou est supposé avoir été re- 
cruté, servira comme excuse pour 
le règne de terreur que les So- 
viets s'apprêtent à appliquer à 
la Pologne après qu'ils auront ob- 
tenu le contrôle du pays. C'est 
une déclaration à l'avance que 
tout ce qui arrivera ne sera 
qu'une ‘guerre civile” entre deux 
factions opposées, où les Russes 
seront obligés de rétablir l'ordre, 
Le fait que de telles factions 
n'existent pas, est caché aux 
Américains”, 


La voix de l’Ecosse dans 


le différend 


On nous transmet quelques ex- 
traits d'un discours de sir Patrick 
Dollan, de Glasgow, en Ecosse, 
qui démontrent qu'il y a encore 
en Grande-Bretagne, des politi- 
ciens qui comprennent l'intransi- 
geance des Polonais. 

Voici quelques extraits de son 
discours prononcé dans Ia ville 
industrielle de Kirkcaldy, dans le 
comté de Fife. 

“Ce n’est pas le gouvernement 
polonais qui doit être blâmé du 
fait que l'entente entre les So- 
viets et lui-même ne se réalise 
pas. On a fait comprendre au 
gouvernement, polonais, qu'il doit 
chercher à faire l'entente avec 
le Comité dit de Libération na- 
tionale de Lublin plutôt qu'avec 
les Soviets. Ce Comité, nommé 
par le gouvernement des Soviets, 
est composé de 18 membres, dont 
14 sont des communistes. Le pré- 
sident est un communiste et ci- 
toyen russe, la vice-présidente 
est l'épouse d'un fonctionnaire 
russe et un autre membre du Co- 
mité a été exclu du Parti Popu- 
laire (Paysan). Et c'est avec de 
tels personnages que le gouver- 
nement polonais doit discuter!” 

Personnellement sir Patrick 
est contre toutes décisions dans 
la question polonaise avant la 
terminaison des opérations de 
guerre. Si des modifications des 
frontières doivent avoir lieu, el- 
les doivent être discutées et ac- 
ceptées par les Polonais eux-mê- 
mes comme intéressés et non par 
ies Britanniques, les Russes, les 
Américains ou autres. “A Lublin, 
dit sir Patrick, les officiers de 
l'Armée polonaise de l'Intérieur, 


qui n'ont pas voulu accepter la | 


citoyenneté russe on£ été arrêtés 
et emprisonnés, Tous ceux qui 
cnt protesté contre ce fait ont 
été traités de la même façon. Le 
président du Conseil municipal 
de Lublin a été nommé par les 
Russes et c'est un communiste, 
comme tous les autres membres 
du Conseil municipal”. 

Sir Patrick, qui a avoué avoir 
[#4 prévenu d'être discret, dit 


Nombreux édifices 
de France épargnés 


PARIS — Les monuments de 
Paris ont beaucoup moins souf- 
|fert des Allemands que ceux d’au- 
tres capitales d'Europe. Un rap- 
port sur les monuments français 
a paru ces jours derniers. Le Pa- 
lais-Bourbon a été en partie in- 
cendié, mais d'autres édifices de 
Paris, chers aux touristes, n'ont 


polono-russe 


qu'il prend le risque de parler 
ouvertement parce qu'il croit 
profondément que le peuple bri= 
tannique est capable d'entendre 
la vérité et d'émettre son propre 
jugement, 

“D'aucuns disent que la Pos 
logne doit Ja libération de son 
sol à la Russie, Mais, se demande 
sir Patrick, si la Pologne avait 
accepté, avant la guerre actuelle, 
des propositions allemandes de se 
joindre au pacte anti-russe, 
qu'est-ce qu'il serait advenu de 
la Russie? et de la Grande-Bre- 
tagne? La Pologne n'a pas accep- 
té d'offres de la part des Alle- 
mands pour marcher contre les 
Russes. La Pologne doit être res- 
pectée pour cela et son sort doit 
être réglé conformément aux 
principes de la Charte de l'Ate 
lantique”, ajoute sir Patrick, 


Clause secrète dans 
l'armistice italien 


LONDRES-—La radio de Paris 
déclare qu'un Italien, délégué au 
congrès international socialiste, 
en France, a révélé qu'il existe 
une clause secrète dans l’armis- 
tice italien, par laquelle les Alliés 
“semblent réserver certains 
droits à la royauté”. 

On rapporte que ce délégué, 
connu seulement sous le nom de 
signor Buffoni, a ajouté que le 
parti socialiste a abandonné vo- 
lontairement le gouvernement 
Bonomi à cause de cette clause, 


—— 
Population de 176,386 
âmes à Québec 


QUEBEC -- L'augmentation la 
| plus considérable jamais enre- 
|gistrée dans la population de 
Québec, 7,000 personnes, s'est 
produite au cours de l’année der- 
Inière, d'après les statistiques 
| rendues publiques par le statis- 

vicien de la ville, M. Valère Des- 
jardins. La population de Québec 
est maintenant de 176,386 person- 


mes. 

De ce nombre il y a 162,275 Ca- 
nadiens français, 6,917 Irlandais 
catholiques, 6,142 Anglo-protes- 
tants, 526 Juifs, 355 Grecs et 178 
Chinois. 


Grand débat 


aux Communes 


LONDRES — Un grand débat 
sur la situation militaire aura 
lieu à la Chambre des communes 
les 23 et 24 janvier. Il serait pré- 

| cédé d’une revue générale par le 
premier ministre. C'est ce que 


être assez bons d'attendre la dé- | la Société de la Propagation de la | souffert que de quelques éraflu-| projette le gouvernement, dit la 
clatation que le gouvernement | Foi. On a érigé une chapelle à |res de balles. Le palais de Ver-|Press Association. Celle-ci dit que 
fera au cours du prochain débat.” ! Watson Lake pour les militaires |sailles est intact. La ville de Fran. | Churchill pourrait bien faire une 


La Chambre a applaudi lors- 


bandonner sa décision de “reddi- 
ition sans conditions”, 


et les civils. Plusieurs autres cha- 


|les Indiens qui se sont convertis 
irécemment au catholicisme. 


ce qui a le plus souffert est pro- 


les quartiers ont été atteints, 1es 
3 musées ont été détruits, 


déclaration sur la situation en 


que M. Churchill à refusé d'a. | pelles ont été construites paur | bablemeent celle du Havre: tous| Grèce à la rentrée du Parlement, 


{14 semaine prochaine, après les 
vacances. 


PAGE QUATRE 


SAINT-BONIFACE 


À l'Archevéché 


8. Exc. Mgr l'archevéque-<oad- 
juteur à quitté St-Boniface en 
route pour Montréal et Québec, 
Son Excellence a assisté à la 
réunion des archevèques du Ca- 
nada qui a eu lieu à Québec le 17 


janvier 


Aux dernières nouvelles l'état! 


de Mgr Jubinville était satisfai- 
sant. On recommande aux prières 
du clergé et des fidèles ce prêtre 
qui a rendu des services éminents 
au diocèse, 


A la cathédrale 


Bénédiction des enfants 
Dimanche prochain aura lieu à 
la cathédrale la bénédiction ar.- 
nuelle des enfants 


son-Chapelle. La cérémonie 
lieu à 3 h. 


Radio-St-Boniface 


On va terminer la campagne en | 


faveur de Radio-St-Boniface, Il 
reste encore un bon nombre de 
personnes à voir; plusieurs é- 
taient absentes quand les percep- 
teurs sont passés par les maisons. 
&t-Boniface veut 
objectif de $15,000.00, On est ren- 
du à tout près de $12,000.00. En- 
core un effort! 
Syndies 

Trois paroissiens bien connus 
ent été mis #n nomination par 
ærutin secret. Ce sont MM. Ro- 
land Couture, Henri d'Escharm- 
bault et Henri Painchaud. Les pa- 
roissiens voteront et feront le 


choix d'un de ces trois pour rem-| 


placer M. Omer Pelletier dont 
le terme est achevé, 


Chapelle Ste-Marie 
M. Henri de Moissac, de la rue 
Pilgrim, a été élu syndic, en rem- 


placement de M. J.-E. Mireault, 
dont le terme d'office est expiré. 
DJ L 


11 nous fait plaisir d'apprendre | 


que Mlle Berthe Dubreuil a bien 
voulu accepter la charge d'or- 
ganiste à la chapelle. Nous l'en 
remercions. 

L2 


Dimanche prochain, le 21 jan- 


vier, il y aura à la chapelle, à | 
2 h. 30 de l'après-midi, la céré-| Boniface, le lundi 8 janvier, à 
monlie de la bénédiction des en- l'âge de 63 ans. Née à Fort 
fants. Tous les paroissiens sont Qu'Apnelle, Sask. Mme McDou- 
invités à cette touchante céré- gall vécut au Manitoba pendant 
monie. Les parents sont priés d'y | 59 ans. 


amener leurs enfants, même les 


bébés. C'est une cérémonie spé-|f1s: Roméo, de Mulvihill, Man; 


ciale pour les enfants. 
La secrétaire du Comité. 


J. À. Lanthier & Fils: 


En eneurs de 
PLOMBERIE ET SYSTEME 


DE CHAUFFAGE 

216, AVE TACHE NORWOOD 
Téléphones: 

Bureau: 204004 Rés.: 203 777 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes te matériaux de cons- 
truction, charbon et bois de 
chauffage, etc. etc. 
Ameublements d'églises et boiserte 
fine, etc., etc 


Coin Provencher et Des Meurons 


St-Boniface Téléphone 201 283 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 
H. ASSELIN, Prop, 

Tél: 202 961 


Maintenez-vous en 
bonne santé tout l'hiver! 


Le chant sera | 
exécuté par les élèves de la Mai- 
«| 


atteindre son! 


| Hamel, bénédictin de S.-Benoit 


| survenue en Europe, de Dom Al- 


Communiqué 
du Comité du 


centenaire Riel 


Le Comité du centenaire Riel 
a tenu lundi soir dernier sa der- 


niére assemblée. Ce Comité, for-} | 


mé dans un but déterminé, a dé- 
cidé de se dissoudre. 

Il remercie chaleureusement 
tous ceux qui ont souscrit pour 
les fêtes Riel. Les sommes per-| 
ques se sont élevées à tout près | 
de $500. ($497. pour être exact) .| 
Ces fonds ont été employés pour | 
payer la plaque, pour les impres- 
sions, pour le banquet (fanfare, 
etc), pour le secrétariat. Le Co- 
mité veut aussi remercier tous | 
ceux qui ont pris part aux fêtes: | 
les membres éloignés qui ont fait | 


et G. Cabana, M. le chanoine Lio- | 


nous devrons le texte d'une su- 
perbe conférénce sur Riel, M 
l'abbé D. McDougall qui le remer- 
cia à cette occasion, M. Alexan- 
dre LaRivière qui présida au dé-! 
voilement de la plaque, l'honora- 
ble M. Marcoux qui prit la parole 
le soir du banquet ainsi que M. le 
professeur Lower qui se fit le! 
porte-parole de nos compatriotes | 
de langue anglaise et prononça 


M. et Mme D. Phaneuf, de 167, 


licutenant Phaneuf s'est enrôlé 


nel Groulx, de Montréal, auquel | le 5 août 1942. Il a fait ses études | 
|à l'Ecole Provencher de St-Boni- | beau programme musical qu'il 


face. 


La paroisse St-Eugène 


Concert 
Les enfants de l’école St-Eugè- 
ne donnèrent un joli concert le 
jeudi 21 décembre. La musique 
et les chants étaient bien rendus, 
Les monologues et la saynète é- 
taient intéressants. A la fin, le 


CA LIBERTE ET 


_ Radio-Saint-Boniface 


La souscription dépasse $51.- 
000.00, Au dernier rapport elle 
s'élevait à $50,805.26. Voici où elle 
en est rendue au 15 janvier. La 
Broquerie a ajouté $5675 aux 
$1,800.00 déjà donnés, portant sa 
somme à $185675: le Sacré- 
Coeur en est rendu à $2,478.50, 
soit $22.00 depuis le dernier rap- 
port, Grande-Clairière nous fait 


î 
} e LA 
Comité 

des oeuvres 

| à 
paroissiales 

| La souscription du district no 3, 
sous la direction de Mme N. Jo- 


|lin, aidée de Mlle Leclerc, a rap- 
porté en tout $9305. Lors de la 


la perception dans les centres |rue Bertrand, St-Boriface, Man. | soirée organisée par ce district, 
français; les participants au pro- | viennent d'apprendre que leur |de nombreux prix furent donnés. | 
gramme, notamment Leurs Ex-| fils, le lieutenant Delphis Pha-| Merci aux généreux donateurs et 
cellences Nosseigneurs G. Murray | neui, était arrivé outre-mer, Le|;4% organisatrices 


dévouées. Il 
nous fait plaisir de remercier le 
Cercle Calixa Lavallée pour le 


nous & fait entendre, le soir de 
la partie de cartes, Nous remer- 
cions l'organisateur, M. Marius 
Benoist, pour son dévouement. 
Les gagnants à chaque 5 mains 
furent: Mme J. Lebleu et M. A. 
Lévêque. M. N. Jolin, Mme J. Ré- 
millard, Mme T. Boivin. ler prix 
pour dames: Mme J. Rémillard 
| 1156 points) ; 


- | 
des paroles si courageuses, Nos! et. les danses et les chants | Boivin (146 points), Mme Jos. 


remerciements aussi à M. l'abbé! és bar les petits et les petites, Cadieux (143 points). Prix de 
B. Lavoie, curé de la cathédrale, |; s'exécutérent tour à tour avec | consolation, Mile Augustine Lu- 


au Révérend Père recteur du 
Collège et en général à tous ceux 


occasion. 


aisance 
M. le curé félicita les enfants 


et remercia les Révérendes Soeurs 


cier (110 points). ler prix pour 
| hommes: M. Auguste Godard 


qui ont prêté main-forte à cette | 4e leur progrès et de leur succès | (151 points) ; 2ème prix, M. J.-M. 


| Gagnon (149 points) ; 3ème prix, 


Le Comité est heureux des ré- ; de cette belle soirée. Nous regret-| M. N. Jolin (147 points). Prix de 


sultats obtenus. On a rendu jus- 
tice à la figure méconnue de 
| Riel. Désormais les passants et| 
| visiteurs verront incrusté sur la 


tous que l'assistance ne fut pas 
plus nombreuse, 
Classes 
Le 8 janvier, ouverture des 


| consolation, M. E. Desrosiers (104 


points}. Pool: 1er prix, M. J.-L. 
Lévêque; 2ème prix, Mlle Bou- 
|chard;" 3ème prix, Mlle Bou- 


| pierre de la cathédrale le nom classes, Des nouveaux se joignent | chard; 4ème prix, Mme Bélanger. 
| du grand patriote. Sa mémoire | aux anciens pour entamer le deu-| Prix d'entrée, Mile P. Spénard. 


|n'en vivra que mieux. 


(Communiqué) 


Décès 
Mme AIME MeDOUGALL 
|, Mme Aimé McDougall, de 481, 
rue La Vérendrye, St-Boniface, 
est décédée à l'hôpital de St- 


Lui survivent: son époux; 3 
Raoul, de Transcona, et Azarie, 
de Flin Flon; une fille, Mme Wil- | 
liam Grouette, de St-Boniface. 
Elle laisse aussi 8 petits-enfants. | 

Les funérailles eurent lieu le! 
vendredi matin 12 janvier, en la 
cathédrale de St-Boniface, à 9 
heures, 

L'enterrement se fit dans le], 
Cimetière de St-Boniface. 


Baptèmes 


| Le 31 décembre — Roger-Wil- 
liam-Joseph, né le 14 décembre, 
fils de Willie Gauthier et de Rita! 
Gauthier, Parrain et marraine, 
| M. et Mme Léo Gauthier, 

Le 7 janvier — Joseph-Louis- 
Robert, né le 26 décembre, fils de 
Léo Giasson et d'Agnès Tétreault. 
Parrain, Louis-Aimé Tétreault; 
marraine, Rita Tétreault. 

Le 7 janvier—Edouard-Joseph- 
Wayne, né le 15 décembre, fils 
d'Edouard Lamoureux et de Ber- 
tha Van Raes. Parrain et mar- 
| raine, M. et Mme Fred Bilodeau. 

Le 9 janvier — Yvette-Louise- 
Marie, née le 17 décembre, fille! 
de Roland Turenne et d'Yvonne | 
Daudet, Parrain et marraine, M. 


| 


| et Mme Pierre Daudet, 


DECES DE DOM ALLIX 
EN EUROPE, A 82 ANS 


SHERBROOKE — Dom Raoul 


du Lac, nous fait part de la mort, 


lix, à l'âge de 82 ans, après un 


e Le vaccin contre les rnumes et 
les vitamines À, B, C, et D, tous 
dans une capsule! Immunisez-vous 
contre les rhumes avec du Vitavax!| 
Avez-vous un rhume? Vitavax hâte | 
votre guérison! Venez-vous d'avoir 
un rhume? Vitavax augmente votre | 
vigueur, Afin de prévenir les rhu- 
mes d'une façon scientifique, pro- 
tèégez toute votre famille avec du 
Vitavax. Seulement 8250 pour un 
traitement d'immunisation pour 11! 
à 2 mois 
Roberts Biological Laboratory, | 
Toronto j 
Vaccin contre les rhumes 
plus 
vitamines 


25 


PHARMACIE LECLERC 
i.-ARTHUR LECLERC, pharmacien, | 

Angle Marion et des Meurons | 
Service prompt Téléphone 203 532! 


fructueux apostolat dans toute 
la province de Québec. 


| 
| 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


| 


J.-0. BRUNET 


26,Lyndole Drive Tél: 201 864 |} 
Tout près du pont Norwood 


Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


| 


| 


DEL’'S 
586, rue des Meurons 
ST-BONIFACE 


a le plaisir d'annoncer qu'il a recommencé la fabrication 


du boudin. Les détaillants 


au sujet des prix pour boudin, pâté de foie gras et 


Del's “Sandwich Spread.” 


Si vous ne pouvez obteni 


marchands locaux, ils seront expédiés par express. 


G. Delmarque 


586, RUE DES MEURONS 


| 
} 


sont invités à nous écrire 


r les produits Del's de vos 


ST-BONIFACE 


1 


| savent plus où loger tout ce petit Cette partie de cartes était la 


| One Mysterious Night 


| autres 


ième terme, Les institutrices ne 


monde, et, dit-on, il y a de nou- 
velles demandes en perspective. 


Prix de rafle, Mlle H. Courteau. 


| dernière d'une série de 7 parties. 
| Le gagnant du prix de la série fut 


_ De retour . | M. A. Bouvier, (973 points). Le 
Nous étions heureux de revoir | comité remit au gagnant la som- 
parmi nous l'officier d'aviation |;ne de $14. Le résultat des acti- 


H.-H. Teillet, de l'aviation cana- 
dienne, qui a passé plusieurs an- 
nées en Angleterre. Son frère, 
Roger, fait aussi partie de l’avia- 
tion. Il est prisonnier de guerre 
en Allemagne depuis plus de 2 
ans, Sa famille reçoit de ses nou- 


| velles assez régulièrement. 


Mortalité 
Samedi dernier M. le curé «a 
chanté le service de M. J.-Martial 
Normand, décédé le 9 janvier, à 
l'hôpital Grace, de Winnipeg, âgé 
de 69 ans et demi. L'inhumation 
a eu lieu à St-Norbert. 
Caisse populaire 
La Caisse populaire a recom- 
mencé ses réunions d'étude. L'in- 
térêt grandit et les dépôts aussi. 
Maintenant 
ià liste des membres. 
Accident 
On nous apprend que M. Ernest 


| St-Germain s’est fait blesser à la 


jambe par une scie ronde en fai- 
sant de la glace. Les renseigne- 
ments sont maigres. Nous lui sou- 
haitons un prompt rétablissement, 


Mon Guide au Cinéma 


“Il est absolument nécessaire que 
le peuple sache clairement quels 
sout les films permis pour tous; 
quels sont ceux qu'il n'est per- 
mis de voir qu'à certaines con- 


ditions; quels sont ceux, enfin, qui 
sont pernicieux ou franchement 
mauvais," PIE XI 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine 
The Howards of Virginia 


rés I 


Sabotage Squad 


Riders of the Bad Lands …. 1 
Mrs. Parkington RATE IH 
Abroad With Two Yanks … AS : 
Destry Rides Again Il 


Mr. Skeffington U 


The Sign of the Cross 
They All Kissed the Bride 


L—N'offre aucun danger pour 
public en général, 
I1—Ne convient qu'aux adultes. 
(IL.—A rejeter parce que condamnable 
en partie 
[V.—Condamné, 


In 


Noms poétiques des 


lavions japonais 


SAN FRANCISCO — L'agence 
japonaise de nouvelles “Domei” 
a révélé qu'un type d'avion de 
chasse japonais, le “Hien” (Hi- 


| rondelle) est maintenant en ser- 


vice et a déjà prouvé sa valeur 


{contre les “Superforteresses vo-! 


américaines. Parmi les 
types d'appareils récem- 
ment entrés en service chez les 
Nippons, on compte le ‘“Gekko” 


lantes" 


(Clair de Lune), le “Tenzan” 
(Montagne du ciel), le “Ginza” 
(Voie lactée), le ‘Suisej” (Co- | 
rète), le “Toryou” (Tueur de 


| dragon) et le ‘“Raiden” (Eclair). | 


UN 49ème ETAT 
WASHINGTON — Le sénateur 


| William Langer, républicain du 


Dakota-Nord, a présenté un pro- 
jet de loi visant à faire de l’Alas- 


|ka le ‘49ème Etat” des Etats- | 


Unis. 


CRESCENT TAX 


Téléphone 98 181 


Stations dans toute la ville 
Appelez-nous de n'importe quel 
endroit. 

e 
Bureaux principaux à: 

370, RUE GRAHAM 
188, AVENUE CORYDON 
136, AVENUE PFROVENCHER 


il faudrait allonger| 


vités du district no 2 sera publié 
la semaine prochaine, Le 24 jan- 
vier, le district no 16 aura sa par- 
tie de cartes. Ce sera la 2ème de 
la seconde série. Mme A, Saltel 
et Mlle P. Spénard en sont les 
organisatrices, 

. 


Le travail qui s'est fait au bu- 
reau du service volontaire du- 
rant le mois de décembre, fut 
très satisfaisant, Le rapport de 
l'hôpital nous fait voir que 821: 
heures de service volontaire fu- 
rent données par plusieurs da- 
mes de la paroisse. Cependant on 
fait un appel urgent à toutes les 
| dames ou demoiselles qui ont du 
temps libre, ne serait-ce que 2 
heures par semaine, par 2 semai- 
nes ou par mois. Elles sont priées 
de donner leur nom en télépho- 
nant à 202 429. Le bureau est ou- 
vert tous les jours de 2 heures à 
4 h. Si elles le préfèrent, elles 
peuvent se rendre directement à 
{l'hôpital et demander Soeur 
Dion, où à l'Hospice, et demander 
Soeur Forget. 

Les religieuses de ces institu- 
tions, et les dames du comité des 
|ocuvres paroissiales, remercient 
|toutes les dames et les demoi- 


selles qui ont répondu à l'appel. 
LA L L 


| 


La classe de V.A.D. a commen- 
cé ses leçons, qui sont suivies par 
23 élèves. Les personnes qui ont 
suivi la classe précédente ont 


|a-t-il pas encore d'autres inté- 
| ressées? 


| 


| paquets à l'endroit déjà indiqué. 
| Un camionneur de Winnipeg les 
| recueillera dans le courant de 
| l'avant-midi. 

| Mme J.-A. LANE, 

| secrétaire. 
| pps 

Un emprunt en 

Colombie Britannique 


VICTORIA-—Le premiér minis- 
tre de la Colombie Britannique, 
M. John Hart, a annoncé que le 
gouvernement provincial a lancé 
un. emprunt d'environ $4,000,000 
durant la fin de la semaine der- 
nière, 


2ème prix, Mme T..| 


| I ne faut pas oublier que le! 
| jeudi 25 janvier est le jour ré-| 
Ke |servé pour le ‘“Salvage Corps”. 

II! Qu'on veuille bien déposer les! 


LE PATRIOTE 


1 


tenir $215.00 comme premier ver: 
sement; Transcona ajoute $5.00, 
portant ‘son total à $10909; le 
clergé ajoute $111.25, portant son 
total à $9,85625: L'Association 
d'Fducation nous a fait tenir 
$100.00 comme contribution. Voici 
où nous en sommes au 15 janvier: 


Somme déjà 


rapportée $50,805 26 
La Broquerie 5675 
Winnipeg 

(Sacré-Coeur } 22.00 
Grande-Clairière 215.00 

| Transcona 5.00 
Association 

d'Education 100.00 
Clergé 111.25 

Total $51,315.26 


Jeudi de cette semaine a eu lieu 
l'assemblée générale des action- 
naires. Toutes nos paroisses y fu- 
rent représentées. On fit le choix 
des directeurs pour l'année 1945 
| Entre-temps la souserption bat 
son plein. On est à la terminer 
! dans la plupart de nos paroisses. ! 
| Il est clair que le clergé dépasse- 
|ra son objectif, qui était de $10,- 
| 000.00. Encore ici on a fait preuve 

| d'un esprit magnifique. 


| Petites Notes 


| 

! 

| M. et Mme Edmond Toupin, de 
153412, rue Langevin, ont célébré 
| samedi soir dernier leur 25ème) 
anniversaire de mariage, À cette, 
occasion 120 personnes se sont} 
réunies à la demeure des jubi-| 
laires pour leur offrir en même! 
{temps que leurs félicitations et 
leurs voeux un magnifique cadeau 
sous forme de bourse. 


| Remerciements 
| M. A. Lavergne et sa famille! 
tiennent à remercier sincère-|! 
|ment tous ceux qui leur ont té- 
| moigné de la sympathie, soit en 
| assistant au service, en venant 
| prier près de la dépouille mor-| 
telle, en offrant de nombreux 
bouquets spirituels, des honorai- 


res de messes et des fleurs. 
L] . L] 


M. et Mme Raymond Roy sont 
revenus dimanche dernier d'un 
voyage de 3 semaines dans la 
province de Québec. 

L1 . 


Mile Agnès Dufault est retour- 
née à Vonda, Sask., après une 
vacance de trois semaines pas- 
sée chez sa mère, Mme A. Du- 
fault, 218, Boulevard Dollard. 

* 


. 


Mlle Cécile Lambert est de re- 
tour à St-Boniface, après une 
absence de trois mois, passés 
chez sa tante, Mme C. Lambert, 
de Quesnel, CB. et chez son 
oncle et sa tante, M. et Mme J, 
Chatain, d'Edmonton, Alta. 


Mariage 


ESCARAVAGE-MEAGHER 


Le mariage de Mlle Norma Ca- 
therine Meagher, fille de Mme 
Meagher, de Notre-Dame de 
Grâce, Montréal, avec l'officier 
d'aviation André-Jean Escarava- 
ge, fils de M. et Mme J,. Esca- 
ravage, de Winnipeg, eut lier 
samedi dernier dans l'église de 
l’Ascension de Notre-Seigneur à 
Westmont, PQ. Le mariage fut 
| célébré par M. l'abbé George A. 
| Thoms. M. Elie Savaria touchait 
| l'orgue. Mlle Gladys Woodroffe 
était fille d'honneur et l'officier 
| d'aviation Winston Smith, gar- 
| çon d'honneur. Une réception eut 
lieu à la demeure de Mme 
| Meagher, 2424, Grand Boulevard. 
| L'officier d'aviation et Mme 


| 


Il 


1! donné 682 heures de service vo- | EsCaravage demeureront à Mont- 
1 lontaire. Allons, Mesdames, n'y | léal. 


| Retraites 
fermées 


18-22—Filles, 
| 22-26 — Femmes mariées. 
| Blais, prêtre. 

26-29-—Elèves anglaises, R. P. 
L. Mailhot, S.J. 
| 29-2 fév. — Hommes et jeunes 
| gens, R. P. A. Jobin, O.M.I. 

Les retraites commencent à 7| 
| h. 30 le soir. | 


L. 


| 
SLR ATR RER ETAPE A RQ 
LONDRES — Un étudiant hol-| 
landais en médecine est arrivé | 
ici dernièrement, venant de la 
Hollande occupée et a déclaré 
que les Allemands . produisent | 


| présentement 1,800 avions par |elle faisait la distribution, La ma- | 


mois, dans des vastes usines 
|construites sous terre. 


Des écoliers allemands tirent sur les Alliés | 


| 


| 
| 


de 10 h. a.m. à 


Is sont à votre 


Venez acheter durant les heures les moins achalandées, 


J ndsons Dan Company 


INCORPORATED 2° MAY1670. 


19 Janvier ! 


Winnipeg Men 


5 h. p.m., et aidez à décongestionner 
la circulation 


Quelques-uns des services de la Bai 


disposition, en tout temps, pour votre 
commodité 


e Guichet où l'on vend des timbres d'épargne de guerre, 
Rez-de-chaussée. 

® Comptoir d'articles pour colis envoyés outre-mer, Rez-de- 
chaussée, en arrière. 

* Salon de coiffure et de beauté, 3e étage. 

e Traitements pour maux de pieds, Salon de Beauté, 
3e étage. 

+ Réparation et cirage des chaussures, Soubassement. 

e Exécution des ordonnances médicales, Pharmacie, 
Rez-de-chaussee. 

+ Encadrement d'images, 2e étage. 

e Studio des portraits, 2e étage. 

e Lot pour stationnement des autos, ‘Service Station, en 
arrière du magasin. 

* Couronnes de fleurs, bouquets, fleurs télégraphiées, 
Rez-de-chaussée. 

e Réparation des montres, trophées graves, 
Rez-de-chaussée. 

° Bureau du charbon et du bois, 5e étage. 

* Radios, poêles, laveuses réparées, 4e étage. 

e _“Fix-lt Shop” pour réparation des accessoires électriques, 
patins aiguisés, Soubassement. 

® Quatre endroits pour manger: Georgian Room, 5e étage; 


Calendar Room, (Cafeteria) 5e étage; Snack Counter, 
Rez-de-chaussée, Jolly Canuck, Soubassement. 


À la mémoire de Mme Emélia Daoust 


La fête de Noël qui d'ordinaire 
sème des souvenirs de joie et de 
bonheur dans tous les foyers, a 
plongé dans le deuil et l'afflic- 
tion une de nos meilleures fa- 
milles de St-Boniface. Toutes les 
personnes qui ont connu Mme 
Emélia Daoust s'unissent au cha. 
grin de ses enfants cruellement 
éprouvés par une mort si inat- 
tendue, survenue dans des cir- 
constances si pénibles. Pour elle, 
ils n'avaient épargné ni les soins, 
ni Jes prévenances délicates, ni 
les attentions affectueuses; mais 
les desseins impénétrables de 
Dieu leur réservaient cette dou- 
ioureuse séparation, Modèle de 
tendresse maternelle, elle était 
l'âme de cette famille unie. 

Je me souviens avec admiration 
de son accueil sympathique, de 
son sourire, de sa gaieté franche 
et sincère, de son coeur coimpa- 
tissant à toutes les peines et les 
épreuves, de l'intérêt qu'elle pre- 
nait à nos joies, nos occupations, 
nos soucis. Elle savait rendre 
son intérieur gai et aimable; il 
faisait bon vivre près d'elle. Son 
goût pour tout ce qui était beau: 
le chant, la musique, la peinture, 
la lecture, les fleurs, nous met- 
tait de suite avec elle sur un 
terrain de conversation qui in- 
téressait et élevait. Sa bonté 
nous en imposait; on partait de! 
chez elle meilleur qu'on en était 
entré. Vainement on aurait es- 
sayé de lui rendre ce qu'elle fai- 
sait pour nous: on était toujours 
dépassé en générosité. 

Pendant plusieurs années, elle 
se dévoua aux oeuvres de bien- 
faisance. Que de fatigues elle 
s'imposait pour venir en aide aux 
pauvres; organisations de soirées, 
parties de cartes, thés, etc, Com- 
bien de veilles elle a passées, se- 
crétaire inlassable, penchée jus- 
que bien avant dans la nuit sur 
des listes de vêtements, etc., dont 


ladie seulement l'obligea à aban- 
conner ce travail qu'elle aimait, | 
et elle en ressentit une grande| 
peine, | 

Il y à dans la vie de tristes! 
impasses, des moments où les 
chagrins semblent envahir l'âme. 
Mme Daoust en eut sa part. Elle 
connut le deuil de petits enfants | 
qu'elle adorait, les angoisses de| 
la séparation d'un mari bien-| 
aimé, pertes qui n'on$ point de 
consolations sur la terre, mais 
qui laissent dans l’âme chrétien- | 
ne, une nouvelle grandeur. Le! 
souvenir continuel de son père, | 


La reconstruction sera 


longue en Allemagne 


STOCKHOLM — M. Werner 


Quatre jeunes Allemands ont tiré sur les soldats américains qui | Taesler, architecte suédois, mem- 


! 


avaient installé sur un support d 


effectuaient des opérations de nettoyage près d’Aix-la-Chapelle. | bre 
: Ce sont les frères Guillaume, Bernard et Victor Etschenburg, respec- | d'étude sur la reconstruction des 
tivement âgés de 14, 10.et 8 ans, et Hubert Heinrichs, 10 ans. Ils! édifices durant l'après-guerre, a 


e bois les fusils trop lourds pour 


| leur force, Ces jeunes francs-tireurs ont été emprisonnés, ainsi que 


leurs parents, qui seront probablement tenus responsables. De gau- 


che à droite: Guillaume Etschenburg, 14 ans, membre des Jeuresses 


hitlériennes, Bernard Etschenburg, Hubert Heinrichs et Victor Ets-| mands ayant perdu leur logis de- 
ichenburg. 


comité international | 


d'un 


déclaré qu'il estime qu'il faudrait 
vingt-cinq à trente ans pour re- 
construire les maisons détruites! 
par les bombardiers aériens en 
Allemagne, treize millions d'Alle- 


puis 1939. 


TDUP 


Mort d'un héros 
germano-américai 


Quelque part sur l'ile de 
Philippines — Le célèbre ci 
ine Hermann Boettcher, hé 
la campagne américaine d 
| Pacifique sud-ouest et Aïllt 
d'origine, devenu citoyen : 
cain par un acte spécial di 
grès des Etats-Unis, a été t 
cemment au combat, annor 
| tat-major de la 32e divisior 
fanterie, Boettcher avait ét 
mu sur le champ Ge batail 
|me du grade de sergent £ 

de capitaine, au cours de 1 
| glante campagne de Bou 
Nouveile-Guinée, Opérant 
te comme à Bouna, presqu 
jours derrière les lignes di 
nemi, troublant ses comm 
tions et lui dérobant des 


Requêtes des nazis | mations, il a été blessé n 
{lement d'un éclat de mort 


détenus au Canada | 31 décembre dernier. 


OTTAWA — Plusieurs milliers | 
de sous-officiers et soldats alle- 
mands détenus dans des camps 
de concentration canadiens ré- 
clament depuis quelque temps du 
travail afin de gagner quelque 
argent, Car le gouvernement nazi 
a cessé de leur verser les soldes 
et allocations qu'il leur payait 
jusqu'ici. 

En vertu de la convention de 
Genève de 1929, on peut imposer 
le travail à tout prisonnier de 
guerre qui n’a pas un grade d'of- 
ficier. Mais à l'heure actuelle, les 
Allemands détenus au Canada 
insistent pour qu’on leur donne 
du travail et toucher ainsi l'al- 
location de 30 à 50 sous qui leur 
permettrait d'acheter du tabac 
et d’autres douceurs, car le gou- 
vernement nazi a cessé de faire 
en Suisse les dépôts nécessaires 
au paiement des allocations que 
ces prisonniers recevalent par 
l'intermédiaire de la puissance 
protectrice, Ils recevaient précé- 
démment $11. ou $6.60 par mois, 
selon qu'ils étaient sous-officiers | 
ou simples soldats, 


aveugle et malade au lit depuis 
bientôt neuf ans, contribuait aus. 
si à remplir sa vie intime de 
tristesse et de soucis. Un autre 
deuil, celui de son frère prêtre, 
l'avait profondément touchée. 
Malgré toutes ces peines, elle sut 
garder toujours la même séréni-| 
té. 

On se figure que ceux qu'on 
aime ne devraient jamais nous 
quitter, Dieu nous en sépare pour | 
nous élever vers Lui, pour nous 
faire penser à son éternité qui 
déjà les a reçus et qui nous at- 
tend, Prions pour l'âme de cette 
grande chrétienne et gardons-lui 
le tribut de notre fidèle souvenir. 


UNE AMIE 


L'histoire d’un homme ‘à 
oings’” nommé Steve ... 
a jeune fille à cheveux 
qu’il aime! 


re 


Production King 


Ex Americ 
Roman 


en couleur 


Mettant en vedetiz 


Brian DONLEY 


avee Ann HICHARDS, 
ABEL, John QUALEN, 
MeNALLY - Produit et 
par ‘King Vidor” Ada 
pour le einéma par ?} 
Dalmas et William Lu 


Un film Metro-Goldwyn 


Nettoyage ‘’cellotone 
Aubaine spéciale 


COMPLETS - - - 59c 


{pour hommes, 2 ou 3 pièces) 


ROBES - - - - - 69c 


(Unies, 1 pièce) 
"CASH AND CARRY’ 


Autres prix réduits pour 
nettoyage 


x Cormmencera 
Téléphone 37 261 P 

must le vendredi, 19 janvi 
Perth’s au 


Théâtre Metropol, 


Donald et Portage 


Nettoyeurs - Blanchisseurs 
Fourreurs 


IN LUMBER FUEL ÇO. 


Téléphones 201 105-06 
Service prompt, efficace, courtois 


Winnipeg, Men. 


19 jonvier 1945 


Se 


ravers les Centres Français du Manitoba 


Ile-de-Chènes 


Retraite fermée | 
Plusieurs paroissiens ont ré-| 
ondu à l'appel de M. l'abbé 
3laïs, et sont allés faire une re-; 
aite fermée à St-Boniface. Ces | 
xrsonnes sont: M, Thomas La-! 
roix, Paul Trudeau, Alfred D'Au- | 
cuil, Georges Trudeau, Edmond | 
Amoureux, Victor Trudeau, Léon | 
arrière et Roger Trudeau. 
Tous sont revenus très satis- 
its de leur pieux voyage 
Cinéma 

Le “National Film Board”, sous 
1 direction de M. L. Paquin, est 
iu donner sa représentation 
nensuelle, jeudi dernier 
L'assistance était nombreuse. | 

sont intéressés à Ces vues] 
ructives et intéressantes, sur- 
depuis qu'elles nous sont] 
onnées en français 

Saint-Norbert 
Noces d'argent 

Le 7 janvier eurent lieu dans 
otre paroisse les Noces d'Argent 
le M. et Mmr Olivier Leciair. 
“lus d'une soixantaine de pa- 
ents et d'amis se réunirent chez 
Mme Barker pour offrir aux ju- 


leurs meilleurs voeux et 
heureux 


er 


rou 


ut 


Jilaire 
élepret 
vénement 

Mile Catherine Dorge, filleule | 
le M. et Mme Leclair, se fit l'in-| 
erprète de toute l'assemblée pour 


ensemble cet 


«xprimer dans une touchante 
dresse les sentiments d'affection 
+ d'estime que tous leur témoi- 
ment, 

La petite Nancy Barker pré-| 


enta à Mme Leclair un super-| 
»e bouquet de roses et de mar- 
ruerites 

Une bourse de la part des in- 
ités fut présentée aux jubilaires | 
var leur petit neveu, Jean-Louis 
A4cDougall. 

Pendant la veillée, Mme Barker | 
Mme Joseph Leclair et Mme Odi- | 
e Laporte nous servirent un ex- 
“ellent goûter au cours duquel 
mn se partagea le magnifique gà- 
cau de noces donné par Mme 
3arker et ses filles. 

Un bon nombre d'invités nous 
irent entendre de belles chan- 
ons françaises. Nous avons pas- 
é une soirée très agréable, 

. LL LJ 

M. et Mme O, Leclair remer- 
ient tous ceux qui ont contribué 
: la célébration de leurs Noces 
l'Argent. Un merci tout spécial 
1 Mme Barker, sceur de M. Le- 
‘lair, qui a si généreusement pré- 
é sa résidence et son temps pour 
aire de cette fête un vrai succès. 
ls veulent aussi remercier leurs | 
arents de la province de Québec | 
iuf leur ont fait parvenir une] 
Jourse, à cette occasion 


Pharmacie Préfntairie 
fi 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES 
DENTS 
Frottez légèrement sur genci 
ves. Il cesse de pleurer ins- 

tantanément 
356 par poste 


Poussins Oakland 
EXTRA! | 


Oakland vous offre 
des poussins fécondés 
par des mâles K.O.P, 
White Leghorn et 
Barred Rock, 


Les poussins White | 
…e2#ghorn et Barred | 
tock de Oakland pro- 


tennent de troupeaux fécondés par des 
îles ROP, Vous serez plus que sa- 
isfaits des hautes qualités qui ont été 
ransmises à ces poussins. Faites vos 
ommandes conformèment à cette an- 
once, Ecrivez dès maintenant à notre 
ouvoir le plus rapproché et laissez- | 
savoir combien de POUSSINS | 
'AKLAND nous devons réserver pour 

s, et quand les envoyer. Un dépot 
it votre envoi à la date 
rès joli calendrier mural 
GRATIS aux clients de| 
Lt que nous en aurons en | 


'aklana “ 

»vCk) 
PRIX pour 1945 

OAKLAND 


Poussins Standard Poussins XX 
Fécondés par mâles R.O.P. 


100 50 25 100 50 25 | 
' Le. S1425 5 7.60 54.05 
FL, Poll. 28.50 5 71.60 
5. LL, Okls. 3.00 … le 
Necks 1525 19 430 
M. Pull. 2500 1300 615 
R. Chls 1100 660 310 
Hamps. 1525 19 424 
M. Pull. 2500 1109 6175 ? 1 50 | 
 Chls. 1109 600 160 1190 650 3325] 
100 arrivent en vie gar, Poulettes | 
6 exactes 


HATCHERIES 


858-260, avenue Logan 
Winnipeg, Man. 

econd avenue, S.W. 1-33 Ninth St. 

Dauphin, Man Brandon, Man. 


| ritée par une vie de peines et de| 


| souffrances, 


|son père, sa mère, M. et Mme 


Des correspondants spéciaux de “La Léberté et le Patriote” 


Tué ou combat 


Le soldat Joseph Lafontaine, 
fils de M. et Mmz J. Lafontaine, 
de Le Pas, Man, a été tué au 
combat récemment, Le soldat La- 
fontaine âgé de 19 ans, a fait ses 
études à Le Pas. L'un de ses frè- 
res, le solda* Frank Lafontaine, 
a été tué au combat l'été dernier 
et un autre est décédé à l'hôpital 
de Le Pas, à peu pres vers le 
même temps, Outre ses parents, 
le soldat Joseph Lafontaine laisse 
dans le deuil, un frère, Wilfrid, 
en service outre-mer et 5 soeurs. | 


Aubigny 
Deces 


Le 14 décembre les glas annon- 
çaient au peuple que la mort} 
venait de leur enlever un parois- | 
sien estimé, un homme de foi, un 
grand chrétien. 

Cette fois c'était François-| 
Marie Palud, qui, âgé de 44 ans, 
avec calme et résignation, venait | 
d'accepter  chrétiennement la 
mort. Dans les bras de son père] 
et sa mère, assisté par sa dé- 
vouée soeur Jeanne, paisiblement | 
il s'éteignit pour aller recevoir 
sa céleste récompense si bien mé- 


. 


souffrances 

M. Palud était victime, depuis 
14 ans, d'une paralysie inguéris- | 
sable, qui, s'aggravant toujours, 
lui enlevait graduellement l'usage 
de ses membres, Sur un lit de 
durant de longues 
années il fut le sujet d'admira- 
tion et d'estime de tous ceux qui} 
l'entouraient, le visitaient, tant il 
savait avec résignation accepter | 
cette croix si lourde. 

M. François-Marie Palud naquit 
en France en 1900. Son père, M. 
Louis Palud, ayant immigré en 
1996 au Canada, il passa son en- 
fance à St-Laurent, Man. Avec 
sa famille il vint s'établir à Au- 
bigny en 1919 pour y demeurer 
jusqu’à sa mort. 

La dépouille mortelle fut ex 


posée chez ses parents qui durant| À d'Eschambauit, chancelier de marraine, M. et Mme Eloi 
les trois dernières années de sa|'archidiocèse de St-Boniface et|g8non, oncle et tante de l'enfant. | pe? 


| secrétaire de cette campagne de} 


vie lui prodiguèrent de doux 
soins que seuls peuvent inspirer 
les coeurs compatissants de no- 
bles père et mère. 

Le service fut chanté par M. le 
curé Beaudry le samedi 16 décem- 
bre, à 10 h. 30. 

Les porteurs furent MM. Fran-| 
cois-L, Palud, Jean-Marie Palud, 
François Legal, Edmour Fon- 
taine et Joseph Combot. Condui- 
sait le deuil, son neveu, M. Louis 
Guillou. 

Il laisse dans le deuil, outre 
son épouse (Alice Bouchard) ses 
filles: Noélie, Irène et Jeannette, 
toutes trois jeunes étudiantes; 


| 


Louis Palud, ses deux frères, 
Jean-Marie et L.-François Palud, 
d'Aubigny, et ses trois soeurs: 


| 


COUVOIRS 


CONTIENNENT 500 POUSSINS 
JAMESWAY 
Charbon, 827.30 Bois, 528.95 
BROWER 
Charbon, $26.50 - Electrique, $40.00 
Bois, $26.50 


poussins peer 1945 


HANSEY STANDARD 
avec mâles certifiés) 


Prix pour 
POUSSINS 


(accoupl. 
ler mars au 17 mai à la || 
16 mai fin de saison 
100 50 100 50 
B.R. Mixed 15.25 8.10 14.25 7.60 
B.R. Pullets 25.00 13.00 23.00 12.00 
N.H, Mixed 15.25 8.10 1425 7.60 
N.H. Puilets 25.00 13.00 23.00 12.00 
B.R. Ckis. 11.00 6.00 1100 6.00 || 
NH. Ckls. 11.00 6.00 1100 6.00 
Poussins double HH fécondes 
par mâles Hansey R.O.P. 
100 50 100 50 
B.R. Mixed 16.75 £S5 15.75 8.35 
B.R. Pullets 28.00 14.50 26.00 13.50 | 
N_.H. Mixed 16.75 8.85 15.75 8.35 || 
N.H. Pullets . 28.00 1450 26.00 13.50 || 
BR. Ckis, 12.00 6.50 12.00 6.59 |! 
N.H., Ckls, 12.00 6.50 12.00 6.50 | 


Poussins Leghorns blancs fécondés || 
per mâles Hansey R.O.P. 


WL. Mixer 15.75 835 1475 7.45 

W.L. Pullets 31.00 16.00 29,00 15.00 

W.L. Ckis. 100 200 300 200 
100 arrivent en vie gar 
Poulettes 86% exactes. 

GRATIS! Manuel pour élevage de 

volailles 
HANSEY ATCHERIES 
LA 
LIMITED 
1194-1199 Winnipeg, 


rue Main Man. 
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plus rapproché. 


SEARLE GRAIN COMPANY, Limited 


eseseseseses 
s See SES SES RSS RSS SSSR SSP SSP SATA ESS À | 


ON A BESOIN 
DE PLUS DE GRAIN 


L'effort de guerre du Canada exige une 
plus grande production: douze pourcent 
x pourcent d'orge pour la saison qui com- 
| mence. La semence enregistrée produira davantage. 
Pour obtenir de la semence de qualité supérieure à 
des prix raisonnables, voyez votre agent de Searle le 


1 
J 
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e 
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Mme F. Legal (Louise), de St- 
Adolphe, Mme J. Combot (Méla- | 
nie) et Mme F. Guillou (::nne), | 
d'Aubigny. 
A la famille éprouvée, nous of-| bar le R. P. Massé, franciscain, de 
frons nos sincères sympathies | Winnipeg. Mme Roy, la mère de 
Remerciements [notre dévoué pasteur, est malade 
La famille Palud offre ses sin- | * l'hôpital de la Miséricorde 
cères remerciements à tous ceux g A s 
qui par prières, grand'messes et Mlle Yvonne Boulet + er 
bouquets spirituels, ont digne- 7 SEUNES 
ment rendu un dernier hommage | 
à son cher disparu et témoigné 
tant de 
de sa mort 


Notre curé, M. l'abbé H. Roy, 


| site chez ses soeurs, 
belle, de Virden. 
. LL 
, ; > L'aviateur F. Beaudoin est re- 
mpathies à l'occasion |{ourné à son poste à Winnipeg, 
| lundi dernier 


. 
sy 


re 


Le club de gouret de Dunrea 
a éu sa première rencontre de 
l'année avec le “Couztry Club.” 
| La partie a été chaudement dispu- 
tée du commencement à la fin 
A la conclusion de la dernière 


Naissance | 
M. et Mme Joseph Touchette 
sont les heurex parents d'une 
fille née le 7 janvier et baptisée 
le même jour sous les nams de 
Marie-Rita-Solange-Yolande. 
Parrain et marraine, M. et 
Mme Albert Roy, oncle et tante! Lcrtait la palme,* ayant obtenu 
de l'enfant. deux points de plus que son ad- 
LZ 


M nn Ru versaire 
Saint-Eustache | 
Mme A. Lavoie est allée à Win- 


Rapport spirituel pour 1944  !nipeg pour une semaine chez ses 

Au cours de l’année écoulée, | enfants et ses autres parents. 
notre paroisse comptait exacte-| Ve.» © 
ment 224 familles comprenant | Il y a quelque temps le soldat 
1,250 âmes. Un peu plus de 12,000! Benoit Légaré est venu passer 
communions, soit en moyenne un quelques jours dans sa famille. 
peu plus d'une communion par Cr 
mois pour chaque crmmüniant! M. et Mme Georges Fortier 
faisant partie de la paroisse St-| sont revenus vendredi dernier de 
Eustache, ont été distribuées. Il! jeur visite à Winnipeg où ils é- 
y a eu 30 baptêmes, li mariages | {aient allés conduire leur fils 


LA LIBERTE 


| période, le club de Dunrea rem-| 


|cet argent.au cours 
1944, Nous les en remercions bien} 
remercions | 


| 100% arrivent en vie-gar. 


et 15 sépultures, dont 5 d'enfants 
et 10 d'adultes. 
Rapport financier 
Au cours de 1944, nous avons 
réussi à payer $2,500.00 sur notre 
dette paroissiale, 


est actuellement dü à deux pa- 
roissiens de St-Eustache qui ont 
eu 
de 


cordialement; nous 
également tous les paroissiens des 


magnifiques efforts faits au cours | 


des derniers douze mois pour 
payer un montant substantiel sur 


notre dette paroissiale. 
Sépulture 
Le 8 janvier, M. et Mme 


Alexandre Allarie avaient la dou- 
leur de perdre un de leurs en- 
fants, Marie-Doreen-Irène, décé- 


main 9 janvier, dans notre cime- 
tière paroissial. 
Radio-Saint-Boniface 
Notre campagne pour la radio 
française bat son train actuelle- 
ment, Dernièrement eut lieu au 
presbytère une réunion des plus 
intéressantes à ce sujet. M. l'abbé 


souscription, vint le dimanche 14 
janvier adresser la parole à notre 
messe paroissiale et nous convain- 
cre de l'importance de la radio 
française pour le Manitoba. Veici 
les noms des Messieurs qui ont 
bien voulu accepter d'être percep- 


[teurs pour cette campazne: MM. 


Eddie, Albert, William-C. Carriè- 


re, Charles Chabot, Osias Duclos, | 


Eugène Girard, Alfred Hamelin, 
Clément Lachance, René Leclerc, 
Tobie McKay, Stanley Melnic, 
Avila Ménard, Albert Picerd, Al- 
phonse Senécal. Au cours d’une 
récente réunion on nomma un Co- 
mité paroissial: M. Alfred fut 


|nommé président, M. Avila Mé- 


nard est le vice-président et l'ab- 
bé G. Gervais est le secrétaire- 
trésorier, tandis que M. Clément 
Lachance fut élu député au grand 
comité provincial. 
Voyageuses 

Mlle Elizabeth Dengler, ména- 

gère au presbytère, est partie le 


| mardi 16 janvier pour se rendre 


dans sa famille en Saskatchewan 
où elle doit assister aux noces 
d'or de son père et de sa mère. 
Elle profitera de ce voyage pour 
séjourner environ un mois dans 


| sa famille où elle prendra un re-| 


pos bien mérité. Durant ce temps, 
la mère de M. l'abbé Gervais est 


| venue spécialement de Montréal 


pour rendre visite à son fils et 
tenir le presbytère. Nous sommes 


très heureux de lui souhaiter la| 


plus cordiale bienvesue parmi 


| nous. 


“Le christianisme a été prêché 
par des ignorants et cru par des 
savants: c'est en quoi il ne res- 
semble à rien.de connu”. 


Elevez des poussins 
de qualité 


Cette année, faites en sorte que 


chaque pue ponde davantage. 
C'est d'ailleurs à votre profit. Les 
poussins de qualité Soubry provien- 
nent d'une race excellente pour la 
production Envoyez votre com- 
nande aujourd'hui. Nous répon- 
dons par retour du courrier et vous 
assurons prompte livraison. 
«+ Srée. 3-V 
Standard Fécondés par 
Soubry mâles R.O.P. 


100 50 100 350 
W., Leg. 1425 7.60 15.75 8.35 
W.L. Pull 2850 1475 3100 16.00 
W.L. Ckis, 300 200 1400 250 
B. Rocks 15.25 10 1675 8.85 
B.R. Pull, 2500 13 00 LA 
BR. Cklis. . 1100 6.00 6. 
N.Hamps. 1525 Œ10 J 
N.H Pull, 2500 13.00 
NM. Ckis. 1100 6.00 


26°, ex. Dépôt requis. 3e par poussin. 
Ecrivez pour avoir brochure 
illustrée. 


SOUBRY’S 
HATCHERY 


S51, rue Archibald 
ST-BONIFACE, MAX. 


l'abaissant de! 
la sorte à $9,500.00. Ce montant | 


l'amabilité de nous avancer! 
l'année | 


Fernand à Otterburne 
LA LA L1 
M. Henri Boulet et son épouse 
ont passé une semaine à Winni- 
| peg et à St-Boniface. 


| 
| 
| 


| 


jours à cause d'un léger accident 
dont il a été la victime. 


La Broquerie 


Le Cercle des fermières tiendra 
sa réunion mensuelle le mercredi 
24 janvier. 

Voici le programme qui sera 
suivi en cette occasion: 

Prière; Foyer rural chrétien de 
décembre dernier; Evangile, page 


mie domestique, page 5; Prière 


tron de mitaines pour 
chauds ainsi que chandail tricoté 
à la maille anglaise. 


l 
| Baptème 

Le 12 janvier—Joseph-Maurice, 
né le 9 janvier, fils d'Esdras Lord 
et de Jeanne Fabas. Parrain et 
Ga- 


Fiançailles 


Le dimanche 31 décembre, M. 
le curé Léon Roy bénissait les 
fiançailles de trois jeunes cou- 


ples de sa paroisse: M. Alphée- | 


J. Kirouak avec Mlle Annette 
| Vielfaure; M. Joseph Lord avec 
Mlle Irène Gosselin; M. Maurice 
| Gauthier avec Mlle Thérèse 
Granger. 


Laurier 


| Louis Clément, jeune soldat de 

20 ans, fils de M. et Mme Eugène 
Clément, est le premier de nos 
| soldats canadiens-français de 
Laurier, revenu d'outre-mer. 


Il fut huit mois parti, A Caen, 
dans une embuscade, il fut bies- 
| Sé à l'oeil gauche, Malgré lés 
| soins vigilants des docteurs et 
des infirmières, on fut obligé de 
‘lui enlever l'oeil. Louis fut 14 
jours inconscient, et grâce à la 
pénicilline, cette merveilleuse dé- 
couverte, notre jeune soldat s'est 
| rétabli assez facilement. Rapa- 
| trié, exempt de tout service mi- 


ternel. 


Nous sommes tous contents de 
|le revoir; avides de détails sur 
| cette pénible guerre. Louis, sans 
| forfanterie, narre différents ré- 
cits très intéressants et sur- 
tout très instructifs, sur bien des 
sujets. ü 
Dimanche dernier, M. le Curé 
fit son éloge au prône paroissial 
et après la grand'messe, une ré- 
union paroissiale fut tenue à la 
salle en vue de se grouper pour 
venir en aide à la France. M. le 
Curé parla encore de ce brave 
Louis, profitant de cet exemple 
vivant pour appuyer sa thèse: 
{L'union dans la charité. 
| Nous présentons nos félicita- 
tions à Louis et à sa famille. 


| M. et Mme Callarec viennent 
| d'apprendre par télégramme que 
| leur fils, le soldat François, a été 
{blessé en Italie au commence- 


ment de l'année. 
e L1 


On annonce pour le 23 janvier 
une réunion à la salle paroissiale 
des Chevaliers de Colomb du 
| sous-conseil de Ste-Rose du Lac. 
On se souvient encore de la der- 
nière réunion où le frère Ovila 
Dufeaut, de Ste-Rose, avait pré- 
paré avec tant d'art culinaire 
son délicieux bouillon. 


} 


Baptème 


3; Etude sociale, page 4; Econo-| 


dée à l'âge de 9 mois et 10 jours. | de lire la pensée du mois en pre-| 
La sépulture eut lieu le lende-| miére page; Démonstration: pa-!c 


plats| 


litaire, il réintègre le foyer pa-| 


ET LE PATRI 


Résu 


mé 


Préparons l'avenir 


Les membres de l'Exécutif ont 
choisi “Préparons l'Avenir” com- 
me le mot d'ordre de l'Associa- 
tion des Canadiens français du 
Manitoba. Ces deux mots tradui- 
sent bien le souci des nôtres de 


rt hs À | travailler avec ardeur et intelli-| 
|a été remplacé dimanche dernier | 


gence à résoudre les nombreux 
problèmes actuels, toujours en 
ténant compte des exigences de 
l'avenir. ÿ 

Cette préoccupation constante, 
à l'effet d'assurer aussi complète 
aue possible notre survivance r£- 
|ligieuse et nationale, déniote un 


réalisme sain et une volonté bien | 


arrêtée d'orienter la minorité 
française du Manitoba vers les 


sommets des réalisations humai- | 


nes, on devrait toujours s'y trou- 
ver tout groupe catholique et 
français. 

“C'est trop exiger, c'est 
trop haut”, diront certains. 
|ceux-là, l'on peut demander: à 
quel résultat aboutirez-vous à vi- 
ser bas, à vous contenter de la 


médiocrité? A eux de répondre.| 
Quant à nous, jeunes et vieux,| 
avec enthousiasme allons de l'a-| 


vant et “Préparons l'avenir”. 


REMERCIEMENTS 


Les élèves du couvent de Lo-|! 


rette remercient très sincère- 
ment l'Association d'Education 
des jolis cadeaux qu'ils ont re- 


OTE 


des activ 
l'Association d'Education 


viser | 
J 


ités de | 


Fe 


| vous prouverons notre reconnais- | 
sance en lisant vos beaux livres 
pour enrichir notre vocabulaire 
français. Nous admirons aussi 
le portrait qui représente l'école 
|où nos ancêtres unt puisé l'édu- 
|cation qu'ils nous transmettent | 
| maintenant”. 
De Ste-Anne-des-Chèênes on, 
inous écrit: “La semaine de la 
fierté nationale fut un réel st. | 
mulant, car les élèves étudient | 
|leur français avec une nouvelle | 
|ardeur. Quant aux institutrices. ! 
| je crois que le Congrès pédagogi- | 


| 


| que leur a donné de l'enthousias- | 
me”. À 
Les élèves de l'école St-Joseph. | Mess 
| à leur tour, apprécient beaucoup 
le cadeau du calendrier de la! 
Survivance Française. “Nous y 
[trouvons toujours, disent-ils, des | 
| motifs de fierté nationale”. | 


EE  …. 
PILULES 


NEW-YORK L'Union des 


| Américains d'origine polonaise, 
Enfin, les institutrices et les! nue sous le nom ‘The Polish- | 


élèves de St-Labre remercient | 6: dés 
l'Assoclation des bons souhaits et | Anthony Eden, secrétaire des 
du mâgnifique calendrier de la! Affaires étrangères, à l'occasion 
Survivance Française. En retour, | 4; débat, aux Communes de Lon- | 
“ils offrent leurs voeux sincères | &s sur la question polonaise 
et nombreux pour le succès de! rat 
NOTRE belle oeuvre qui semble 


Au début de son appel, les au- 
teurs reproduisent l'énoncé fait 


prendre une vie plus active”. 
| A notre tour, merci à tous!| 
Ecrivez souvent à l'Association! 


“Nous ne valons tous que ce que 
nous avons silencieusement pré-| 
| paré dans les années de notre 


|cus, il y a quelques jours. “Nous | adolescence.’ —Mgr TISSIER. 


| 


des sont répartis comme 


et 8 afin de ne pas déranger deux 

{classes potr le chant? 

lun grade dans un groupe supé- 

|rieur mais non vice-versa. 

| 2—Le même groupe peut-il 

prendre part aux deux parties: 

[la chanson et la récitation? 
R.—-Oui, mais rien ne vous 


| oblige. 

| 3. — Donnera-t-on des points 
[pour les costumes et le décor? 
| R-—Non, Il y aura le même| 


décor pour tous les groupes. 
4-Doit-on chanter les deux 
hansons de chaque groupe? 
R—Oui. Par exemple: grades 
7 et 8 doivent chanter “La Prière 
en Famille et “En Passant par 
Îla Lorraine” (les deux), Vous 
| pouvez, par exemple, n'en mimer 
qu'une-si vous le désirez. 


| son, doit-on faire apprendre tou- 
| tes les récitations de chaque grou- 


R.—Non, une récitation de cha- 


| que groupe suffit. 
L . . 


A [l'Institut Collégial et à 
| l'Académie Provencher où il y a 
| deux classes dans chaque grade, 


St-Pierre-Jolys 


Mme Maxime Damphousse, de 
| Dollard, Sask., était de passage 
là St-Pierre pour les Fêtes chez 
| son frère, M. Pierre Delorme et 
chez ses neveux et nièces. Elle 
[rendra visite également à ses 
nombreux parents de St-Joseph, 
Man. 


| MISE EN GARDE 


| 


| 
| 
h 
| 


| 
| 
| 


L'amiral Jonas H. Ingram qui 
a prédit il y a quelques semaines 
qu'il était probable que la ville 
de New-York soit attaquée par 
| des bombes volantes ennemies. 


Plus de limites de 
temps pour les pensions 


OTTAWA — Le ministre fédé-, 


ral des Pensions, M, lan Mackén- 


zie, a déclaré que, d'après un! 
nouvel arrêté ministériel, les vé- | 


|térans de la guerre actuelle pour- 
ront réclamer une pension n'im- 
porte queile date après leur li- 
cenciement de l'armée. Jusqu'a- 
lors il était nécessaire que la de- 
mande de pension fût présentée 
en deça de 90 jours suivant le li- 


| 


Le 17 décembre fut baptisé Ri-|cenciement. Ce règlement avait 


“hard, fils de Louis Barré et d'A-lété établi en 1936, pour mettre | 


deline Smith. Parrain et marrai- | fin aux demandes dé pensions des 
ne, M. et Mme Jean Tavick, oncle! vétérans de lafpremière grande 
et tante de l'enfant, | guerre. 


Festival de la Bonne 
QUELQUES QUESTIONS 


1—Dans une école où les gra-lil y aura élimination entre le 
suit: | classes d'un même groupe avant 
lère classe: grades 1 et 2; 2ème |de procéder à l'élimination pa- 
i ; classe: grades 3, 4, 5; 3ème clas-| roissiale. 

M. F. Bourget est retenu à la|se: grades 6, 7, 8, peut-on mettre | institutrices de bien vouloir faire | € 
maison depuis une douzaine de\je grade 6 avec le groupe de 7|cette élimination elles-mêmes, 


R.—Oui. Vous pouvez mettre} 


y | 


5—Dans la récitation à l'unis- | 


Chanson (a 


ar les arguments évoqués par Je! 
q 


par le gouvernement de Sa Mu- 
jesté le 18 septembre 1939, après 
l'invasion de la Pologne, par les 
Armées soviétiques et qui se lit 
comme suit: 

“L'attaque sur notre alliée (la 
Pologne) au moment où ell 
semble prostrée sous le coup des 
forces écrasantes, ne peut être 
au point de vue du gouverne- 


ment de Sa Majesté justifiée 


| gouvernement soviétique. Si la 
| Grande-Bretagne et la France 
$ | étaient incapables d'éviter la dé- 
| faite des armées polonaises, elles 
lont assuré la Pologne qu'elles 
| n'ont pas oublié leurs obligations 
nvers elle”, 

L'appel reproduit aussi les pa- 
lroles de M. Eden, prononcées 


Nous demandons aux 


Avis aux cercles paroissiaux— | aux Communes de Londres, le 24 | 
Ne tardez pas à choisir Vos juges! juin 1941 (après l'attaque de l’Al- | 


et à envoyer leurs noms au 


[re Se- | lemagne contre l'Union soviéti- 
| crétariat, 


| que). 
Centres de chaque région et pa-| Ledit message rappelle aussi 
roisses appartenant à cette région | Que depuis que ces engagements 
: sacrés, endossés par l'honneur de 
St-Boniface — Ecoles: Institut| l'Angleterre, ont été annoncés 
| Collégial St-Joseph, Académie | 
|Provencher, Collège, Juniorat, |: 
| Jardin de l'Enfance. 
Sacré-Coeur de Winnipeg—Ste- | 
Marie, St-Eugène, Sacré-Coeur, 
St-Charles, Transcona. 
Ste-Anne - des - Chênes — Ste-| 


| 
| 


Les plus grands 
couvoirs du 
Canada 


Anne-des - Chênes, Lorette, La] 
| Broquerie, Thibaultville, Ste- 
Geneviève. 


Woodridge— Woodridge et mis- 
sions, St-Labre, Vassar et mis- 
| sions, South Junction, Marchand, 
Sandilands. 

St - Jean - Baptiste —— St-Jean-| 
| Baptiste, Letellier, St-Joseph, 
Ste-Elisabeth. 

St-Norbert — St-Norbert, Aubi- 
gny, La Salle, St-Adolphe, Ste-| 
Agathe. 

St - Pierre - Jolys — St-Pierre-| 


Jolys, Ile-de-Chênes, St-Malo,! 

Otterburne. | , . 
St-Eustache — St-Eustache, St-| Leghorns biancs fécondés 

François-Xavier, Elie, St-Am-| par mâles R.O.P. 


s Nous æ&vons des Leghorns blancs fé- 


broise. 


rar A condés par des mâles R.O.P. selon 

Haywood — Haywood, Fanny S-| ja méthode spéciale d'accouplement 
telle, St-Claude. de Hambley., La production d'oeufs 
de l'automne prochain dépend des 


Somerset — Somerset, N.-D. de 
Lourdes, St-Léon, 
Bruxelles, Mariapolis. 

Ste-Rose-du-Lac — Ste - Rose-| 
du-Lac, Ste-Amélie, Laurier. | 

Les autres paroisses qui ne sont} là ar Le avec; un dépot 
pas mentionnées seront dans Une | Winnipeg, Brandon, Portage, Dauphin, 
lrégion spéciale pour la raison Swan Lake, Boissevain, Port Arthur, 
qu'elles sont trop éloignées les | QUALITE ACCOUPL, 


poussins que vous choisissez mainte- 
nant. Des centaines de clients satis- 
faits s'en remettent aux poussins 
Hambley Electric qui proviennent des 
plus grands couvoirs du Canada, pour 
obtenir des profits considérables. Ne 
tardez pas: mettez votre comande à 


St-Lupicin, | 


|HAMBLEY SPECIAL 

unes des autres pour former un}, 6 »s No à 

centre. Q 14.25 7.60 405 W. Leg. 15.75 8.35 4.45 

28.50 14.75 7.60 W.L. Pul. 31.00 16.00 8.25 

Nell do rotraite [ES IIS TC ie INR 
25 8.10 4,30 B, Rocks ‘ * é 

|Nelles pren re rÉ e [8.40 13.0 675 B.R. Pul. 23.00 14.50 12 
11.00 6.00 3.09 B.R, Ckls, 12.00 6,50 3. 

et est nomme amira [ik Re 230 Sims 1613 18 1 
25.00 13.00 6.75 N.H. Pul. 28. 50 7.5 

OTTAWA — Le oontreamirai | ILE 6,00 3.00 NH, Ckis. 1200 6,50 3.25 

Percy W. Nelles, 53 ans, qui dé- F.0.8. Calgary, Edmonton 

| buta dans la marine il y a 36 ans} 1409 759375 W. Les. 1920 550 2 

comme aspirant de marine, a pris | gr 1e 1.00 WL Cu 3400 250 150 

{sa retraite la semaine dernière | 16.00 KT 435 B. Rocks 15e 22 41 
, à 1274 À . .N. LL LA d « 

avec le titre d'amiral, après Une |;;5%0 6.00 3.00 B.R. Ckis. 12.00 6.50 3.25 

ê 1 rine | 16.00 8.50 4.25 N. Hmps, 18.00 9.50 4.75 

brillante carrière dans la ma 27.00 14.06 7.00 N.MH, Pul. 29.00 15.00 7.50 

äu Canada. 10,00 5.50 2.75 N.H. Ckis, 11.00 6.00 3.00 

Le ministre de la Marine, M.]|100% arrivent en vie gar. Poulettes 96% 

exactes. 


Macdonald, en annonçant la re- 


Escomptes donné our envois de 500 
traite de l'amiral de son poste US ir, 


poulettes, 1000 mélangés, en Colombie 


' icsi Britannique, Alta et Sask. On vous 
de chef de la mission navale 7 | suggère de faire vos commandes en 
Grande-Bretagne, a dit qu'il groupe, Ecrivez pour avoir détails, 


|avait été promu en reconnaissan- 
| ce des services rendus à la mari- 


Demandez le catalogue de poussins 
Hambley pour 1945, avec le calendrier 
gratis. 


Ine. Æ 5 
Le cap. Frank L. Houghton, 43 FERMES HAMBLEY R.O.P. 
| ans, sous-chef de la mission ou- SWAN LAKE, MAN. 


FE. G. Mitchell, gérant 
3.000 reproducteurs choisis, la plupart 
provenant de mâles ROP. deuxième 
génération, marqués à l'aile et à la 
patte 
enregistrés et marqués à l'aile: Leg- 
horns blancs, 60c chacun; Barred Rocks 
let New Hampshires, 75c chacun, 


Accoupl. choisi 


tre-mer, a été nommé à la tête 
de la mission, 


| 


| Tous enregistrés mâles R.O.P, | 

| 190 50 25 100 350 25 | 

116.75 8.75 475 W.Leg. 15.15 8.35 4.45 

32.00 16.50 8.75 W.L. Pul 21.00 16.00 8.25 

5.00 3.00 2.00 W.L. Ckis, 408 2.50 1.50 

18.00 9.501475 B. Rocks 16 75 8.85 4.70 

Le ie LM mince Fe Le 12 

, " 13.60 7.00 3.50 BH, Ckls 12. 50 32 

mn Hi RE 1400. 9.50 415 N. Hamps. 1615 8.35 4.70 
soyez bien pers- 31.00 16.00 5 00 N.H, Pul 24.00 1450 7,50 
picace pour main- 13.00 7.09 3.50 N.H, Ckis. 1200 659 3.25 
Poussins enregistrés, marqués à l'aile, 


tenir vos jeunes 
poussins EN VIE 
et bien portants. 
I! ne faut que du - 
bon sens et savoir comment les soi- 


des races ci-dessus mentionnées, 
35e chacun, 


HAMBLEY'S CHICK ZONE 


gner. 
Le BOLE'S BABY CHICK START- 


ER posséde TOUT ce qu'il faut pour 
maintenir les poussins en vie et 
assurer leur croissance, 

11 faut plus d'oeufs, et afin d'en 
obtenir, P faut CONSERVER plus 
de poussins. Soignez-les bien dès 
le début; ayez un bon appravision- 


chaque pinte du premier 
breuvage qui est servi 
aux poussins; il nettoie et 
il stérilise leur canal di- 


leur viabilité. Les clients 


nement de nourriture lorsqu'its |! 

naissent, et vous les sauverez tous. vent faire lélevage del! 
BOLF'S CHICK STARTER, #$3.75 poussins sans le Hambley 

le 100 liv. fo.b. St-Boniface |Chiex Zone. 6 on. 40c; 12 on, 75e, 


| franco. 49 on. 81: 14 gal., $1.50; 1 gal, 
1 82.75, frais de transport à payer 


“Service de 12 couvoirs” 


RED RIVER EGG MASH, $225 le 
109 liv.. { ob. St-Boniface 
BOLE'S BREEDER MASH, 92.65 le 


100 liv., £.0.b, St-Boniface. | 
Voyez votre marchand, ou écrivez || nues Y 190 
directement à oser laigisr 
BOLE FEEDS | :*"" HATCHERIES 
L FORTACE LENLA 12] CLELRELL 
ST-BONIFACE, MAN, DOSEYAIN  ASDOISPOND.E € + PURT ABTEUS 


Nous offrons des jeunes Cogs, | 


Fécondés par | 


Il est si facile d'en mettre | 
une cuillerée à thé dans | 


gestif si délicat, et assure | 


nous disent qu'ils ne peu- | 


PAGE CINQ 


QUATRE 


generations 

de femmes heureuses 
ont su foire disparaitre 
toctement 


la FAIBLESSE 


Cri 


ie 
ROUGES 


méricains d'origine 
polonaise à M. Anthony Eden 


au monde, les chroniques de la 
guerre ont été remplies par d'in 
trépides exploits des héroiques 
polonais dans les airs et sur tous 
les champs de batallle en Europe 
et en Afrique. 

Se basant sur les garanties ane 
glaises, dit le message, des mil- 
liers de soldats, aviateurs et ma- 
rins polonais combattant à côté 
des Tommies britanniques, ont 
donné leur vie pour l'idéal com 
mun. 


Le message attire aussi l'at- 
tention sur le fait que l'aban- 
on par l'Angleterre de la Char- 
te de l'Atlantique et avec celle- 
ci la perte des espoirs des Nations 


Unies, serait un écart tragique 
aux buts et à l'idéal dont s'ins- 
pire la jeunesse qui combat en 


Furope. La politique d'apaisement 
adoptée maintenant par la Gran- 
ce-Bretagne est une réminiscen- 
ce de celle adoptée par elle à 
| Munich en 1938. Les raisons sont 
presque identiques. 11 nous fal- 
| lait une guerre mondiale pour 
corriger la fatale erreur de Mu- 
nich, 

Il est douteux que la Russie ait 
besoin de voisins démocratiques. 
| Une nation qui a un seul parti 
dictatorial, qui supprime la li- 
|berté dans son propre pays eb 
| garde des millions de ses propres 
concitoyens dans des camps de 
concentration, n'encouragera 
certainement pas les libertés à 
| prospérer dans les autres pays. 


] 


Cours de grain fourni par 
James Richardson & Sons Ltd, 


| 1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 
Téléphone 91 452 


Prix déchargé à Fort William o% 
Port Arthur 


PRIX COMPTANTS A WINNIPEG 


AVOINE 

Le lundi 8 janv —C.W. No 2 50!4 
CW. No 3 5014, Fourrage No 1 5014, 
Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 4% 
Sur voie net 51,2. 

Le mardi 9 janv.—C.W, No 2 5014 
CW, No 3 50:2, Fourrage No L 5012, 
Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 47% 
Sur voie net 5115 
| Le mercredi 10 janv.-C.W. No 3 501%, 
[C.W. No 3 502. Pourrage No 1 5012, 
| Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 46, 
Sur voie net 51125. 

Le jeudi 11 janv.—C,W., No 2 5014 
C.W. No 3 501,4, Fourrage No 1 501:, 
| Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 46, 
| Sur voie net 5115. 

Le vendredi 12 janv.-—C.W., No 2 5014, 
C.W. No 3 50!:4 Fourrage No 1 5012, 
Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 46, 
Sur voie net 5112. 

Le samedi 1% janv.-CW, No 2 50!:, 
C.W. No 5% 5014, Fourrage No 1 5012, 
Fourrage No 2 49, Fourrage No 3 46, 
Sur voie net 5112. 


| 


ORGE 
| Le lundi 8 janv —C.W. No 2 6 rangs 
164%, C.W, No 3 6 rangs 64%, Foure 
[rage No 1 64%, Fourpage No 2 641,4, 


Sûr voie net 6414, 

Le mardi 9 janv.—C.W. No 2 6 rangs 
643%,, C.W. No 3 6 rangs 64%, Four 
rage No 1 642%,, Fourrage No 2 64%, 
Fourrage No 3 64%,, Sur voie net 64%, 

Le mercredi 10 janv.—C.W, No 2 4 
rangs 64%, C.W. No 3 6 rangs 64%, 
Fourrage No 1 64%, Fourrage No 2 
64%,, Fourrage No 3 64%, Sur voie net 
64%. 

Le jeudi 11 janv.—C.W, No 2 6 rangs 
64%, C.W. No 3 6 rangs 64%, Four 
rage No 1 64%, Fourrage No 2 64%, 
Fourrage No 3 64%, Sur voie net 64%4. 

Le vendredi 12 janv.—C.W. No 2 6 
rangs 64%, C.W. No 3 6 rangs 64%, 
Fourrage No 1 64%, Fourrage No 2 
64%,, Fourrage No 3 64%, Sur voie net 
644. 

Le samedi 13 janv, — CW, No 2 4 
1angs 64%, C W. No 3 6-rangs 64%, 
Fourrage No 1 Fourrage No 2 


Fourrage No 3 64%, 


64%, 


| 
| 
| 64%, Fourrage No 3 64%,, Sur voie net 
642 
| LE 
| SEIGLF 
| Le lundi 8 janv.—CW, No 2 117%, 
IC.W. No 3 112%, C.W. 2 rej. 105!,:, 
| C.W. No 4 10914, Ergot 10314, Sur voie 
net 11753. 

Le mardi 9 janv.—C.W, No 2 117, 
C.W. No 3 112, C.W 2 rej. 10413, C.W, 


| No 4 108:;,, Ergot 102!;, Sur voie net 


117, 

| Le mercredi 10 janv. CW. No 3 
111714, C.W., No 3 11214, C.W, 2 rej, 
} 10424, C.W. No 4 108:,, Ergot 102%, 
Sur voie net 11714 

Le jeudi 11 janv.-C.W, No 2 116%, 
CW., No 3 117%, C.W,. 2 re, 104%, 
|C W, No 4 108%, Ergot 102%, Sur voie 
net 1167, 

Le vendredi 12 janv. C.W. No 3 
116%, C.W. No 3 111%, C.W, 2 rej, 
l10414, CW. No 4 10815, Ergot 102::, 
Sur voie net 116%. 

Le samedi 13 janv.—C.W, No 2 117%, 
[C.W No 3 112%, C.W. 2 rej. 10514, 
| C W. No 4 109:,, Ergot 10214, Sur voie 
net 117%. 

OPTIONS—WINNIPEG 
AVOINE 

Le lundi 8 janv.—-Oct. 5112, Déc. 5112, 
Mai 49NB 

Le mardi 9 janv.—Oct. 5113, Déc, 
51:2, Mai 50:2. 

Le mercredi 19 janv.—Oct, 5113, Déc 
15114, Mai 501. 
| Le jeudi 11 janv—Oct, 51%, Dée 
51:4, Mai 50!; 

Le vendredi 12 janv.—Ost, 5113, Déc 
511%, Mai 50; 

Le samedi 13 janv.—Oct. 5114, Déc, 
51:3, Mai 50!2 

ORGE 

Le lundi 8 janv.—Oct, 64%, Déc. 6444, 
Mai 642%,, 

Le mardi 9 janv—Oct. 64%,, Déc, 

Mai 64%, 
mercredi 16 janv.—Oct, 6474, Déc 
, Mai 64%. 
se jeudi 11 janv—Oct. 64%, Dé 
| . Mai 64%, 
æ vendredi 12 janv.—Oct. 641,, Déc, 
. Mai 64%, 
æ samedi 13 janv,-Oct 64%, Déc, 
, Mai 64%, 
| SEIGLE 

Leélundi # janv.--Oct, 120!s, Dée 

1117, Mai 119%. 
1 Le mardi 9 janv.—Oct. 1191!:, Déc. 
11614, Mai 11255 
| Le mercredi 10 janv.-—Oct. 119%, Dée. 
116%, Mai 1127 

Le jend ii! janv—Oct, 119% Dée. 
11644, Mai 112%. 

Le vendredi 12 janv.—Oct. 1191,, Dée. 
116%, Mai 112%, 
| Le samedi 13 janv,—Oct. 1240:4, Dée. 
117%, Mai 114 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


EEE 


Régina 
Panquet annuel de VACFC. 


Le 11 janvier une centaine de 
Français se réunissaient à l'hôtel 
King en vue de procéder aux €-| 


lections de notre comité. A la! 
iable d'honneur on voyait M. le 
Dr Roy, président, le R. P. Jean- 
C. Caver, O.F.M. aumônier, M. 
je juge A. Doiron, le Brigadier 
G-A-H. Trudeau et Mme Tru- 
deau, le R. P. Phelan, curé de la 
cathédrale, et le R. P. Aïban, 
OF.M 

Le Dr Roy lut ure lettre de 5 
Exec. Mgr Monahan dans laquelle 
celui-ci regrettait d'être absent 
de Régina en cette occasion L'Ar- 
chevéque de Régina nous souhai- 
ta le plus de succés possible à 


notre réunion, et nous conseilla 
de bien baser nos activités sur les 
seuls principes immuables de V'E- | 


glise. Ensuite le Dr Roy nous 
donna quelques directives pour 
otre mouvement. Servir la pa- 
trie en toutes circonstances, avec 
entière loyauté et liberté d'action 
et de pensée, mais surtout au 
temps de crises qui menacent 
parfois notre existence, voila ce! 
qui importe. Il faut le calme dans 
le raisonnement et la fermeté 
dans l'action, Chacun a une part 


à jouer dans notre survivance na- 


tionale 


Le Père Aumônier demanda à, 


son tour une plus grande union 
de tous 
la ville et plus de coopération 
avec ceux de la province afin de 
faire oeuvre durable 


| Bouthillier 


les éléments français de; 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


le peuple canadien gardera sa 
place parmi les influences diri- 
geantes du Canada: place d'hon- 
neur par sa contribution dans 
tous les domaines de la pensée 
et de l'action: justice, culture, 
arts, sciences, religion, éducation, 
ete. 

Le banquet fut agrémenté de 
quelques chants populaires par 
M. Letourneau, accompagné au 
piano par Mille C. Latour, et re- 
pris en choeur par les convives. 
On procéda à l'élection des offi- 
ciers de l'ACFC. Voici les ré- 
sultats du scrutin: Président, M. 
E.-R. Phaneuf 
secrétaire, Mile Thé- 
rèse Doiron; trésorière, Mile Co- 
rinne Latour: conseillers, Miles 
Denise Legrand et Hélène Au- 
dette, MM. Damien Martin et 
Henri Béchard. Le nouveau con- 
seil se réunira le 28 janvier en 
vue d'organiser la campagne de 
Radio française à Régina 

Ste-Colette 
Mariage 

Le 27 décembre eut lieu en 
notre église le mariage de M. Vic- 
tor Bourassa, fils de M. et Mme 
Victor Bourassa, de Radville, a- 
vec Mile Antoinette Carles, fille 
de M, et Mme Maurice Carles, de 
cette mission. Le R, P, Langlois 
donna la bénédiction ruptiale. M. 
{Léon Carles, frère de la mariée, 
était garçon d'honneur et Mlle 
Simone Bourassa, nièce du marié, 
fille d'honneur. Après la céré- 


monie, un dîner fut servi à la ré-| 


vice-président, P. | 


Prud'homme 


Le dimanche 17 décembre, était 
notre journée de l'AC.F.C. Après 
la grand'messe il y eut discours 
par M. E. St-Arnaud, et distri- 
bution des prix de français et de 
catéchisme. 


LZ 

Comme par les années pas- 

sées, nous avons eu une belle 

Messe de Minuit, et malgré le 

troid, il y eut une bonne assis- 

tance et de nombreuses commu- 
nions 


M. et Mme Regis Licgier, et 
leurs enfants, et Mme Philippe 
Marcotte et ses enfants, sont al- 
lés passer les Fêtes au Manitoba. 


Nos collégiens, Louis St-Arnaud 
et Raymond Marcotte étaient 
dans leur famiile pour les vacan- 
ces de Noël. 


Aussi en congé, nos institutri- 


ces: Miles Lucille Marcotte, Ai- 
ma Baril, Madeleine et Cécile 
Bandet. 


. LL . 

M. et Mme Roland Marcotte, M 
et Mme Bob Mills, de Viscount, 
Miles Marthe Kenriet, Yvette Le. 
page, Berthe Baril, Florence Mas. 
son, les aviateurs Clarence Pré- 
fontaine et Hervé Loiselle ont 
passé quelques jours dans leurs 


familles. 
L LL . 


Mme Amédée Painchaud est en 
voyage à victoria, C.B. 
Î L2 LZ L2 


| Mme J.-B. Blain est partie aux 


Le Brigadier Trudeau fit un/|sidence de M. Marius Carles, on- À 4 
éloge magnifique de la contribu-| cle de la mariée. Plus de 30 con-| Etats-Unis voir sa fille, Mme 
tion des Canadiens français à | vives y assistaient, Dans l'après- Chauvin (Béatrice L: 
l'armée. Le centage se révèle | midi tous se rendirent à la rési-| LH 
l'armée. Le pourcentage s Sie: méadous ei ais à 


suffisant pour tout le Canada et 
pour la Saskatchewan en parti- 
culier, Grâce au Brigadier nous 
avons eu 151 officiers canadiens- 
français ou 
ginaires de 
décorations 
nôtres sont 


la Saskatchewan. Les 
militaires aussi 


| dence de M. Bourassa, à Radville, 
où ils restèrent jusqu'à l'heure 
du souper qui fut pris au “King's 
| Hotel”, Il y avait 54 convives, M. 


plutôt bilingues, ori-| l'abbé Yandeau, à la fin du sou-| 
per, adressa la parole avec l'élo-| 
aux | quence qu'on lui connaît, On re-| 
nombreuses, Mainte-| tourna ensuite chez M. Bourassa dans notre mission. avec beau- 


Domrémy, pour l'enterrement de 
| Mme Houle. 


Kennedy 


nez donc jusqu'au bout votre de- | où chacun s'amusa à son gré jus- | coup de solennité. Pour la cir- 


voir en ce conflit, et vous serez 
respectés de tous. 
M. le juge Adrien Doiron pro- 


{qu'à une heure avancée 
Sont venus pour cette occasion 
et en même temps ont passé les 


nonça aussi une allocution rem- fêtes avec leurs nombreux  pa- 
plie de sens historique et d'orien-|rents: M. et Mme Aristide Bou- 


tation sûre pour le présent et| 


l'avenir. La noblesse de notre] 


passé est un gage actuel de fierté| Bourassa, de Winnipeg, 
nationale. L'hostilité et la jalou-| soeur du marié. 


sie s'efforcent de décourager nos 
efforts, comm: par le passé. Mais 
comme par le passé, triomphan 
de l'ignorance et de la pauvreté, 


Re 
PPT ES EEE 


NOUS DELIVRONS 


Commandes par ln poste rem- 
plies promptement. 


Prescriptions remplies avec soin 
Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


BAMFORD 


F. C. CAMPBELL, prop. 

(A côté du magasin Woelworth) 
TELEPHONE 2011 
PRINCE-ALBERT 


LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


Grand assortiment et prix 


MORGAN'S 


Avenue Centrale Ponte East | 


rassa, soeur aînée du marié, de 
Mildred, Sask., aussi Mlle Alice 
autre 


Mlle Rosalie Mazene est en pro- 


+| menade à Winnipeg, Man, et à 


Kenora, Ont, pour quelques se- 


maines. 
L] e L1 


M. et Mme E.-R. Barsalou, de 
Meyronne, Sask., sont venus pas- 
ser les fêtes chez Mme Barsalou. 
Mile Léonie Marion, sa soeur, est 
retournée avec eux afin de passer 
quelques semaines à Meyronne. 
Le soldat Aimé Marion, leur frè- 
re, est aussi venu passer cinq 
jours de congé dans sa famille. 

. L # 


Le dimanche 7 janvier, plu- 


sieurs personnes de cette paroisse | 


ainsi qu’un grand nombre de Rad- 
ville et Souris se rendaient à la 
résidence de M, et Mme Paul La- 


liberté. de Souris Valley, Tous! 


s'amusèrent à merveille, 


Jack Fish 


M. et Mme J.-N, Carrière, de 
cette paroisse, ont eu la nouvelle 
le 5 janvier que leur fils, Henri, 
qui était depuis plusieurs mois 
en Italie, manque à l'appel depuis 
le 19 décembre 1944, 

LA LZ . 

Nos jeunes filles qui sont ve- 

nues passer les vacances de Noël 


{chez leurs parents ont repris leur 


classe au couvent de North Bat- 
tleford. 
Naissances 
A M. et Mme Henri Jubinville 
est né un fils. 
A M. et Mme Honoré Lavigne, 
un fils. 


On vous offre. 


une chance de placer votre argent 


dons l'avenir sûr de la 


province 


Bons pour le developpement industriel 


DE LA SASKATCHEWAN 


(Bons de 


sécurité} 


@ Par tranches de $50, $100, $500 et $1,000 . 
@e Echéance dans 10 ans, portant intérêt à 3%. 
e Les revenus seront consacrés à la fondation de manu- 


Nombre de bons à 


à $500 à $1,000, 


Au TRESORIER PROVINCIAL 
Edifices législatifs 
Régina, Sask. 

Veuillez accepter ma fo 
des bons pour le Développement Industriel 
Saskatchewan. 


factures et d'industries en Saskatchewan. 


—… = Op — pp = 


rmule d'application pour 
e la 


$50 


J'inclus un mandat d'argent, un chèque ou une 


traite de banque pour 


Adresse 


|constance, notre petite église a- 
| vait revêtu sa plus belle parure. 
{La messe était célébrée par un 
Père du Collège Campion de Ré- 
gina. Les chants liturgiques et 
|de très beaux cantiques furent 
exécutés par la chorale qui s'est 
| vraiment surpassée, Mme Antoine 
Jordens touchait l'orgue. L'assis- 


tance était peu nombreuse à cause, 


{de la température très froide, 
mais tous les paroissiens présents 
s'approchèrent de la Sainte Table. 


En vacances de Noël 
Mlles Jeanne et Valdemire 


Sirois, Marie Bortholotto, Alice 
Dermody, Marie-Louise Le Dres- 
| say, MM. Edmond et Allain Thi- 
Iry, Jimmy Bortholotto, Joseph 
André, 


Mme Carignan est revenue à 
l'Hospice Ste Jeanne d'Arc, de 
| St-Hubert, peu avant Noël. 

LJ LA L2 


opération à Winnipeg. 


Décès 


de ses bonnes ‘paroissiennes, en 
| la personne de Mme Dailly, morte 
à l’âge de 68 ans. Née dans les 
| Ardennes (France), Mme Dailly 
|vint au Canada, avec son mari 
let ses deux enfants encore jeu- 
Înes. La famille s'arrêta au Mani- 
toba, puis vint's'installer sur une 
ferme à Langbank, Sask. Après 
[la mort accidentelle de leur fils 
| Achille, M. et Mme Dailly se re- 
|tirèrent au village de Kennedy. 
{C'est de là que le 30 décembre 
dernier, Mme Dailly fut conduite 
à l'hôpital de Whitewood, où elle 
{mourut le 5 janvier, à la suite 


| d'une opération. Elle était munie! 


des sacrements de l'Eglise. 


Les funérailles eurent lieu le 
lundi 8 janvier en l'église de 
| Kennedy 
chanté par le R. P. Godin. Le 
froid excessif ernpêcha de nom- 
breux amis de la défunte de ve- 
nir lui rendre un dernier hom- 
mage. 

Les porteurs étaient MM. John 
Burrill, Dan Blaise, Léon Vinck, 


Nous parlons français 
Prescriptians remplies avec 
soin, 


Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


McARTER 


Entre Woolworth et le Théâtre 
Strand. 


TELEPHONE 2114 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


M. Arthur Carignan a subi une} 


Vital Denéève, Adelin Raiwet et 
Albert Rey. 

Survivent à la défunte: son 
M. Victor Dailly, sa fflle, 
Jeanne (Mme West}, son gendre, 
M. West: ses petits-fils, Willie, 
de l'aviation canadienne, Robert 
et Jimmy; sés petites-filles, Edith 
(Mme Bruce), Iris (Mme Pearl), 
Gladys et Cécile. 


Albertville 


Messe de minuit 

En l'église St-Jacques d'Albert- 
ville, la messe de minuit com- 
mença par une procession des 
Croisés. En avant, un Croisé por- 
tait la bannière de la Croisade; 
à la suite 
puis deux 


mari, 


enfants, représentant 
S. Joseph et la Sainte Vierge, 
portaient l'Enfant-Jésus; ensuite 
venaient le curé et les enfants de 
choeur. Arrivé à la crèche, le 
Père déposa le petit Jésus sur la 
paille pendant que les croisés 
chantèrent “Il est né le Divin 
Enfant”, 

Après cette cérémonie, le “Mi- 
nuit Chrétiens” fut chanté, Le R, 
P. A. Allard, OM, célébra la 
messe, Le R. P. L. Pilon, O.M.I, 
offrit ses voeux de Noël à ses pa- 
roissiens et donna le sermon de 
circonstance 

Une messe d'actions de grâces 
commença aussitôt après la pre- 
mière. Pendant cette messe de 
beaux cantiques de Noël furent 
chantés. 

L LL L 

Vers la fin de novembre la äi- 
rectrice de la Croisade prépara 
une rafle au profit de cette so- 
ciété, Un ensemble 4 pièces pour | 
bébé a été raflé. L'heureux ga- 
gnant fut Laurent Painchaud, La 
rafle rapporta $31.81. Celle qui 
vendit des billets pour une plus 
grande somme eut une prime 
d'un dollar. Ce fut Monique Pi- 


ché. Les Croisés remercient sin-| 
/ à …. ,,  lcèrement tous ceux qui ont con-| 
La fète de Noël a été célébrée |{-ibué au succès de leur rafle, 


Storthoaks 
Décès 
Le vendredi 8 décembre, 
William Jack Smith est décédé 


à l'hôpital de la Miséricorde, de 
Winnipeg, à l'âge de 67 ans et 9 


inois, Il naquit à Woodlawn, Ont.) 


Il laisse dans le deuil 5 fils: Cecil, 
Martin, J. J,, Stevens et Lorne, 
de McBrides, C.B., aussi 2 filles, 


| Soeur Rita, de la communauté 


Thiry, Armande Durwael, Anne! 


Kennedy viert de perdre une! 


| 


Le service funèbre fut! 


St-Joséph, etwùNoreen, à la maison, 
ainsi que 4 frères et une soeur. 
Après d'imposantes funérailles 
qui eurent lieu le 11 décembre, 
ses restes furent inhumés au ci- 
metière, près de son épouse qui 
le précéda dans la tombe le 12 
juillet 1943, 


En voyage 
M. Camille Beaulieu fit un 
voyage dans l'Est, afin de revoir 


sa mère, 
L1 L e 


M. et Mme H. Millette sont de 
retour d'un voyage dans l'Est. 


En vacance 

Mlle Jeannette Toupin, de 
Winnipeg; Mle Antoinette Gau- 
thier, du couvent de Forget; Mlle 
Rita  Chicoine, du couvent de 
Forget; Mlle Cécile Millette, du 
district scolaire Ecole Québec, 
de Manor, Sask.; Mlle Cécile La- 
londe, de Régina; M, Marcel Chi- 
coine; le caporal Henriette Para- 
dis, de la section féminine de 
l'armée; Mlle Lucienne Toupin, 
de Winnipeg; M. Honorius Mil- 
lette, du séminaire de Gravel- 
bourg, sans oublier nos soldats: 
MM. Emile Toupin, Léonard Gau- 
thier, Albert Bérard et André 
Chicoine, Tous sont en permission 


chez leurs parents, 
L LL 


M. Thomas Bourque, patient à 
l'hôpital de Souris, Man. est en 
bonne voie de guérison, 

Baptêmes 

A M. et Mme Félicien Henrion, 
une fille, née le 18 novembre. 
Elle fut baptisée le 3 décembre 
sous les noms de Jeannette-Ma- 
rie-Martha. Parrain et marraine, 
M. et Mme Arthur Handfield, 

A M. et Mme M. Peters, un fils, 
Joseph-Mathieu, né le 11 décem- 
bre 1944 et baptisé le 6 janvier 
1945, 

Nina-Veronica, née le 26 sep- 


tembre 1944 et baptisée le 6 jan- je mariage de Mlle Hélène Klein, | COrps auxiliaire de la marine ca- 
vier, enfant de George Peters et fille de M. I. G. Klein, et de feu | nadienne, de Vancouver, a passé 


! de Veronica Dancy. 


Le R. P. Bartlett, s.j., 
est décédée 


TORONTO — Le RP. Erle 
Bartlett, S.J., ex-recteur du Col- 


lège Loyola de Montréal et di- | 
recteur du programme radiopho- | parrain, et le marié par M. P.| derniers. 


nique “L'Heure du Sacré-Coeur”, 


venaient les Croisés, |! 


M. 


Willow-Bunch 
Mariages 


Deux mariages eurent lieu de- 
puis les fêtes. Le mercredi 3 jan- 
vier. M. Léopold Duperreault, fils | 
de M. et Mme Joseph Duper-| 
reault, a pris pour épouse Mlle 
Jeanne Berger, fille de M. et Mme 
Sylvain Berger, de Fife Lake. 

Le mercredi 10 janvier, M. O- 
vila Lespérance, fils de M. et Mme, 
Edmond Lespérance, cChoisissait 
comme compagne Mlle Eveline 
Balaux, fille de feu Louis Balaux 
et de Mme Balaux.” 

Baptème | 

Baptisée le 14 janvier, Marie- 
Rose-Eva-Monique, fille de M. et | 
Mme Médéric Forest (Alice La- 
vallée). Parrain et marraine, M. 
et Mme Viateur Forest, Mme Fo-| 
rest étant remplacée par Mme 


Georges Lavallée. 
LL 

M. Joseph Lespérance, employé 

à Dollard, était parmi ses parents 
pour quelques jours, récemment. 


CHEZ FIDES 


+ 


| 
| | 


1 
| 


Î 


| M. Esdras Minville, directeur de 
l'Ecole des Hautes Etudes Com- 
| merciales, dont un ouvrage de 
| grand mérite: ‘L'Homme d'affai- 
res’, vient de paraître à Fides. 
Unique en son genre su pays, cet 
ouvrsge connait un succès sans 


| 


Ferland 
| , Visiteurs 
M. et Mme Ovide L'Heureux et | 
| leurs enfants de la Colombie po 


|tannique en visite chez leurs pa- 


|rents durant les fêtes. 
L 1 e L] 


MM. À. Grégoire et R. Stennot, 
| de Dollard, en visite chez des a- 
| mis, 


Î 


| M. rt Mme Sylvio Clermont| 
|ont vendu leur ferme, ici, pour| 
aller résider chez M. Clermont, 
père, à McCord, Sask. 

L1 e . 

M. et Mme Léo Fauchon sont 
|partis pour un voyage à Mont- 
réal et aux Etats-Unis. 

ee L1 L1 

M. et Mme Sylva Mirault, ainsi 
que Mme Armand Lacoursière et 
sa fillette, Dolorès, sont partis 
pour Régina, Fort San, Winnipeg, 
jet, de là aux Etats-Unis, 


| Marcelin 


Baptême 

| Le dimanche 7 janvier, après 
la grand'messe, les paroissiens 
[ont assisté au baptême de M. 
| Glen Huston, fils de M. et Mme 
|Hutson. Parrain et marraine, 
| M. et Mme P. Philibert. 

+ L] 


Un shower eut lieu chez Mme 
J.-E. Dessert en l'honneur de Mlle 
| Hélène Klein, où 26 de ses amies, 
se rassemblèrent pour la fêter. 
| Une jolie bourse lui fut présen- 
|tée, pour laquelle elle remercia 
très cordialement. 

e . 


Plusieurs jeunes garçons se! 
{sont réunis chez M. Dyck pour! 
lune soirée en l'honneur de M. 
| Glen Hutson, le dimanche 7 
janvier. 


| Mlle Annette Rodier a pris la 
| direction des grades XI et XII. | 


| Mariage | 
Le lundi 8 janvier fut célébré | 


| Mme Klein, récemment de Mar-| 
|celin maintenant de C.B. et M. 
| Glen Hutson, fils de M. et Mme, 
|F. Hutson, de New-Westminster, | 
| C.B., dans la chapelle du couvent 
| de la Présentation de Marie. 

| La mariée fut donnée en ma-| 
riage par M. E. Boucher, son| 


| Philibert, son parrain. Mile Klein | 


| Dufault et de Lydia Caillier. 


Voici d'après le registre parois- 
sial les baptêmes, mariages et sé- 
pultures pour l'année 1944. 


Baptèmes 

ler mars — Joseph-Robert-De- 
nis, fils de Robert Plamondon et 
de Flora Daignault. Parrain et 
marraine, Roger Arams et Rose- 
Alma Arams. 

18 mai— Vernon-Laurence-Ellis, 
fils de Raymond Tourand et d'O- 
pal Mary Harrison. Parrain et 
marraine,, M. et Mme Laurence 
Tourand, oncle et tante de l'en- 
fant. 

28 mai—Donald-Frank, fils de 
Frederick Head et de Helen He- 
ber. Parrain et ruarraine, M. et 
Mme Joseph Guéguen, oncle et 
tante de l'enfant. 

4 juillet Marie-Germaine- 
Monique, fille de Maurice Pla- 
mondon et de Hermine Moisan. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Jules Plamondon, grands-parents 
de l'enfant. 

27 août — Florida-Murielle-An- 
nette, fille de Noël Nivon et de 
Marie-Laure Plamondon. Parrain 
et marraine, M. et Mme Robert 
Plamondon, oncle et tante de 
l'enfant. : | 

10 septembre — Claudette-Ma- | 
deleine-Denise, fille d'Albert Du- 
breuil et de Marie Limousin. Par- 
rain et marraine, Georges Du- 
breuil et Mme Rose Dubreuil, on- 
cle et grand'mère de l'enfant. 

10 septembre—Marie-Amanda- 
Paulette, fille de Paul Dufault et 
de Lydia Caillier, Parrain et mar- 
raine, Alphonse Caillier et Mme 


| Marguerite Brisson, oncle et cou- 


sine de l'enfant. 

14 novembre — Joseph-Léo- 
| Charles-Isidore, fils de Philippe 
| Proulx et de Caroline Ménard. 
{Parrain et marraine, M. et Mme 
| Isidore Proulx, oncle et tante de 
| l'enfant. 


23 novembre — Joseph-André-; 


Maurice, fils d'André Régie et de 


| Brieux: 


Winnipeg, Man, 


19 Jenvier 1945 


Qualite sans Egale 


"SALADA 


ON DEMAYDE | 
Institutrice pour l'école de 


Marcelin no 1658, catholique, 
bonne disciplinaire, ayant di- 
plôme de première classe pour 


grades XI et XII Salaire, 
$1,200.00 par année. Ecole pro- 
pre et moderne. S'adresser à 
M. E. Boucher, sec.-trés., Mar- 
celin, Sask. 39C. 


Saint-Brieux 


Baptisés dernièrement à St- 
Annette-Joséphine-Ma- | 
rie Mével; Joseph-Antoine Vor- 
ga; Louis-Lionel Plascko. 

LZ . LL 


Durant l'année qui vient de s'é. | 
couler il y eut 27 baptèmes, dont 
un d’aduite; 9 décès, dont le ca- | 
pitaine Marcel Chevalier et Rus- 
sel Nie, tués sur le champ de ba- 
taille, et 5 mariages. 


LZ LJ LL 

Le 7 janvier une foule nom- 
breuse se réunit à la salle parois- 
siale pour célébrer la fête des 
Rois. M. Daniel Carfantan fut 
couronné roi et il choisit comme | 
reine Mme Gaston Rallon. Au dé. 
but de la soirée les prix du con- | 


| Juliette Moisan, Parrain et mar.| Cours de français furent distri- | 
|raine, M. et Mme Gustave Le-|bués aux heureux gagnants. 


febvre, oncle et tante de l'enfant. | TE. 


21 décembre — Joseph-Charles- 
Simon, 7e enfant d'Emile Fortin 
et d’Alida Bouchard. Parrain et| 
marraine, le soldat Charles Bou-| 
chard et Mile Simone Fortin, on-! 


| cle et cousine de l'enfant. 


Mariages 


17 octobre—Joffre Thévenot et| 
Aline LeStrat, veuve L. Fortin. | 
Garçon et fille d'honneur, Bruno | 
Plamondon et Germaine LeStrat. | 

28 octobre — Paul Dubreuil et | 
Germaine Hurion, Garçon et fille | 
d'honneur, Fernand Hurion et! 
Marguerite Basset. 

20 novembre — Wilfrid-Henri 
Fortin et Marie-Anne Boire. Gar-| 


çon et fille d'honneur, Paul For- 
tin et Jeanne Boire. 


Décès 


22 juillet—Amanda Dufault, â-| 
gée de 6 ans et demi, fille de Paul | 


31 juillet — Mme Marie-Célina 
Vaillancourt, âgée de 81 ans. 

Deux familles nous ont quittés] 
durant l'année: M. et Mme O. 
Bellerive et M. C. Choinière et ses, 
enfants sont partis pour la pro- 
vince de Québec. 

En retour trois nouveaux foy- 
ers se sont formés par les maria- 
ges mentionnés ci-dessus et deux | 
familles sont venues s'installer | 
au village: M. Arthur Fortin quil 
a aussi construit une salle de bil- | 


Les institutrices qui étaient 
en vacances étaient Miles Suzan- 
ne Fau, Evelyne Godart, et Odile | 
Creurer, de Pré Ste-Marie, Pesane | 
et St. Gregor, respectivement. 

L L LA 


Les étudiants à la maison pour 
les Fêtes sont: Mlies Thérèse Té- 
treault et Marie Aubin, de Duck | 
Lake, Alice Demay, Anne Kerna- | 
léguen, Jean Abliy, Arthur Creu- | 
rer, Francis Roy, de l'Université; | 
Etienne Creurer, Robert Ba- 
chand, Philippe Tétreault, Dona- 
tien Coquet, Pierre Bourgault,| 
Louis Boulanger, Thédphane Fer- | 
ré, Armand Mansière, du collège 
de Gravelbourg. 


Nous avons été heureux d'avoir 


| 


çais de Saskatoon durant les Fé- 


tes. 
CRC 


« M. et Mme Barré, de Duck La- | 

ke, étaient en visite chez leur, 

fille, Mme Gaston Rallon. 
L1 L1 L] 


M. et Mme Denis Creurer, de 
Duck Lake, étaient en visite chez 
leurs parents, M. et Mme William | 
Vandall. 


L L1 

Les soldats en vacance chez 
leurs parents pour les l'êtes 
étaient: Albert LeJan, Jeanne Ti- 
nevez, Helen Kulchar, Antoine | 


Cartes Protessionnelles 
PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Oentrale 
PRINOB-ALBERT, SASK. 


PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIS 
BONBONS PAPETERIE ETC. 


Téléphone 2158 
NOUS LIVRONS 


ee 


DR E. A. SHAW 


SPECIALISTE DES YEUX, 

OREILLES, NEZ ET GORGE 

Chambre 10 Edifice Mitchell 
Au-dessus de ls oharmacie Duncan 
Téléphone 2110 Résidence 38! 
PRINCE-ALBENRT SASK 


DOCTEUR LEBLOND 
MEDECIN - CHIRURGIEN 
(Electro-Thérapie des amygdales) 


Bureau 
ue 4-5-8, édifice Mitehe 
Téléphones 
Bureau—3529 Résidence—214 


PRINCE-ALBERT, SASK 


H.-J. COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 
SUITE $. ÆDIFICE [IMPERIAL BAN) 
PRINCZ-ALBENT, SASK. 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de ls vue) 
1106, AVE OBNTRALE 


Téléphone 2039 
PAINCE-ALBERT SASK. 


Va-et-vient 
Mme Donat Pollard et sa fa 
mille sont de retour de Jackfis 
où ils ont passé les fêtes ave 


des parents. 
LJ . L 


M. et Mme Bernard Richard, d 
St-Boniface, Man., sont ici en pro 
menade chez leurs parents, 

LL L2 


Tous nos collégiens sont repar 


| parmi nous trois marins fran-|tis pour leurs études après avoi 
| 


passé de bonnes vacances. 
L Li D 


M. Philippe Lacoursière es 
parti à Rochester suivre des trai 
tements, 

L L . 

MM. Antoine L'Heureux, Hec 
tor Léon, Henri Deslauriers € 
Harris Sayers, tous de l'armé 
canadienne, étaient en permis 
sion avant et pendant les fêtes. 

Nos malades 

M. Francis Poulin, malade de 
puis quelque temps, a passé cin: 
jours à l'hôpital de North Battle 
ford. Il est maintenant de retou 


lard et M. et Mme Laurent Pla- Bédard, François Roy, Bill Aubin. | à la maison, mais encore au lit 


mondon, qui ont pris charge de 
notre bureau de poste. 
L LA LZ 


Après six mois d'existence no-| 
tre Caisse Populaire fait toujours| 


Alex Aubin, Harry Dahmer, Adam | 
Dahmer, Jos Kajner, Albert Au-| 
bin. | 


Mme Mike Gaetz accompagnée | 


LZ L2 LA 
Le comité de la Croix-Rouge 
tenu son assemblée annuelle che 
Mme F. Poulin. Les membres élu 
pour l'année sont: présidente 


du progrès et 75 membres jouis- | de ses trois fils: Mikie, Rodney et Mme F, Poulin; vice-présidente 


sent des grands avantages qu'of- | 
fre cette institution. 

Les soldats Charles Bouchard, | 
Armand Plamondon et Léo Tes-! 
sier ont passé les fêtes dans leur 
famille. | 

LE # e 

Egalement en vacances chez 
leurs parents, nos étudiants: Ar- 
mand Quessy, du Collège Cam- 


| pion, à Régina; Marcel Fortin, 


Martial Dufault et Joseph Le 
Strat, du Collège de Gravelbourg; 
Miles Juliette et Madeleine La- 
nouette, de Prud’homme; Alice 
Plamondon, de Duck Lake, et 
Jeanne Montès, de l'hôpital de 
Tisdale. 


Meyronne 


M. Léo Lareau, étudiant au Col- 
lège Mathieu de Gravelbourg, 
ainsi que Victor Lalonde et Emile 
Frerotte, élèves de l'école sépa- 


| rée, sont retournés à Jeurs clas- 


ses respectives. | 
CCR] | 


Mlle Augustine Barsalou, du 


quelques jours chez ses parents. 
L2 . L 


Mme Aurore Parent et sa fille, 
Lucile, étaient en visite chez les 
familles Albert Parent et O, Sal-| 


vail, 
se . 


M. et Mme Léo Lareau ont dé-|ier juridique de la Commission | 
ménagé sur leur ferme ces jours | 


Jimmie, sont revenus de leur vi- 
site à Prelate. 
L1 


. . 

Miles Céline Gollais et Cécile 
Dumontier, de Tisdale, étaient de | 
passage à St-Brieux. 

DR . # 


Mlle Thérèse Carfantan, de Ni- 
pawin, a passé quelques jours 
chez ses parents, M. et Mme Alex 


Carfantan. 
. 


Le Dr Maurice Demay était en 
vacance pour quelques jours chez 
ses parents, M. et Mme Louis De- 


may. | 
CCR] 


Mme Alice Chevalier, après une | 
absence de quelques semaines, 
continue son emploi au magasin 
“Red and White”. 

Lo L 


Louis de Gaesbrand, de Carrot | 


| River, est en visite chez sa tante, 


Mme Roy. 


demeure 


Mme  Daubenfeld 
maintenant au village. 


: | 
Nommé à la Commission 


aérienne du transport 
OTTAWA — M. Walter T. Pat-| 


terson, secrétaire et solliciteur de, 
la Commission de contrôle in- 


dustriel en temps de guerre, a | 


été nommé secrétaire et conseil- | 


aérienne du transport. Cette no- 
mination a été annoncée par M. 
R A. C. Henry, président de la! 


est décédé ici jeudi dernier d’une | était revêtue d'une longue robe! M. et Mme Emile Barsalou sont | Commission du transport. 


| affection cardiaque. 


Si vous êtes frileux . .. Si vous 
éternuez eu si le nez vous coule ... 


Alors commence un rhume, lequel, s’il n'est 
pas soigné immédiatement, agit rapidement sur 
les bronches, et la toux commence. 

Dès que les premiers symptômes d'un rhume 
ou de la toux se font sentir, allez chez un phar- 
macien et procurez-vous une bouteille de sirop 


“Norway Pine” du Dr Wood. 


soulage promptement, qu'il est agréable à prendre, et que ses! Mme A. Venne. Plusieurs de ses 
Il est sur le marché depuis 48 ans. N'acceptez 


effets sont efficaces. 


Vous trouverez que ce remède 


pas de contre-fa’on; exigez le “Dr Wood's.” 


Prix, 35 sous la bouteille; grandeur ‘‘family size qui contient 3! 


fois plus, 60 sous. Assurez-vous de la marque de fabrique, “3 pins." 
The T. Mibure Co. Limited, Toronto, Ont. 


de satin blanc, Elle portait un |de retour chez eux après avoir| 
| passé les fêtes à Radville; Mlle 
Léonie Marion est leur hôte pen- 


bouquet de roses. 

| Mlle Lillian Klein, soeur de la 
| mariée était fille d'honneur, et 
| M. Earl Lefebvre agissait com- 
|me garçon d'honneur, 

| M. le curé J.-A. Beaulac bénit | 
le mariage. Mme M. Goeuffic joua | 
|la marche nuptiale et durant la| 
cérémonie les jeunes filles de! 
| l'école chantérent la grand'messe | 
{et plusieurs cantiques. | 
| Un grand diner fut servi chez | 
compagnes de classe étaient 
parmi les invités. 


iNew-Westminster, C.B. 


dant quelques jours. 
é LR S 


Faites subir l'épreuve de la 
germination à votre grain 


Mme J. Lavoie; secrétaire, Mm 
L. Lavoie, Les assistantes sont 
Mme C. Castagnier, Mme VW 
L'Heureux, Mme A. L'Heureux 
Mme E. Michaud, Mme A. Côté e 


| Mme C. Rice, Le premier comit 
|a été organisé au mois d'avri 


1944, Les recettes de l’année s 
chiffrent à $174.00, Un paquet . 
été envoyé à chaque soldat d 
notre paroisse, qui est outre-mer 
Le comité offre ses remerciement 
à tous ceux qui ont bien aidé : 
cette oeuvre, 


| Huile de Charme No 40 


PARFUM PUR D'ORIEN 
Exquis, mystérieux, dura 
ble. Développe attrait ir 
résistible, troublant, Char 
me votre amour, Boutelll 
1 dr $1.00, par malle, por 
pars {échantillon $025 

mballage discret, garan 
. Commandez à ] 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN “SOM-MOR" 
Chez tous les épiciers 
Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PHINCE-ALBERT SASK. 


Téléphone 2838 


L'heureux couple résidera à | prendre possession de leur ferme] 
jentre Kincaid et Meyronns. | 


Mlle Yvonne Salvail est allée | 
rendre visite à sa soeur, Soeur | 
St-Raphaëél, maintenant à St-| 
Boniface. 


Il est important que vous sachiez la va- 
leur de votre grain au int de vue 
germination. Votre agent Federal verra 
à ce que votre grain soit vérifié pour la 
germination, sans frais. as) 


: o LJ 
Une belle assistance représen- 
tait Meyronne au cinéma “Going 
My Way”, qui fut donné à Kin- 
caid. 


' LA e LJ | 
Bienvenue à M. et Mme Mar- 
cel Monette qui viennent de! 


FEDERAL GRAIN LUMIED 


Centres Français 


de la Saskatchewan 


Montmartre 


Mgr J-A 
a messe de minuit 
abbé Léon Savoie, vicaire, et 
lu Rév. Père, Dugal, de Læebret 
église était remplie et tous s'ap- 


Sainte Tai 


Thériault à célébré 
assisté de M 


rochéres.: 


aré une magnif 
nonisée sous | 
Savoie et 
Ce fut 


abbé 
esque 
Les scouts mor 


t dirigesient la 


‘ 
‘ le tout fut trés bien 
. 


24, il 
de vues 
Beauchemir 
Un coffre de 
gagné par Mme 


eut 


ani- 


Dans 
ne représentat 


la soiree au 
or 


nées dans la sale 


ce 
fé et 


1 profit de € 
édre fut rs 
1 Sauve 


tistribution des pre 
ombreux élèves des 
Nage à l'occasion de 
intéressant 
M 


tandis 


si eu 
ents aux 
coles du * 
tél 1! 


programme 


it execute par es élèves 


A 


Leblanc présidait 
ider 


fit 


M Robert, prés 


ACFrC 


fran- 


Ovide 
de 
tion d de 


e adressa 


. 


L 
ouragea fortement 
langue 


as 


rix 


Savo 


étudier 
A 


leur 
ve D mi 
jan- 
1 fut élu syn- 
remplacement 
sortant de charge 


nue le le 


lie de l'église, er 
le M. P. Goulet 


LED _ . 


du 
llage tenue au com- 
nencement du mois, M. L.-P, Cô 
é n été élu maire pour 1945 


ssemblée 


A 


on 


miere 


pr 


seil du : 


et 


M 


M 
#0 
rganiser 
couts, et déja 
até des résultat 
sarmi la jeunesse 

. 


l'abbé Léon 
Girardin or 


€ 


Savoie 


OU 
nous av 1 
atisfaisants 


U assemblée importante te- 
ue à Odessa où 46 districts sco 
aires furent représentées et ou 
lus de cent commissaires étaient 
xrésents, a protesté contre l'éta- 
lissement des grandes unités 
colaires et aussi contre les divi- 
ions injustes à l'égard des ca- 
holiques. Plusieurs résolutions 
nt été passées à l'unanimite pour 


ne 


tre présentées au ministre de 
Education 
Montmartre avait quatre dis- 


ricts bien représentés et la dis- 
ussion fut très intéressante. M 
.-P, Côté présida cette impor- 
ante réunion dont nous n'avons 
»äs encore obtenu les résultats. 


“L'à peu près” 
n’est pas 
profitable! 


Donc n'essayez pas de 
deviner lorsque vous de- 
vez spécifier la grandeur 
d'un vêtement en com- 
mandant de votre cata- 
logue EATON. 


Soyez certains des 
mesures que vous 
prenez 


Cela ne prend environ 
qu'une minute de votre 
temps — et songez au 
trouble et au retard que 
cela évite! 

Et cela est si FACILE! 
Consultez l'index (pages 
jaunes) de votre catalo- 
gue — qui contient des 
gravures, des méthodes 
pour mesurer et des ren- 
seignements qui simpli- 
fient vos achats par ca- 
talogue. 


Prenez toujours vos 
MESURES! 


Cela est TOUJOURS 
profitable! 


#T.EATON Ce. 
D LES Cara DA 


EATONS 


LIBERTE ET 


ABLES DE LA PAIX 


LA 


LES RESPONS 


LE apattes RES RENE MSLCER 
a Déni voulli 


LE PATRIOTE 


. » 
Malades Le père de M. l'abbé 
Mr > Goulet est revenue à CN FT 

une reste ne. À. Coursol est décédé 

ee A Le 8 janvier 1945, à l'âge de 
Mine P. Mouly est à Vhépital ro, à Are A agen. 

d'Indian Head, assez gravement Tin PL Ve 2 

malade. Sa soeur, Mme F. Reno- Le” 0 vent: s femme né 

deau, a passé plusieurs jours à eo dat-phécitéreun sa femme, née 
un boss Azélie Lauzon: ses enfants, Sr 

TAGS | sw 6 Marie-André de la Purification 
M Léo Girardin et sa famille (Georgianna), des Filles de la 

ont passé plusieurs jours en visi- Sagesse de Castor, Alta; Henri, 

te à Dunrra, Man. et autres en- épicier, _di ccteur des magasins 
droits du Manitoba E-M.:; Sr Marie de St-Henri de 
058 Suéde (Albertine), csc., de St- 

Mme PE. Beauchemin a aussi Laurent; Sr Marie de Ste-Made- 
passé une partie des fêtes chez leine du Calvaire, csc, supé- 
ses parents à Ste-Rose du Lac, rieure de Lafontaine, Ont.: An- 

Mar tonio, prêtre, curé à St-Léon de 

SN 00. Jackfish Lake, Sask.; Béatrice et 

M. le docteur Clancy et M. A.-! Jea te, de Montréal; un ivère, 

J. Boyer se sont rendus à Régina. | Euge de Lachine; un gendre, 
Dee M. Calixte Boutin: une bru, 


Saint-Victor 


M. et Mme Arthur Beaubien, de 
Meadow Lake, Sask., visitèrent 
de nombreux parents et amis 


L2 

M. et Mme Alfred Larocque 
Jaw, Sask., et leur le, 
étaient chez des amis 
affaires la semaine dernie- 


M 
Gisèle 
pour 
re 


)OSE 


M. et Mme Jean Demontigny 
ainsi que M. et Mme Jos. Paquin 
sont partis pour Willow-Bunch 
où ils demeureront dorénavant 
Ils étaient employés à la mine 
de charbon chez M. O. Beauches- 


ne 


+ 


M. William Sissun, comptable, 


Mme Henri Coursol!, et des petits- 
enfants, Paul-Emile Boutin, M. 
l'abbé Charles-Auguste Boutin, 
de l’Assomption, Pauline, Louise- 
Marie, Thérèse Coursol et Sr 
Françoise du Carmel (Madeleine 


bé pe or ras L'archevêque Damaskinos, qui a servi comme médiateur entre 
église St-Cl les diverses factions qui se disputaient le pouvoir en Grèce, et M 
le jeudi 10 jar hurchill, sont ici photographiés au moment où ils qaittaient l'am- 
bnnloerstniseèiiel snligu bass » britannique à Athènes. Des ennemis ont deux fois attenté 
Bollegarde |11 "0 2/0 arte dieu en Gr 

M. Emile Wilvers est allé pas- faite par Mmes / rertt \ 
is Fu | Winnipes Domremy + À 4 Mmes A. Lavertu et L 
I 2 #0 ené avec lui un de ses Décès La croix de deuil était portée 
OR AE PR Le 5 janvier dernier s'éteignait | Par M. Omer Houle. Les porteurs 
M et Mme Henri Wilvers, M. Pieusement aù presbytère de re MM. Alfred, Adélard et 
et Mme Arthur Bourgeois, ainsi| Domrémy, Mme J.-A. Houle, la er ae Houle, fils de la OsFUne, 
-A. Labonté, son gendre, Jof- 


vénérable mère de notre dévoué | 


que Mme Henri George sont aliés | k , 
curé. Mme Houle (née Marie-Sa- 


à Winnipeg pour affaires. Ils y 


fre et Raymond Houle, ses petits- 
fils. 


resteront trois semaines. 
LZ LA LZ 


M. Noël Revet est allé travail- 
ler en Colombie 
. 


a travaillé au bureau d'assuran- 
ce, la semaine dernière 
LA 


L2 L 
M. et Mme Hector Beaulne, de 
Willow-Bunch, rendirent visite à 
| M. et Mme J.-D. Lalonde, ces 
| jours derniers. 
L2 


MM. Alphonse André Syl- 
vestre sont allés pour affaires, à 
Winnipeg. Ils sont revenus sa-| 
medi soir | 


0 

Mme Francis Sylvestre est al- 

lée à Winnipeg voir son mari qui 

y suit un traitement. | 
mipiniqihesiepemtiiiniennenme > 

Mme Alex. Bell (née Thérèse] 

| Poirier), accompagnée de ses 


Sedley 
| deux filles, Hélène et Yvette, et| 


Nos fêtes de Noël se sont dé-| 4e s: soeur, Mlle Denise Poirier, 
roulées dans une atmosphère cal- [sont venues rendre visite à M. 
| me et pieuse. Le R.P. J. Prender-| et Mme Arthur Poirier, leur oncle 
gast, S.J., du collège Campion,| et tante. 

aidait M. le Curé, pour la | 


constance. 


et 


Aline Fontaine, enfant de M. et 
Mme Remi Fontaine, est à l’hô- 
pital de Willow-Bunch, depuis 
une semaine. 


Notre hôpital d'Antler a rou- 
| vert ses portes. Notre sympathi- 
Les familles étaient heureuses | que compatriote, Mme Steve Ma- 
de recevoir leurs étudiants pour |nerch (Marguerite George), 
Îles vacances: M. l'abbé Paul-E.-T. | garde-malade diplômée, en a la 
| Béchard, diacre du séminaire de | charge; elle est aidée dans son 
| Régina: Miles Annette et Pauline | travail par Mme Schraml. 
| Béchard, du couvent de Laflèche: | Baptèmes 
MM. Rolland Gervais et Raoul Le 31 décembre fut baptisée 
Hamelin, du collège de Gravel-| Eveline-Marie-Denise, née le 27,| 
bourg: MM. Léonard et Alfred|fille de Fernand Petit et d'Elisa 
Béchard, du Jardin de l'Enfance | Demetz. Parrain et marraine, M. 
de Gravelbourg; MM. Roland|et Mme Salomon Roussel (Denise | 
Madore, Olivier et Armand Des- | Petit), oncle et tante de l'enfant.| 
autels, du couvent de Montmar- Le 14 janvier eut lieu le bap- | 
tre. tême de Joseph-Régis-Marcel, né 
| . à le 2, fils de Lucien Dauvin et de 
| Mlle Jeannette Parent, garde- | Cécile Sylvestre. Parrain et mar- 
malade scolaire de Winnipeg, et | raine, M. et Mme Régis Sylvestre, | 
[Mlle Alice Parent, de Régina.|grands-parents de l'enfant. 
étaient aussi chez leurs parents, eus 
Île docteur et Mme C.-E. Parent. 


Nos joueurs de ‘“curling” nel 
veulent pas être en retard. Après 
plusieurs parties chaudement. dis- 
putées avec les équipes de Stort- 
hoaks, de Frys et autres endroits, | 
ils ont décidé d'avoir leur “bon-| 
spiel” dans la semaine du 22 au 
garçon et leur fille, Raoul et Lau- | 37 janvier. De beaux et nombreux | 
ra, M. Victor Desautels et sa fille, a sont promis aux compéti- 


| Florence, ainsi que M. et Mme à MARS PRRER | 


L2 

Mme C. Normandin est reve- 

nue enchantée de son voyage 
dans l'Est canadien 
LL LZ L 


M. et Mme Siméon Gibeau, leur 


Léon Desautels et leur garçon, 
Normand, sont revenus d'un Dollard 


voya à Winnipeg. é à 
— 46 : Déces 
Le soldat Marcel Barré a pas-| Une de nos meilleurs parois-| 


| lomée Forest) naquit dans la pa- 


| Houle. 


|cédée dans la tombe en 1933, 


L'inhumation se fit dans le 
cimetière de Bellevue, après un 
dernier “Libera’” dans cette pa- 
roisse. 

La ‘“Prince-Albert Funeral Ho- 
me” avait charge des funérailles. 


roisse de St-Antoine de la Baie] 
du Febvre, Comté de Yamaska, | 
PQ. le 18 mars 1859. Elle épou- 
sa Joseph-Alfred Houle, de la 
même paroisse, en 1876. De cette 
union sont nés 19 enfants dont | 
12 survivent. | Remerciements 

La famille Houle quitta Drum-| M. le curé Houle, ainsi que tous 
mondville en 1888 et vint demeu- | Jes membres de sa famille, remer- 
rer à Letellier, Man. où M. Houle | cient sincèrement MM. les doc- 
devint marchand-général et prit| teurs Legault et Schropp, M.D, 
la direction de 3 magasins, à St-|les Révérends Pères et les Reli- 


Boniface, à Letelier et à Maki-|gieuses ainsi que tous ceux qui] 


nak, Man. En 1902, la famille 
arriva à Duck Lake, Sask., et y 
demeura quelques années, pour) 
aller à la suite prendre des terres 
à Bellevue où les garçons demeu- | 
rent. Ils habitaient Prince-Al- 
bert de 1907 à 1917. En 1926, M. 
et Mme Houle célébraient leurs | 
noces d'or, et demeurèrent depuis Î 
1928 avec leur fils, M. l'abbé A.-J. 


ont offert des bouquets spirituels 
des honoraires de messes, et leur 
ont témoigné leurs sympathies à 
cette occasion. 


| SUCCESSEUR 


eg 


La chère disparue était une] 
mère profondément chrétienne et | 
très estimée pour sa piété, son, 
courage, son hospitalité et sa, 
grande charité. M. Houle l'a pré-| ! 


ainsi qu'une fille, Mme Turgeon, 
en 1931, Elle laisse dans le deuil 
6 garçons: Omer, Alfred, Adé- 
lard, Walter, de Bellevue et Hoey, 
Joseph, Henri et Alphonse, de 
Port Alberni C.B. et Vancouver, 
M. l'abbé A.-J. Houle, curé de 
Domrémy: 5 filles: Mme Paul|| 
Doucette (Alexina), de Duck La- 
ke, Mme P.-J, Pfeiffer (Rose- 
Anna), de Prince-Albert, Mme J.- 
N. Denis (Eva), de Aldina, Sask, 
Mme J.A. Labonté (Alphonsine) ,| 
de Port Alberni C.B., et Mlle An- 
nette, de Prince-Albert. Un seul 
frère, M. Napoléon Forest, de 
Transcona, Man, et une belle- 
soeur, Mme Noël Houle, de Le- 
tellier, Man. ainsi que plusieurs 
neveux et nièces au Maritoba, 
entre autre M. J.-N. Jutras, de 
Prince-Albert, qui était présent 
et une soixantaine de petits-en- 
fants lui survivent, | 

Les funérailles eurent lieu le! 


Le capitaine F. L. Houghton, 
chef de la Marine canadienne 
outre-mer, qui vient de succéder 
à l'amiral Percy W. Nelles, dont 
on a annoncé la résignation ré- 
cemment. ; 


La C.C.F. est critiquée 


l'union des travailleurs en élec- 
tricité, radio et autos d'Amérique 
(C.I.0.) a envoyé un télégramme 


TORONTO — Le local 516, de, 


sé quelques jours dans sa famille. | 

L 

Le soldat Adrien Duquette, ré-| 

cemment arrivé d'outre-mer, a 

visité sa soeur, Mme S. Madore, 
| de Lajord. 


siennes est décédée dans la per-|, ; st LA k 
d : : |8 janvier à Domrémy, au milieu 
sonne de Mme Ulric Ménard. Sa| 4,1 nombreuse assistance. M 
vie JS MAR Dar Une grande | l'abbé Houle chanta le service 
piété et une grande dévotion. | ijsté de M. l'abbé G Carpen- 
Quatre jours après une opération {je VF. curé de St-Louis, et du 
elle mourut à Calgary, ayant à RP. H-M. Dussault, OP. de Bel- 


| dans le comté de Grey-North. 


au chef du parti C.C.F., M. Cold- 
well, critiquant ce parti pour son 
opposition au ministre de la Dé- 
fense, le général MeNaughton, 


Î 


ÎLES CANTIQUES POLONAIS 


lors de la Messe de Minuit célé- 


ses côtés sa nièce, qu'elle éleva, | 
Mme D. Villeneuve (Clara Mé-| 
nard). Lui survivent outre son| 
mari, son fils, Henri, et sa fille, | 
| Joséphine. Trois soeurs et deux | 


M. et Mme Roch Poissant et 
leur famille, de Régina, ont pro- 
fité des jours de fêtes pour vi- 


| siter des parents à Sedley. | 


frères vivant au Manitoba. 

La défunte naquit à St-Eusta- 
che, Man. Elle était âgée de 64] 
ans, 7 mois et 12 jours. Elle vint 
ici avec son mari et ses deux en- | 


DANS LA BASILIQUE DE 
ST-PIERRE A ROME 
fants en 1909. 


ROME —- C'est la première fois! Le service funèbre fut chanté | 
dans l'histoire que les cantiques| bar M. l'abbé O. Lemay assisté | 
polonais de Noël ont retenti dans | de M. l'abbé J Reibel, curé de 
la Basilique de St-Pierre, à Rome.| Shaunavon, et de M. l'abbé E.| 

Cet événement s'est produit! Chabot, vicaire de notre paroisse. | 
Les porteurs étaient: MM. F. 


brée par Sa Sainteté le Pape Pie | Coderre, Jos. Bellefeuille, F. Cha- 


XII. Le chant a été exécuté par rest, Jos. Augé, E. Goulet. La 
jun millier de soldats polonais croix était portée par M. Jos. | 
prenant part à la cérémonie. Giasson 

. . . 


> # 
PRENEZ LES 


(; PILULES 


MANQUE 


Si VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE . COURBATURES 
NERVOSITÉ, ÉPUISEMENT, 
FATIGUE HABITUELLE, 


Mile C. Lacoursière, de Ponteix, 
est venue en visite chez M. et 
Mme D. Grégoire. | 

L L 


L2 
Mme Eugène Larose, d'Eastend, | 
a passé quelques jours avec son) 
fils chez ses parents, M. et Mme 
R. Moreau. | 


| Mme George Larson ei ses deux | 
fils sont revenus après AVOÏr pas- | 
sé plusieurs semaines près de 
leurs parents à Hayfield, Minn 


DEMANGEAISON 
ARRETEE ‘on mu: 


Pour soulager vire La GémangesisoD eSuSée Dar | 
vesémma, piei d'athiéte, guise. pustuies @te. el 
pioyes la PRESCRIPTION D. D. D. liquiés, 
médicamentée, pure, Nos gas 
sue, Don tscbante. prompiement ls 
Cémangeaisos mire Ne souûres plas Demandes à 
vous pharmacies la PRESCRIPTION D, D, e. | 


D'APPETIT. 


MORO 


1566 ST-DENIS, MONTREAL 15 


levue, comme diacre et sous-dia- 
cre. Le R.F. Ange-Marie, O.P., di- 
rigea les cérémonies. On remar- 
quait dans le choeur: Mgr Mau- 
rice Baudoux, P.D., curé de Prud’-| 
homme, le T.R.P. Lafrance, OP. 


En Ontario 
Kenora 


Le TRP. M. Lavigne, provin- 
clal des Oblats, fit une courte vi- 
site aux Pères de la paroisse et 
de l'école indienne Ste-Marie 

M. l'abbé E. Richard, chapelain 
de l'hôpital St-Joseph, est nom- 
mé au Sanatorium de St-Vital 
Man. 11 est remplacé par M. l'ab- 
bé A. Beaudry 


Les Indiens de l'école Ste-Ma- 

| rie, champions de la ligue “mid 

get”, l'an dernier, ont obtenu leur 

|première victoire, contre leurs 

| premiers adversaires de la sai- 

| son, les Indiens de l'école protes- 
tante Cécilia Jeffrey. 


Mme Roméo Favreau A passé 
| quelques jours avec ses parents 
et amis, à St-Boniface. 

. LL L 


Dimanche dernier il y eut par 
tie de gouret entre les prêtres du 
district et les Chevaliers de Co- 
lomb du Conseil local. L'équipe 
des prêtres qui se composait de 
M. l'abbé L. Laliberté et des 

{RRPP. C. Comeau, 
et M. Jaibert, remporta les hon- 


neurs. 
. 


= LJ 
MM. Maurice Perron et William 
McCann furent élus membres de 
la commission scolaire rempia- 
cant MM. Oscar Favreau et F 
Sweeney. 
M. Favreau fut membre pen- 
| dant plus de vingt ans. 
L2 LL LA 


Mercredi dernier, le 10 janvier, 
eut lieu à l'hôtel Kenricia le 
banquet de la chorale de la pa- 
roisse Notre-Dame. 

Ce banquet commença par le 
chant “O Canada”. 
Notre Saint-Père le Pape fut pro- 
| posé par le R.P. H. Gonneville, et 
|le toast à Sa Majesté le Roi fut 


proposé par M. Van Walleghem. | 


Un choix de jolies chansons ap- 
propriées pour la circonstance 
| furent chantées; Mme Roméo Fa- 
vreau accompagnait. 
| Un joli cadeau fut présenté par 
| M. F. J. Hooper à Mme Aimé Poi- 
| rier qui fut un membre déyoué de 
{la chorale pendant 32 ans. Une 
autre présentation fut faite par 
| H. J. Burton au R.P. Jalbert, di- 
| recteur de la chorale. Il remercia 
| chaleureusement les membres. 
Grand merci à M. Maurice Per- 
ron et à M. et Mme Van Walle- 


banquet un succès. 
| L'EMPLOI DES 
TRAVAILLEURS TECHNIQUES 


OTTAWA — M. H.W. Lea, di- 
recteur du Service sélectif natio- 
nal, a déclaré ces jours derniers 
que les employeurs qui ont l'in- 
tention de prendre à leur servi- 
ce des ingénieurs ou autres tra- 
vailleurs techniques, licenciés des 
forces armées, doivent, mainte- 
nant, obtenir un permis du bu- 


reau du personnel technique en | 


mps Ge guerre. 

Les militaires des services ar- 
més qui peuvent être considérés 
dans ce grouperent doivent s'en- 
|registrer au bureau après leur li- 


| cenciement et avant de se cher- 


hi 


LE COURRIER DE NOEL AU FRONT 


A. Lacelle! 


Le toast à! 


ghem de leur générosité et de} 
leurs efforts pour faire de ce! 


Assurez-vous 


pour vous assurer de le 
SERVICE GRATUIT 


que vous 
avez de la 


Faites subir à votre grain des épreuves 
de germination et des épreuves de croissance 


WESTERN GRAIN COMPANY 
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bonne semence 


pureté de votre grain 
VOYEZ NOTRE AGENT 


Les Anglais se demandent 
ce que sera la V-3 nazie 


LONDRES -— La grande énig- 
me de la Grande-Bretagne en ce 
moment est de savoir ce que peut 
être la V-3 

Les Anglais qui ont appris par 
expérience à connaitre la V-1 et 
la V-2 se demandent ce que sera 
la V-3 pendant que les militaires 
gardent pour eux-mêmes les ren- 
seignements qu'ils peuvent pos- 
séder sur ce sujet 

Les émissions de propagande 
nazies laissent entrevoir 
une série de possibilités. Des 
rapports récents parvenus de la 
Suisse, pays cher aux nazis pour 
y lancer toutes sortes de rumeurs, 
disent que les Allemands dispo- 
sent de 10 armes secrètes dont 
une bonne demi-douzaine ont 
été mentionnées spécifiquement 
par les propaganäistes en ces 
dernières semaines. 


La V-3 peut bien être n'impor- 


te laquelle des armes suivantes ! 


dont il a été question à un mo- 
ment ou l’autre: 


que même toute petite elle peut | 
détruire une ville entière. | 

2— Une fusée capable de fran- 
chir l'Atlantique Des rapports 
de la Suède disent que les 
|nazis ont construit d'immenses 
| pistes de lancement sur les côtes 
| norvégiennes. 


G. H. Chesterton | fl 


et les Polonais 


“L'Action Catholique”, de Qué- | ! 


bec, a cité une opinion de l'écri- 
vain anglais G. K. Chesterton, 
sur les Poolonais et leurs enne-! 
mis. Voici le texte de cette cita- 
tion: | 

“J'ai toujours jugé les Polonais 


à leurs ennemis, car j'ai constaté, | " 


comme un fait presque iuvaria-| 
| blement vérifié, que leurs enne- 
mis sont en même temps les en- 
nemis de tout ce qui est généreux 
et humain. Si, dans un homme, 
je trouve un penchant pour l'es- 
clavage, pour l'usure, pour le ter- 
rorisme, ou pour tout le cortège 
d'abjections qui entourent la po- 
litique matérialiste, je décèle in- 
| failliblement aussi parmi ses af-| 
fections profondes une irrésistible | 
tendance à haïr la Pologne. On 
peut donc la juger à la lumière | 
de cette haine, car ce jugement 
s'avère parfaitement fondé”. 


La Russie doit encore 


toute; 


1—Une bombe atomique qui] 
explose avec une telle puissance; 


3—Un brouillard artificiel qui 
gèle quiconque s'en trouve im- 
prégné 
4—-Une nouvelle bombe volante 
qui aurait été utilisée sur le front 
de l'ouest et dont l'existence au- 
rait été vaguement confirmée 
par des correspondants 
5—Une bombe volante guidée 
par un pilote résigné au suicide 
|et qui serait directement jetée 
sur un objectif 
6—Une bombe qui congélerait 
| tout sur un rayon de cent verges 
Bien avant la venue de la V-1 
les Allemands avaient parlé d'une 
multiplicité d'armes secrètes 


ILS DEVRONT SIGNER 


LA PAZ -- Les journalistes bo- 
liviens ne pourront plus être ano- 
nymes. En effet, un décret du 
gouvernement, entré en force ces 
jours derniers, ordonne que tous 
ies articles de journaux soient 
signés du nom de leurs auteurs, 


Le major-général Maxwell D, 
Taylor, commandant de la 10e 
division de parachutistes améri- 
cains, qui était à Washington 
pour un congé, a quitté cette ville 
la veille de Noël et s'est rendu 
en Europe en avion afin d'être 
avec ses hommes qui étaient dans 
une situation difficile à Bastogne. 
Il réussit à les rejoindre et à les 
diriger dans ce moment tragique. 


LES MARCHÉ 


aux Abattoirs de St-Boniface 
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Fin! ra effectué. La Russie est la seu- choix « 911.79—812.00 
en Finlande Bons À $11.00—811 50 
le des grandes nations qui font | Moyens : #10.00—$10.75 
WASHINGTON — Les Etats-| partie de l'UNKRA qui n'a PAS | Bonnes hi at 1 15-028 50 
Unis rétablissent les relations | encore acquitté sa contribution. Moyennes 7 7.20 
|avec la Finlande, sur une base | Elle a versé $200,000 sur sa part| Taureaux— j 
| officieuse. de $1,500,000, mais n'a rien remis; Bons ; LE ue 113 
| PNA " Moyens ; sn 8D, ,50 
| Le secrétariat d'Etat annonce | depuis ce moment. Cette contri- Vaches oi sénisses à ongraisser— 
aue le président Roosevelt a ap-|bution pour fins d'administra- Le nr je . re x 
| prouvé la nomination de Max-| tion sera $750,000 cette année, ce Génisses à engraïsser— een 
! well Hamilton, avec le titre per- | qui portera la dette de la Russie Es {1 PU gi metrremereimnnrerteriane 25 00—86 25 
| sunnel de ministre à Helsinki.  |envers l'UNRRA à $2,050,000. Veaux de boucherie | 
dl —.— | Bons et de choix $12.00--#14.00 
| Ordinairés et moyens $ 6.00—#12,00 
neaux— 
| Bons du printemps He 112 
|Ongneltes … $ 5.00—$ 9.00 
bd Pesants .…… $2.00-—-82.50 
Ordinaires #1 00—#1 50 


Sask. Co-Op. Livestock Producers Lt4. 
Régins 


“de À ce A mn à né 15 janvier 
ce-Albert, les PP. Charette, | | 
ph Bouvilil » 105 Uv— 
O.P., et Granger, F.M.I. de Prin- | De Doit sridhnsent #11 00-#11.80 
*e-A! inz } À | Bons $1.25—810,75 
ce A bert, Heinzte, OM... de Wa | Moyens $ 9.50—$10.00 
kaw. Les personnes suivantes, in- | Ordinaires $ 8.00-—$ 9,00 
, ‘ ” touvilions- au-dessus de 10950 11v.— 
capables d'assister au service, | pe choix $11.00—$11.50 
sont venues offrir leurs sympa- LE à $19.25—#10.75 
jes: MM. és J.- L Moyens 9.431 $ 9.50—410.00 
et Pie Lycos 
L r , L.-J.| : Génisses— 
> x É à th © De choix $10.00—#10.50 
Daoust et S. Raczynski, de l'évê | Bonnes $ 9 00—$ 9.50 
ché de Prince-Albert. | Moyennes $ 200--$ 8 50 
F 2 | Ordinatres mms. $ 100—$ 750 
M. Léo Brodeur, éccl., dirigea | Veaux engralssts— 
le choeur de chant. Mme Marcien De choix $11.00—811.50 
d : | Bons $10.00—#10.50 
Forestier toucha l'orgue. 4 Moyens $ 2.008 9.50 
Avant le chant du “Libera”, | nes 
? : : Bonnes #7.50---68 00 
Mer M. Baudoux, PD. à titre | Moyennes 56.00—-$7.00 
d'ancien confrère de M. le curé, | D 7 $0.50—87,00 
p | n 3 50 —- 
dans une courte mais touchante | Grdinaires #4 50-85 50 
allocution, offrit les sympathies Fi et pénisses à engromene 
. à 1 nnes L1E D 
de tous à la famille et parla de| | Moyennes $6.50-—$7.00 
la mère chrétienne, surtout de “la | Ordinaires 85.50—$6.00 
mére du prêtre”, l'importance | Pme RE . 100-8180 
que l'Eglise y attache en y ins-| Ordinaires $5.50—86 80 
crivant une oraison spéciale ré-| LE or» rampes ot 85.008600 
servée au prêtre dans le Misse] Ordinaires 4.004430 
de l'Eglis Veaux de boucherie— 
guise F Ordinaires et moyens s11 50--#12.50 
Mme Houle étant membre de me "#0 l'herbe 9 6.00—410.00 
la Société des Dames de Ste-An- | Bons fie 
ne. ces rnières priren ar / | Pesants . 
n ci s de ères prirent une part + Li é. | Ordinaires $ 750$ 8.50 
active au service. La bannière sx TER D Moutons— 
était portée par M. Constant Tru- ï L ; 1 LP = ed 34.00 #50 
mier, les rubans par Mmes A | Li à | Ordinaires 31.30—92.00 
Lavertu, E-C. P son . à “Si 48h ; ; ñ Î RRE 
Détillieux e* « _ Pourtats… Len. Le capitaine J.-B. Rosseau, d'Edmundston, N.-B, vérifie ici et envoie le courrier de Noël aux | peurre de D .s# 
rubans du pepe | étaient donite |membres d'un régiment canadien en ligne de feu en Italie. Ils ont reçu le courrier à temps. On voit OEUFS 
par Mmes Léger, Boutin, Hormis- | dans le camion le sergent-major de compagnie G.-D. Parent, de St-Isidore, Dorchester, PQ.‘ Chargé | Grade à een éousaine … 2 
das Baribeau, H. Roy et M. des sacs de poste, de gauche à droite, le soldat E. Croteau, d'Aylmer, PQ, le caporal suppléant À.|Grade 4. poulattes v… Là 
: % : Grade B 25 
le soldat G. Parent, de Port Alfred, Lac St-Jean. Grade C - LS DU 
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. La quête du service fut| Langevin, de Chicoutimi, PQ, et 
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Oeuvre de secours à la France 


(Comité régional de la France 
Combattante, Oeuvre de Guerre 
des Français de la Prairie) 

“l'Oeuvre de Se- 
à la France” est tirés heu- 
d'annoncer aux sociétés 
et aux sous-comitées 


Le comité de 
cour 
reux 
francaises 


de ja France Combattante que 
les colis adressés à nos militai- 
res francais en entrainement 
dans les camps canadiens de 
l'Ouest ont été recus avec joie 
À en juger par les nomèreuses 
lettres de remerciements qui 
sont parvenues à son bureau. En| 
ces de fêtes de Noël et du 
Je r te l'An avoir pu, en queique 
sorte, atténuer pour ces soldats 
la tristesse de l'isolement des 
leurs, est la meilleure des récom- 
penses, Beaucoup d'entre eux 
ont maintenant reçu des nouvel- 
les de France et chaque lettre 
confirme bien ce que nous avons 
déjà appris par la voix de la 


presse ou de la Croix-Rouge. De- 
puis la libération de la France la 
possibilité de voir de plus pres et 
on horreur la détres- 


ae 


dans toute 


se du peuple français révèle à; 
que) point sa vie même est gra- 
vement atteinte. Spectacle an- 
goissant qui nous impose le si- 
lence, le recuelllement, la pitié 
et devant lequel nous nous sen- 


tons plus près les uns des autres 


Le travail qui se fait depuis 


deux semaines au dépôt de l'Oeu- 
vre de Secours à la France a dé- 
montré que tous les colis prove- 
nant de la campagne ont été faits 


Le Dr Arnold M. Walter, com- 
positeur, musicien et écrivain ca- 
nadien de renom, à qui vient 
d'être décerné le prix, connu sous 
le nom “Christian Culture 
Award’, donné chaque année par 
l'Assumption College de Windsor, 
Ont. 


LA LIBERTE ET LE PATR 


t 


selon les régles données précé- 
demment. Le linge tres propre 
soigneusement racommodé était 
trés vite classé. Le triage et l'as- 
semblage en ont été d'autant plus 
faciles, Concernant ia demande 
de couveriures qui a paru cans 

La Liberté et Patriote”, le 
comité informe les personnes in- | 
téressées que les couvertures re- 
ques partiront la semaine pro-| 
chaine à destination de la Fran-| 
ce. Une demande de chaussures | 
d'hommes (neuves ou réparables),| 
l'est également pressante. Que de | 
choses qui nous paraissent inu-| 
tilisables, bonnes à jeter, seraient 
accueillies avec joie là-bas! 

Les personnes désireuses de] 
travailler pour l'Oeuvre de Se-| 
cours à la France peuvent s'a- 
dresser à la présidente, Mme 
Pauline Boutal, (tél. 201 326) 
pour avoir de la laine ou de l'é- 
toffe. Le bureau de l'Oeuvre, 308, 
Great West Permanent Bldg., 356, 
rue Main, Winnipeg, est ouvert 
tous les jours (sauf le samedi) de 
2 heures à 5 heures, et les pa-| 
quets de linge ou d'articles de 
llainage peuvent y être déposés. 
Toute correspondance et dons! 
doivent être adressés à la secré- 
taire, Mme Antoine Griveau, à la 
méme adresse, ou à 212, rue Ho- 
race, Norwood 


O'Kelly serait le 
président de l'Eire 


DUBLIN Le vice-premier 
ministre San T. O’Kelly, un des 
| premiers partisans de la restau- 
!ration de la liberté irlandaise, a 


1e 


|été proposé par les amis du pre-| 


imier ministre Eamon de Valera 
| comme le premier choix à la 
| présidence de l'Eire pour succé- 
| der au Dr Douglas Hyde. 


Le Dr Hude, qui est âgé de 84! 
mauvaise | 


|ans et se trouve en 
|santé, a annoncé qu'il prendra 
sa retraite à la fin de son man- 
dat, en juin. 

Le Dr Hyde a été élu par tous 
les partis il y a sept ans, mais, 


| jusqu'ici, rien n'indique que les| 


! différentes factions s'entendront 
|au sujet de son successeur. S'il y 
[a lutte, l'élection se fera par 
| vote populaire et O’Kelly, appuyé 
par la puissante machine politi- 
;que de de Valera, serait un favori. 
| Un des fondateurs du mouve- 
{ment Sinn Fein qui a conduit à 
{l'édification du nouvel état ir- 
landais, O’Kelly était capitaine 
lors de la révolte de la semaine 
de Pâques en 1919. 
Rumeur d'évasion niée 
OTTAWA — On a appris de| 
source autorisée, qu'une enquête | 
avait révélé qu'il n'y avait aucun| 


| questions purement domestiques 


(ILS ONT REUSSI À SE SAUVER 


IOTE 


4 : 
En 7% 


Voici 3 des 19 aviateurs qui ont dû sauter à bas de leur avion durant une tempête qui s'est éle- 


vée soudainement en Ontario. Ils 
DeVertueil. 


L’Angleterre se déclare 
favorable à l’émigration 


LONDRES--On a appris de sources bien informées que le gou- 
vernement britannique en face des renseignements demandés par 
les anciens combattants sur les possibilités d'émigration, envisage | 

1 


sont, de gauche à droite: le pilote E. Lubitz, J. Russell et Roger 


| Vaste partage des 
terres en Pologne 
LUBLIN — Une véritable ré- 


volution se déroule actuellement 
dans les régions de la Pologne 


les armées russes. 
Le gouvernement provisoire po- 


la reprise des accords d'avant-guerre avec les Dominions pour l'é-!jonais établi à Lublin fait diviser 


| 
| 


|en masse 
| Les mêmes sources affirment! 
que le gouvernement est désireux | 
d'entamer des conversations avec| 
le Canada et les autres pays du 
| Commonwealth sur ce sujet. Au 
cours de la conférence des pre-| 
miers ministres des Dominions, le 
printemps dernier, on a abordé 
la question de façon générale 
sans prendre de décision déter- 
minée, Depuis lors un comité de 
fonctionnaires ‘britanniques » étu- 
die quelques aspects du problème. 
L'un de ces aspects, par exemple, 
concerne le change étranger qui} 
doit être mis à la disposition des| 
émigrants pour leur permettre de | 
subsister durant la période d'éta- | 
blissement. Un autre consiste à 
envisager le moment où il sera 
possible de relâcher d'une façon 


| assez large les restrictions sur la 


!main-d'oeuvre. Ce sont deux | 


dont la décision appartient aux | 
autorités britanniques. | 


Initiative laissée aux Dominions 


RO S | fondement dans le rapport vou- 
SIR THOMAS BARLOW lant que 1,500 prisonniers de 
DECEDE A 99 ANS 


Un porte-parole bien informé a 
| déclaré que le gouvernement an- 


guerre canadiens à Stalag lid, 
|près du port de Stettin, sur ed 


LONDRES — Sir Thomas Bar- ‘ : h à i 
Baltique, aient tenté une évasion! 


low, âgé de 99 ans, médecin de 


massive en novembre dernier et| 


glais n'avait pas l'intention de dé- 
courager l’émigration. Il y a quel- 
ques Anglais qui prétendent que | 


propriétaires en petites terres 
Jusqu'ici cependant le gouver-| qu'il distribue aux paysans. 

nement canadien n’a pas indiqué| C’est ainsi que le gouvernement 
sa politique d'immigration, quoi- | Polonais de Lublin transforme de 
que dans les cercles canadiens à  £randes régions agricoles à de- 
Londres on ne voit pas pourquoi | mi-féodales en régions de petites 
le gouvernement d'Ottawa ne terres appartenant à des paysans 
maintiendrait pas son attitude | qui les exploiteront de leur mieux. 
d'avant-guerre sur ce point, la-| On a déjà commencé de mettre 
quelle était d'admettre des immi- | à exécution un vaste plan de co- 
grants choisis d'Angleterre et des | opértion agricole en ce qui 
autres pays d'Europe. Quoi qu'il| concerne les forêts et les terres 
en soit, les mêmes milieux admet- | non arables. 
tent toutefois que le Canada su 

pourrait bien hésiter d'ouvrir le! NEW-YORK 
pays à un mouvement d'immi-! Douglas MacArthur a annoncé la 
gration en masse avant que des} mort du correspondant de guerre 
emplois ne soient trouvés pour | pour les magazines Times et Life, 
les hommes actuellement en ser-| William Henry Chikering, 28 ans, 


vice actif ou dans les usines de | tué le 6 janvier, au cours d'un 
guerre, 


Des services d'hygiène 
suffisants au Manitoba 


WINNIPEG-—Des services d'hygiène satisfaisants pour toutes 


les personnes demeurant dans le Manitoba: tel est l'objectif du pro- | 


gramme de santé de la province qui sera exécuté par le gouverne- 
ment, a annoncé récemment Ivan Schultz, ministre de l'hygiène. 


orientale qui ont été libérées par | 


+ Le discours de M. 
Roosevelt atténue les 
| dissensions entre . . . 


[Suite de la première page) 


Le discours de M. Roosevelt 
est remarquable, Ii renferme des 
vérités d'ordre humain que les 
Nations Alliées devraient obser- 


ver si elles veulent gagner cette} 
guerre d'abord et construire en-| 


suite une paix durable 
La Pologne 
Ces jours derniers, le gouver- 
nement soviétique a reconnu of- 
| ficiellement le comité de Lublin 


comme gouvernement provisoire | 


| de la Pologne. L'Angleterre, les 


pour leur part, réaffirment leur 
{confiance dans le gouvernement 
polonais en exil à Londres 

| Le secrétaire d'Etat américain, 
M. Stettinius, a même déclaré 
que les Etats-Unis feraient tout 
en leur pouvoir afin de garantir 
l'édification d’un 
libre et indépendant”. Il a ajouté 
que son pays tentait de faire par- 


venir des approvisionnements “à 


| 


de Pologne”, 


Pendant ce temps le gouverne-| 


ment polonais de Londres pré- 
pare une note pour envoyer aux 
| autres Nations Unies afin de pro- 
tester contre la reconnaissance 


officielle par Moscou du gouver-| 
nement de Lublin. Les Polonais} 


de Londres qualifient l'acte off- 
ciel des Soviets comme “une vio- 
| lation directe des droits fonda- 


:mentaux de la nation polonaise | 


à posséder un Etat dûment indé- 
pendant des dominations étran- 
gères”. 

A la Chambre des Communes 
| anglaises, pendant le débat sur 
la Pologne, M. Pickthorn disait, 
voulant définir la fonction du 


Etats-Unis, la France et la Chine, | 


“Etat polonais | 


la brave et courageuse population | 


nier sursaut d'une nation à la 
veille de succomber sous les coups 
du vainqueur mais qui persiste à 


fanatisme. Les jeunes Allemands 
surtout, endoctrinés par une pro- 
pagande d'hystérie guerrière, 
préfèrent mourir plutôt que de 
|se rendre à l'ennemi 

La retraite des armées alle- 
mandes sur le secteur belge se 
| fait méthodiquement. Le froid et 
la neige gênent les opérations 
alliées et cela augmente les chan- 
ces de retraite de l'ennemi. I] fait 
si froid que les blessés gèlent à 
mains d'être recueillis immédia- 
tément. Dans le port de St-Na- 
zaire, la négociation d'une trève 
pour évacuer les civils français 
indique bien que les Allemands 
tiennent et n'ont pas l'intention 
d'abandonner ce port. 

Ces différents flots allemands 
ne sont pas assez forts pour re- 
présenter un péril pour les ar- 
mées alliées mais ils empêchent 
nos troupes d'avancer dans ces 
secteurs. 

L'optimisme des Natior 
qui croit l'illemagne vaincue, de- 
vra faire face, dans les mois qui 
| vont suivre, à des événements de 
| nature à en atténuer légèrement 
la valeur, Le fanatisme allemand 


! 


peut apporter encore bien des 
surprises. 
Le Japon 
Le débarquement des troupes 


de la 6ème armée étatsunienne 
| dans l'Ile de Luzon, a causé une 
qui estime que 60,000 hommes 
ont participé à l'opération. Les 
lignes de défenses japonaises é- 
taient tout à fait insuffisantes et 
cette surprise stratégique a valu 
|aux Etatsuniens de ne subir que 
| de faibles pertes dans l'opérat:on 


Winnipeg, Mon., 19 Janvier 


Il est évident que c'est le der- | 


se battre dans le désespoir et le! 


commotion désagréable à Tokyo! 


Le général | 


|bombardement aérien ennemi, | 


migration individuelle, mais ne projette pas un plan d'émigration | Jes vastes possessions des grands | parlement anglais: “Je crois que | du débarquement, 


|ce n’est pas l'affaire du Parle-| Cette victoire du général Mc- 
{ment de considérer les intérêts! Arthur équivaut virtuellement à 
de la Pologne comme tels, mais| une emprise totale sur toutes les 
que la fonction spécifique du Par-| Philippines car Luzon est non 
lement est de considérer les in-} seulement l'ile principale et le 
| térêts de l'Empire et du peuple | siège de la capitale, mais elle do- 
britanniques”. | mine toute la vie économique et 
Voilà qui est parler franche-| politique de l'archipel. L'ennemi 
ment et dans toutes les déclara-| sera ainsi privé à toutes fins pra- 
tions officielles au sujet de la Po-| tiques des vastes réservoirs de 
| logne on se demande avec un peu | ressources naturelles dont il s'est 
d'inquiétude si les intérêts des emparé au début de la guerre. 


principaux intéressés sont au 
moins considérés... La Chine 
La France | Le généralissime Chiang Kai- 
L'ambassadeur de France, M.!shek dans un discours du Nouvel 


| Henri Bonnet, arrivé récemment | An, auquel assistaient plusieurs 
|à Washington, déclarait le 5 jan-| officiers alliés a fait la revue des 


{nier dernier, que la France était | principaux événements militaires | 


| déterminée à jouer un rôle de|de la guerre sino-japonaise pour 
premier plan dans les opérations | 1944. 

militaires contre le Japon et l'Al-| Il a encouragé son pays à pour- 
lemagne, dans l'assujetissement | suivre la lutte et à vaincre mal- 
de l'Allemagne d'après-guerre et! gré toutes les difficultés, l'ennemi 
dans la formation d'un organisme | héréditaire, Il a averti les na- 
de sécurité mondiale, Il a ajouté | tions alliées des difficultés possi- 
que la France participera aux ba-| bles à venir prochainement et il 
tailles définitives de la guerre, |l]es a remerciées de l’aide qu'elles 


les Etats-Unis 


| maintenant que 
lont promis d'envoyer en France 
des armes et des unités. | 

C'est bien là également l'avis! 
du général de Gaulle qui croit, 


|ont donnée à Ja nation chinoise. | 


Conclusions 


La résolution de l’année nou- 
velle, d'après les différents ex- 


qu'une armée puissante en Fran- | posés de ces derniers jours, sem- 


trois rois anglais, est décédé. Ii! 
avait eu sous ses soins la reine | 
Victoria, le roi Edouard VII et le| 


roi George V. Le défunt était aus- > Ouverture de 


que certains d'entre eux aient été | 
tués. 


si un spécialiste réputé des mala- | 
dies d'enfants. 


Re mo able | CO 


| l'enquête sur les 
opératives 


[Suite de ia premiére page] 


emences qu'ils fournissent. L’as- 
sociation ne fait auprès des ban- 
|aues, avoue M. Blake au témoin 
|R. H. Tupper, de Vancouver, que 
par les emprunts peu fréquents et 


“OACCE TEMP jà court terme, afin d'épargner 
" | 


une trop longue attente à ceux 
la célèbre REVUE MUSICALE de fonds. 


le pays ne peut pas se payer le! x : 
luxe de perdre des habitants a-|services de santé et du program- 
{me d'éducation de la santé, qui 


Le gouvernement paiera les frais de la plus grande partie des 


| 


de ses membres qui ont besoin 
LITTÉRAIRE ET ARTISTIQUE M. G. S. Thorvaldson 


Devant les questions du témoin | 


© Six à dix pages 


| vant que la période de reconstruc- 
tion ne soit assez avancée, mais 
| l'on comprend que ce n'est point 
| là le point de vue officiel. 

| L'initiative des conversations! 
entre la Grande-Bretagne et les| 
Dominions concernant l'émigra- 
tion est laissée à ces derniers, Le 
gouvernement, anglais croit que 
les parties les plus cencernées 
sont les pays qui recevront ces 
immigrants. Lorsque ces conver-| 
sations auront lieu, l'une des} 
questions à régler sera celle hrs 
surer aux Britanniques quittant 
leur pays les bénéfices des lois! 
sociales qu'ils ont obtenus depuis | 
de longues années dans leur pays 


d’origine, | à Brandon et un à Dauphin, Cha- 


donnera des conseils sur le loge- 


rendra raci ité : a le 
P acine des unités de san-| nent, sur l'exécution du pro- 


sera étäbli dans toute la province. 


Des traitements médicaux se-| municables et sociales, dévelop- 
ront donnés sans aucun obstacle | pera des plans de santé dans tous 
financier entre le médecin et le|les endroits ruraux, qui profite- 
patient, et 90 pour-cent des soins | ront des rayons X, et des équipe- 
médicaux donnés seront disponi- | ments de 
bles à la maison du patient, dit le | dés centre-clefs, La province fera 
ministre des services préventifs. | face au coût du capital de $300,- 
Des facilités d'hôpitaux et des | 000. 
services de santé curatifs ou per- 
sonnels avec facilités de diagnos- | 
tics seront aussi fournis, 


Le coût d'opération a été fixé 
par année à $242,600. 


Trois centres | rlre à 

ee ' Enfants brûlés à mort 
Trois centres de diagnostics ee) 

|ront établis, un à Winnipeg, un CAP-CHAT, Gaspé Nord — 


Deux enfants de M. et Mme Ro- 


gramme, contre les maladies com- | 


laboratoire viendront | 


| ce servirait à fortifier le gouver- 
|nement, d'abord en relevant le 
moral de la population et, ensuite, 
en mobilisant la jeunesse, Car 
sans armée, la jeunesse française 
augmentera le nombre des chô- 
meurs qui progresse chaque jour 
à cause du manque de matériel 
brut pour les manufactures. 

Le gouvernement français tient 
de plus en vlus à apparaître aux 
côtés des Nations Unies comme 
|nation indépendante, libre et 

forte. 

Cette coopération efficace de la 
part des Etats-Unis en envoyant 
| des armes à la France encourage 
| un peu les Français inquiets des 
| conséquences possibles de l'alli- 
| ance russo-française contractée à 
Moscou, il y a quelque temps. Un 


| ble porter surtout sur un nouvel 
effort concerté de la part des Na- 
tions Unies à vairicre l'Allemagne 
|en ne s'illusionnant plus sur des 
| succès souvent trompeurs, 


Ladlutte finale sera dure et lon-| 


| gue, Personne, dans les discours 
| du Nouvel An, n'a osé prédire 
pour 1945, la fir des hostilités, A 
considérer les événements de ces 
| derniers temps l'échéance en ap- 
paraît de plus en plus lointaine. 


Poste diplomatique 
pour M. Hogdson 


CANBERRA, Australie — On a| 
annoncé la nomination du colo- | 
nel W. R. Hodgson, secrétaire aux | 


Affaires extérieures de l'Austra- 


G, S. Thorvaldson, de Winnipeg, 
représentant l'association des 
Contribuables canadiens, et cel- 
les de M. W. P. Francis, de Sas-| 
|katoon, aviseur légal de plusieurs | 
coopératives, le témoin Blake re- | 
{connait qu'il y a peu de différen- | 
ce pratique entre l'Association | 
ides Grainetiers (B.-C. Coopera- 
tive Seed Association) et l'orga- 
|nisme dont elle a pris la succes- 
sion, la B.-C. Seeds Limited. ‘ 
Un témoin de Vancouver | 
Le témoin C. D. Clarke, de 
| Vancouver, secrétaire de l'Union 
{coopérative de la Colombie cana- 


de musique vocale 
et instrumentale. 


© Nombreux arti- 
cles sur la musique, 
les artistes, les com- 
positeurs, la littéra- 


L'ALBUM ture, les beaux-arts, 
MUSICAL le théatre, le radio, 
À LUI SEUL !° voyage, ete. 
VAUT PLU- Gui le vouus de fomille qui 
SIEURS FOIS 4 donne de plus pans 
LE BAS PRIX one 


DABONNEMENT. £40VE sr AUGMENTÉ 


fit” tel qu'appliqué aux coopéra- 
tives, auquel il préfère le mot 
|‘“surplus”, Selon ses chiffres, l'U- 
Inion compte actuellement 65 co-| 
|opératives de production, avec! 
117,059 membres, 39 coopératives | 


L 3 ide consommation avec 7,578; 
st TE membres et 19 coopératives de 
Soseus = mn me services avec 2918 membres. 


- ECONOMISEZ #4Of à L'Union existe comme telle de- 
VLE PASSE-TEMPS, Case 2078, MONTRÉAL (1) ÿ Puis l'an dernier seulement. 


H Ci-incus 52.00 pour un abonnement de 12 ! L'hon. juge McDougall déclare | 


| mois à la revue musicale “ Le Passe-Temps ” ! que la Commission siégera à Ot-| 
| 1 tawa en mars et que les ques-| 
ra œmmnem ses enmmmnmne ss sun cemene « Î tIONS encore pendantes à ce mo-; 
i ment pourront alors y être sou-| 


mises pour règlement définitif. | 


Souffrez-vous de 


en nombre suffisant 


|manquait pas de gardes-malades | 


Les représentants des gouver-|Cun d'eux sera muni de services 
nements fédéral et provinciaux | Complets de radiologiste médical 
du Canada à Londres disent re-|€t bactériologiste - pathologiste. 


cevoir de nombreuses demandes | Les unités de santé pour la pré-| 
de renseignements vention des maladies relèveront | 


concernant 
l'émigration au Canada. Un petit | de bureaux locaux, composés sur- 
groupe de vétérans, la plupart|tout de personnes laïques, et les 
ayant déjà servi au Canada, ont | deux-tiérs par les autorités muni- 
déjà traversé l'Atlantique. | cipales. 


Officier médical 
Chaque unité de santé sera sur- 


Les infirmières sont 


{y consacrera tout son temps. Il 
OTTAWA — Le lieutenant-co- AS ee ÉTARNE-R ABUS h EE 
lonel Dorothy L. MacRae, infir- 
mière-chef du Service d'infirmiè- 
res du corps médical de l'armée 
canadienne, a dit ici qu'on ne 


QUELQ 


EN M 
ABSEN 
dans les forces militaires cana- > 
diennes et qu'environ 200 à 300 
infirmières civiles, désireuses 
d'entrer dans les services armés, 
attendent leur appel. 

Elle faisait des commentaires | 
sur des déclarations récentes à 
l'effet que le corps d’'infirmières | 
des Etats-Unis est sérieusement 
à court de personnel. | 

“Le service canadien des infir- 
mières n'a jamais fait de recru- 
tement et n'a jamais été à court 
de personnel, de sorte que les 
militaires canadiens reçoivent les ! 
meilleurs soins”, dit-elle. 


ON LEVE L'INTERDIT 
SUR “FRANCE-SOIR" 


PARIS — Le ministre de la; 


M'A T- à 
TELEPHONE 


été brûlés à mort dans l'incendie 


| de la maison de leurs parents|d'un bloc des nations de l'Ouest 


survenu la semaine dernière. 
Les petites victimes sont Denis, 
trois ans, et Marc, dix-neuf mois. 
Mme St-Pierre était seule à la 
maison avec ses enfants quand 
le feu éclata. L'incendie, dont on 
ne connait pas la cause, commen. 
ça dans la cave. Mme St-Pierre 


réussir, de sauver ses enfants, 


U'UN 6 
IL f QUI MONSIEUR 
L'AMBASSADEUR 
PÉT rs UNIS 
ÉTATS-UNIS , 
À TÉLÉPHONE !/! 


on 
CE? 


|bert St-Pierre, de Cap-Chat, ont contrat qui tient liée la France lie, au poste temporaire de haut- 


à la Russie contre la formation | COmmissaire australien au Cana- 
| da. 

en Europe inquiètent les esprits! Le colonel Hodgson, présente- 
observateurs qui craignent avec| ment à Londres, est occupé dans 
raison la montée évidente du! une enquête spéciale sur les mis- 
communisme dans le monde. sions australiennes à Ottawa et à 
L'Allemagne Washington. Il fera des recom- 

Hitler, dans son discours du|mandations aussi sur les procé- 


jour de l'An, a déclaré que les äures à prendre et sur le person- 


Nazis étaient décidés à pousser nel requis pour l'établissement | 
veillée par un officier médical, Il|a tenté, mais sans pouvoir ylles conséquences de la guerre à | de consulats australiens à New-| 


leur point extrême. | York et à San Francisco. 


HEIN ‘. F 
CA L'AMGASSADEUR DES ÉTATS ynis! 
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LA 


Remerciements à 


Sa Sainteté à 


l'occasion de Noël 


LONDRES Le télégramm 
suivant de M. Raczkiewicz, pr 
sident de la République polonais 
a été transmis à Sa Sainteté | 
Pape Pie XII, par l'intermédiai 
re de l'ambassadeur de la Polc 
gne auprès du Saint-Siège 
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18 Unies! 


| “A l'occasion des Fêtes de Noi 
et du Nouvel An, je prie Votr 
Sainteté de bien vouloir recevoi 
javec mes sentiments de fillal dé 
vouerment, les voeux très ic 
res que je forme avec toute | 
Nation polonaise pour la félicit 
personnelle de Votre Sai 
ainsi que pour la grandeur 
rayonnement toujours croissai 
de l'Eglise. Au milieu des indici 
bles souffrances qui se sont abat 
tues sur notre Patrie, je désir 
exprimer à Votre Sainteté 
remerciements pour le sent 
ments de paternelle bienvelllanc 
et d'affection qu'Elle daiyne té 
moigner à l'égard de tous les fi 
de la Pologne, pour les 


m 
nt 


>s 


noble 
paroles d'encouragement et d'es 
pérance qu'Elle leur adresse d 
Trône Pantifical, ainsi que pou 
l'aide matérielle qu'Elle offre : 
généreusement à la populatio 
de notre capitale si cruellemer 
éprouvée et pour le réconfort de 
coeurs et des âmes de mes com 
patriotes résolus à défendre con 
tre toute atteinte, la libre exis 
tence et l'honneur de la Natlio 
polonaise. En déposant aux plec 
de Votre Sainteté notre hommag 
dévoué et reconnaissant, not 
portons nos ferventes prières de 
vant le Tout-Puissant en implo 
rant Sa Grâce et en Le supplian 
d'abréger les heures d'épreuve 
et d'angoisses que nous vivons € 
d'accorder à l'humanité toute en 
tière la paix juste et durable, ba 
|sée sur les principes immuable 
de la foi et de la morale chré 
tienne”, 


Le Canade fera partie 
du Conseil de l'air 


OTTAWA -— Le premier minis 
re, M. Mackenzie King, a annon 
cé que le gouvernement canadie 
participera à l'érection d'un con 
seil de l'air pour le Common 
wealth. La recommandation pou 
la création d'un tel conseil a ét 
| faite à la dernière conférence d 
| l'air du Commonwealth, tenue 

| Montréal, l’autonme dernier, C 
conseil sera composé du Royal 
me-Uni, du Canada, de l'Austra 
lie, de la Nouvelle-Zélande, d 
{l'Afrique du Sud, des Indes, d 
| Terre-Neuve, de la Rhodésie d 
sud, et de l'empire colonial, 

La première réunion du conse 
|se tiendra à Londres, dans quel 
| ques mois, et l'on décidera alor 
quand et où la seconde réunio 
aura lieu. 


MAL À LA 

GORGE ? IN 
Contre 

maux de gorge 


ordinaires, 


/ 


| Guerre a levé, la semaine der-| 
! nière, l'interdit de 30 jours im- 
| posé au journal France-Soir, pour 
‘avoir violé les règlements de la 
censure, Cette suspension a sou- | 
: levé les protestations de la pres- 


maux de tête? 


Il est pénible de vaquer à ses occupations en 
souffrant de maux de tête continuels. Ces maux 
ne sont pas une maladie en eux-mêmes, mais 
ils sont un symptôme qu'il y a quelque organe s jsi 
intérieur qui ne Desiltnns pas re is | | 20 PORENURS. 

Ê Afin de remédier à la cause de ces maux de | Le journal Franc-Tireur rap- 
tête, il est nécessaire d'éliminer les matières du système. Burdock | Porte simultanément que le jour- 
Blood Bitters aide à se débarrasser des maux de tête en réglant les | nal République, à Toulouse, a été| 
organes digestifs et hiliaires; en neutralisant l'acidité. en régler -"spendu pour une quinzaine de 
les intestins et en stimulant le foie paresseux Lor- ue tout : : our avir publié ce que le 
travail est fait, les maux de tête devraient disparaitre. min +05 Éd pe "| 

Achetez le B.B.B. chez n'importe quel pharmacien. Prix, $1 00 - ranc-Tireur appelle des nou- 

velles dont les item n'ont aucun 


la bouteille 
rapport avec le militarisme. 


À 
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The T Milburn Ço., Limited, Toronte, Qué, 


OTTAWA “Les allocations 
familiales sont des plus préjudi- 
cisbles à la province d'Ontario 
oui paye 488 pc. des taxes et ne 
retire que 322 pc. des allocations 
laissant un surplus de $24/900 000 
£ux autres provinces Et pour 
qui? Pour les Canadiens fran 
cais qui ont le monopole des fa- 
milles nombreuses”. 

C'est en ces termes que #at- 
taquait, récemment, au Cours 
d'une causerle donnée au Chà- 
teau Laurier, sous les auspices de 
l'Ottawa Women School for Citi- 
zenship, le Dr C. E. Silcox, de To 
ronto, à la législation adoptée au 
cours de la session de l'an dernier 
par le gouvernement fédéral au 
sujet des allocations familiales 
12 Dr Silcox avait intitulé sa 
causerle, qui dura prés de deux 
heures: “The Family Life and 
the Standard of Living”. 

Le Dr Silcox employa parfois, 
au cours de sa causerie, des ex- 
pressions trés véhémentes qu'il 
prononça avec feu en dénonçant 
ce qu'il à 
domination française et catholi- 
aue au Canada 

Plus de deux mille huit cent 
familles canadiennes-françaises 
de la province de Québec ont sei- 
ze enfants et plus”, dit l'orateur 
en condamnant la loi des allo- 

ations familiales qu'il qualifia 


Winnipeg, Mon. 19 jonvier 1945 


Un Anglo-canadien dénonce le 
danger de la domination française 


accroissement rapide de la po-| 


pulation  canadiénne-française 


qui nous submergera dans quei-| 


ques décennies. La diminution 
des naissances est le fait des na- 
tions civilisées et policées: on doit 
l'accepter comme un bienfait: il 
n'y à aucune nécessité d'accroître 
sans cesse la population. La qua- 
|lité doit suppléer à la quantité. 


L'augmentation de la popula-|donner ces allocations qui sont s 


tion est le fait des peuples ou pri- 


tion sera forte, plus eleve sera)! 
le standard de vie: car il faut 
penser, ajoute le Dr Silcox, à l'a-| 
près-guerre, où {1 faudra combat- 
tre pour obtenir des marchés] 
pour écouler nos denrées qui pré- 
sentement se vendent à peu près| 
[partout Il sera beaucoup plus! 
difficile de trouver ces marchés. | 
|Comment parviendrons-nous à! 
Au- 


une mesure permanente? 


| 


mitifs ou ignorants ou imbéciles |rons-nous les fonds suffisants?"| 
|C'est donc une chose qu'il faut| Parlant des écoles séparées, il! 
chercher à enrayer à tout prix”.|a dit que “c'était une injustice en-| 

Le Dr Sllcox a ajouté que ce! vers les écoles publiques et une 
surplus de naissances serait ain-|source de discorde et que l'unité | 
si augmenté grâce aux alloca-| nationale était une utopie tant | 
tions familiales qui viendraient que les Canadiens français ne] 
des Anglo-Canadiens protestants |comprendraient pas cet état de| 
et catholiques et que, de plus, | choses”. | 
vers 1961. le Canada serait domi-| Répondant à une question po-| 


| 


|ne et dans dix ans après peut-| prévenir ou plutôt comment 


être, sous la domination ?ran-|combattre cet accroissement de 


appelé le danger de la! 


| 
| 
| 
| 


caise. Si les catholiques désirent 
vivre en paix avec leurs voisins 
| protestants, ils comprendront sû- 
rement que ce 
|tions familiales est une menace 
| pour la bonne entente entre les 


| deux groupes. Moins la popula- 


la population canadienne-fran-| 
|çaise?” le Dr Silcox a suggéré de 
| faire venir des immigrants choi- 


| sur le volet”, comme unique moy- 
[en de lutter contre l'envahisse- 
ment canadien-français. 


| 


du livre du Père 


d'Injuste et mauvaise, faite dans | 


le but de se rallier la minorité 
aux prochaines élections 


dopter une pareille loi aurait df 
prendre conseil de gens autorisés 
ayant étudié la vie et le bien- 


Le juge Rinfret ecrit la préface 


| 
Archambault | 


Sous le titre Silhouettes de Re-, surgissent de toutes parts. On] 


rome rquable 


Exploit 


! 


Le sergent Emile Vermette, de 
te-Rose du Lac, Man, à accom- 
pli un exploit remarquable en 
Capturant avec l'aide d'un caporal 
canadien un sergent allemand. 


Bel hommage 
à la famille 


SHERBROOKE — 


né par l'Eglise catholique romai-|sée par l'auditoire: “Comment |de ia Semaine nationale de la | 


famille, la S.-Jean-Baptiste dio- 
césaine a invité à son diner men- 
suel au club Social, douze couples 
du diocèse, pères et méres de 
famille de 12 enfants et plus. 


| ples que l'on a salués de cette fa- 
| con si originale, mais 24 venus de | M,is il décide d'y aller seul. Et 
| tous les coins du diocèse, deux |j6 voilà qui marche péniblement | 
|couples étaient les parents de|,ers le clocher, à mi-corps dans! 
jonze enfants vivants, Tous les|1a neige. La tempête monte, Un 


autres comptaient plus de douze 
enfants vivants. 

Aux premiers rangs, on remar- 
quait M. et Mme Adélard Côté, de 


la paroisse 8.-Michel, père et mè- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le Coin d 


XVille ANNEE 


Les vacances de Noel , 
imaginations | 
| vivent encore des vacances, il est! 


Pendant que les 
temps d'écrire ses impressions. 
Les professeurs le savent, qui, en 
bourreaux implacables nous con- 
traignent à rédiger nos Mémoires. 
Comme si l'on ne s'ennuyait pas 


l'assez déjà! Heureusement que les! 
| Humanistes ont pris l'habitude du 
Ftravail à leurs derniers examens 
let qu'ils n’entendent pas la per- 
|dre: en mettant en commun ce 
qu'ils ont écrit, nous pouvons | 
composer un Coin qui vous fera! 
_ 4 l'occasion | 25Sez bien revivre les belles heu- 


res des vacances d'hiver. 
mme 


Contes de Noel 
Pourquoi la plupart des con- 

tes de Noël sont-ils tristes? 
Le petit campagnard n'accom- 


tte loi des alloca- | sis avec un soin particulier, “triés | Toutefois, ce n'est pas douze COU- | Lagnera pas ses parents à la mes- 


kse de minuit. Il est trop jeune. 


| de ses petits sabots l'abandonne: 
| le froid le glace, mais il n'y songe 
| pas. Ze petit Jésus lui sourit et 
| lui tend les bras. Le petit traîne 
la patte et ses membres cèdent 
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"Le traitants, le RP. Archambault,| ne peut plus demeurer satisfait| 
gouvernement, dit-il, avant d'a-!g y bublie un volume consacré | des anciennes formules, non plus | 


|à quelques grands catholiques 
| presque tous Européens, qui ont 
| puisé dans les Exercices Spiri- 


| que des solutions tradition elles. 
| Elles ne suffisent plus ni pour 
| l'individu, ni pour la société. On 


être sous tous ses aspects et ain-|},,7; de saint Ignace leur vitali-|les a laissé s'effriter et, sraduel- 


si capables de donner des ren- 
seignements fondés sur des sta- 
tistiques et des faits certains”. 


“1] est injuste, dit-il, que tous 
les bénéfices des allocations fa- 
miliales aillent aux Canadiens 
français, qui, pendant un siècle 
et demi, ont contribué à augmen- 
ter la population du Canada 
d'une façon déraisonnable -— une 
nombreuse population n'est pas 
du ressort des hommes intelli- 
gents—sans aucun subside, qui se 
volent soudain encouragés da- 
vantage à augmenter la famille. 
Partont où il y a augmentation 
considérable de la population, 
vous vous trouvez au milieu d'un 
centre canadien-français, car, 


Dieu merci, chez nous les nais-| 


sances sont limitées, autant chez 
les Anglais que chez les Ecossais 
et les Irlandais protestants ou ca- 
tholiques. Il faut à tout prix, 
chercher un moyen de limiter cet 
ee + 


e soyez pas un Gronceur 


Réglez 
votre foie 


9% Les Pilules 


du Dr Chase 


| té chrétienne. 

| Je n'ai nullement l'intention 
d'empiéter sur le domaine sacer- 
dotal en acceptant l'invitation 
que m'a faite l’auteur d'écrire la 
préface de son volume, et j'en 
profite pour dire quelques mots 
sur les bienfaits des retraites fer- 
mées: car même en faisant aussi 
large qu'il doit l'être le noble 
lrôle du prêtre, tout un champ 
| pratique et fertile reste ouvert à 
| l'Apostolat laïque. 

Si j'avais à choisir un épigra- 
phe pour mettre en tête de ce 
Volume, j'inscrirais ce verset de 
saint Marc; 

“Venez dans la solitude et re- 

posez-vous un peu”. 


Le repos! Combien on le re- 
cherche, combien il est désiré 
dans notre vie moderne! Avec 
quelle joie à la fin d’une année 
laborieuse et consacrée à un tra- 
| vail continu et acharné, on voit 
|poindre cette vacance d'été, où 
| tout effort va être suspendu, où 
librement on va se griser de 
grand soleil, d'air pur, de feuil- 
| lage vert et où l'on va sentir ses 
| forces se régénérer. Au retour, 
le cerveau plus clair, les idées 
| plus nettes, on reprend la tâche 
quotidienne avec un redouble- 
|ment d'énergie. 

Le repos dans la solitude! Loin 
des préoccupations journalières; 
|join des soucis, des heurts, des 
| rumeurs et des batailles du mon- 
de. On est loin de tout. Enfin on 
s'arrête! On est seul. Autour de 
soi, tout est clos. C’est la retraite 
fermée. On se recueille, et dans 
le silence on médite et on réflé- 
chit. 

I1 est nécessaire de réfléchir. 
Tant de problèmes nouveaux 


AMPOULES 
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| 
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lement, s'éloigner de leur ÿrigine | 
| à force de penser et d'agir com-| 
me si la terre seule pouvait apai- 
ser notre soif instinctive de jus- 
tice et de bonheur, Les esprits 
et les coeurs, égarés comme dans 
un tourbillon, se sentent pris de 
vertige. On cherche des pallia- 
tifs dans les nouveaux canons de 
légisiation sociale. L'on tente 
toutes sortes d'expériences éco- 
nomiques. L'on ne veut pas se 
rendre compte que la raison pro- | 
fonde du grand désarroi mental 
et moral qui existe dans le mon- 
de est que l’homme et la société 
s sont éloignés de Dieu et que 
le siècle a oublié la nécessité des 
valeurs spirituelles. 


Dans le silence et le recueille- 
ment de la retraite, l'homme se 
trouve seul, détourné des dis- 
tractions du monde — seul, face 
à face avec les grandes vérités 
de l'au-delà. Et elles deviennent 
pour lui lumineuses et fécondes. 
Il s'absorbe dans la lecture de 
l'Evangile, il y puise l'enseigne- 
ment divin apporté par le Christ 
à tous les hommes de bonne vo- 
lonté, — la lecon éternelle de 
paix et de fraternité, sans la- 
quelle il est futile de vouloir di- 
riger sa vie ou de s'appliquer à | 
organiser la société. En s'y per- 
fectionnant lui-même, l'homme 
s'y ‘prépare à mieux régler sa 
conduite vis-à-vis d'autrui”. 
(Georges Goyau) 

Suivant le mot pittoresque du| 
professeur de droit politique à la 
Faculté de Caen (Louis Le Fur) 
“la rouille de l'âme tombe”, L'â- 
me lourde de lassitude, se re- 
trempe dans l'étude et la médita- 
tion. Une merveilleuse transfor- 
mation s'opère en elle. Le senti- 
ment de vide, de dégoût fait 
place à la tranquillité et à la 
joie; et on retourne dans la vie 
— la vie pénible et difficile avec 
un aspect nouveau du monde, 
une vision différente du rôle qui} 
nous est échu, une plus exacte 
compréhension des devoirs que! 
réclame notre époque. 

J'ai fait plusieurs rettaites fer- 
mées et ce que je viens de dire 
est le résultat de mon expérience. 
J'ai fait des retraites seul et j'ai 
pris part à des retraites collecti- 
ves. 

En parcourant la galerie de 
tableaux où le Père Archambault 
nous convie, l'on se convainc ain- 
si qu'il le dit dans son érilogue, 
que “les Exercices spirituels sont 
vraiment la grande école de ré-| 
novation individuelle et sociale, | 
le creuset où se forgent les apô-| 
tres et les saints”. 

Il a choisi ses modèles sous 
tous les climats et dans toutes 
les vocations: un industriel fran- | 
| çais, un historien belge, un hom- 
[me d'Etat hollandais, un profes- 
|seur italien, un médecin fran- 
|cais, un journaliste des Etats- 
Unis, un homme d’affaires chi- 
nois, un économiste canadien, un 
ouvrier d’Armentières et un étu- | 
diant français. | 

Chez tous on trouve “le souci] 
de la personne humaine, de sa! 
dignité, de son bien-être physi- 
que et moral”. Chacun d'eux re- 
cherche “l'union des volontés| 
| dans l’action et le combat” et se| 
| réchauffe aux foyers puissants 
| de l'Eucharistie et des Exéroiceul 
| spirituels. Pour eux, les maisons | 
| de retraites fermées deviennent | 
des leviers “de rénovation indi- 
| viduelle et sociale”. lis en re-| 
viennent ‘“renouvelés, aguerris et | 


re de 21 enfants, dont 17 vivants, | devant la vision. Doucement il se 
M. et Mme H. Dubois, de l'Im- | confond avec la neige et son âme 
maculée-Conception, père et me- | resplendissante fend son chemin 


re de 14 enfants et qui eurent 5 


fois des jumeaux; M. et Mme Per-| 


cy Donahue, père et mère de 16 
enfants vivants. Les parents 
d'une famille de 16 enfants dont 
12 vivants, et qui en adoptèrent 
un dix-septième, étaient aussi de 
la fête, 

De ces 24 couples sont nés plus 
de 350 enfants dont 325 vivent 
encore. C’est déjà toute une “pe- 
tite” paroisse, disait le juge Le- 
may. Et S. Exc. Mgr Desranleau 


dans le firmament neigeux et va 
se fondre dans un choeur d'anges 
| adorateurs. 

On racontera encore l’histoire 
de la mère et du gars qui habi- 
tent la chaumière gênée, éprou- 
vée, en pleine forêt. La mère ma- 
lade veut du feu. Dehors le vent 
rage et la neige tourbillonne, 
mais l'enfant part quand même 
couper des branches, Au retour 
la fatalité lui ouvre la porte sur 
sa mère morte, 

Les vieux raconteurs ont-ils 


ajoutait: “Dans une génération,|voulu que nous n'oubliions pas, 
ces familles représenteront 4,000 | même pendant le temps des Fé- 
personnes, ou une “grosse” pa-|tes, les pauvres, les orphelins, et 


| roisse, 


“Il convenait, a déclaré Mgr 
Desranleau, à la Société S.-Jean- 
Baptiste d'organiser cette fête. 
La S.-Jean-Baptiste, c'est la so- 
ciété par excellence de chez-nous, 
c'est la plus ancienne, puisqu'’el- 
le compte plus de cent ans. 


D'un océan à l’autre 


“Nous couvrirons le pays d’un 
océan à l'autre et notre action 
sera douce, agréable et pacifique. 
C'est l’action de la famille cana- 
dienne-française qui fait son 


cette année. nos soldats? 
Félix GOURBIL, 
Belles-Lettres, 
ah 


La messe de minuit 


Noël remplit le coeur de joie. 
Le chrétien revit le drame de la 
Nativité. 

Cette année, je suis allé à la 
messe de minuit dans une petite 
église de campagne. Habitué aux 
décors magnifiques et, à la pro- 
fusion de lumière d'une cathédra- 
le, la simplicité d'une chapelle 
m'a charmé. 


chemin comme la lumière, Sans] Comme la victime des Trois 
s'arrêter, s'infiltrant partout. De-|Messes Basses de Daudet, j'ai 
puis plus de 200 ans, nous nous|bjen pensé un peu pendant la 
sommes imposés par la famille | troisième messe à la dinde et au 


nombreuse”, 

S. Exc. Mgr Louis-Philippe Dec- 
ranleau a ajouté que ‘‘la famille 
moyenne chez les Canadiens 
français était aussi nombreuse 
aujourd’hui qu'il y a cent ans”, 

“Nos filles se marient un peu 
plus vieilles qu'elles avaient l'ha- 
bitude de le faire, dit Son Excel- 
lence; nous ne devons cependant 
pas craindre pour l'avenir de la 
famille canadienne-française et 
les familles nombreuses sont plus 
fréquentes aujourd’hui qu'elles 
ne l’étaient il y a vingt ans”, 

Parlant de l'avenir des Cana- 
diens français, Mgr Desranleau 
dit que ‘nous sommes trop gros 
pour être mangés et trop vivants 
pour être mis en échec. Nous 
prendrons pied au Canada d'un 
océan à l'autre”, 


de la G 


TS 


Régent 


bouillon, Le sermon du curé m'a 
pourtant ramené à l'église, En- 
core une année, disait-il, nous 
vivons un Noël de guerre, Pensez 
aux soldats qui n'auront pas la 
coupe à la main cette nuit, mais 
la grenade, Et pensez aux petits 
enfants qui ne rêveront pas cette 
nuit d'un camion mais d’une 
croûte de pain. 

Et jusqu’à la fin de la dernière 
messe, dans l’humble maison de 
Dieu, j'ai remercié et prié pour 
ceux qui expient les péchés des 
hommes. 

Ernest TRUDEAU, 
Belles-Lettres. 
PARENT 
Le silence des bois 


Saisi par son silence, je mar- 
chais doucement dans le bois. 
J'entendais le seul bruit de mes 
pas. Je m'assis sur un arbre tom- 
bé et appliquai tous mes sens à 
découvrir la nature. Un doux vent 
du sud faisait jouer les aiguilles 
des pins. 

Les petits oiseaux enneigés 
s’approchèrent, m'épiant de leurs 
yeux. Une perdrix battit des ai- 
les. Puis rien. Comme le silence 
fait du bien! 

Martial ALLARD, 
RAR RER 


Pendant une ‘’veillée‘ 


A un moment je me suis mis 
à observer les divers effets du 
vin chez nos invités. Mon vieil 
oncle devenu paternel après le 
deuxième verre, dissertait sur 
l'avenir de notre jeunesse et me 
denna ses conseils sur la vie. Peu 
après je l'entendis discuter les cli- 


mats des différents pays, et plus! 


tard encore, il composait sur les 


qualités et les défauts de ses pa-| 


rents proches 
Albert PAILLE. 
EE 
A minuit, le Jour de l'An 


Depuis quelques années, däns 
notre paroisse, une nouvelle cou- 


L'archevèque Damaskinos, d'A-| tume s'établit: nous finissons l’an- 
thènes, âgé de 54 ans, a été nom-|née et commençons la nouvelle 


mé régent de la Grèce. 


ARRIVEE DU NOUVEL 
AMBASSADEUR DU PEROU 
OTTAWA — M. Alfredo Bena- 
vides, nouvel ambassadeur du 
Pérou au Canada, arrivera ici au 
début du mois prochain avec son 
épouse et ses quatre filles. 
Jusqu'à sa nomination, M. Be- 


à l’église par une heure sainte, 
Pardon, Seigneur, pardon! Les 
|hommes priaient à leur façon 
simple et forte. 
Le son clair annonça au clocher 
l'arrivée du nouvel an. Tout 
|comme les jours, les mois et les 


saisons je souhaitai de recommen- | 


| cer à neuf moi aussi. Je formulai 


| des résoiutions, des projets im- 
|mensrs que j'encourageais à l’ex- 


militants”. Ils y ont appris l'exis-|navides était ambassadeur du|cès. Ne pouvant refaire un passé 


La lecture de chacune de ces 
vies d'élite ne peut manquer de 


laisser dans l'esprit une impres-| nistre actuel du Pérou à Ottawa, | Et je compris que ce ciel n’était | cances de Noël, je n'ai pas besoin 
sion profonde. On y puise des le-| demeurera ici en qualité de mi-|pas chose à obseurcir ou à ta-,de vous souhaiter un bon semes- 
nistre-conseiller après l'arrivée | 


cons d'humilité, de courage « 


d'énergie, 


| 


depuis plus de 40 ans. 
Le docteur Louis Alvarado, mi- 


de l'ambassadeur. 


Au sortir de l'église le bleu 
immaculé du ciel attira mes yeux. 


cher... 
Jean COMEAU. 


u Collège 


NUMERO 15 


Le feu 


La nuit est calme avec un lé-| 
ger vent du sud-est, Il æst deux | 
heures, au matin des Rois. Saint-| 
Pierre dort en paix. Chez Mon- | 
sieur Joubert l'horloge a sonné| 
ses derniers coups. Car dans la] 
maison endormie dans sa fausse! 
tranquillité, le feu commence à 


courir dans les murs. Le grésille- |! 


ment, l'éclatement des étincelles | 
réveillent le enllégien. Il est hors | 
de sa chambre, la fumée envelop- | 
pe l'escalier. Il se lance en avant 


\vers la chambre de ses parents, | 
| 11 fait éclater une fenêtre, on pas- | 
|se sur la véranda, en robe de 
[nuit et pieds nus sur la neige.| 
ÎLes vies sont sauves. La maison | 


| 
| 


flambe, | 
Gérard GAGNE. | 
| LZ LL L2 | 
| La voix du père parvient à ma 
|chambre: “Le feu est pris chez 
| Monsieur Joubert!" 
inconsciemment et 
| porte. L'horloge 
jheures et demie 
| Une dizaine de personnes es- 


je gagne la! 
marque deux| 


| une fumée noire s'’exhale lente- | 
[ment par la porte de derrière. | 
Sous la chaleur, les vitres de la 


| fenêtre donnant sur le chemin | 


| 


Ile feu ferme les portes. On ne 
| sauvera dpnc rien? Les yeux se 
fixent angoissés. Deux camions | 
transportent l’eau du puits voisin, 
chacun aide du mieux qu'il peut. 
Il n'y a rien à faire, qu'à regarder 
brüler, 

Par précaution, l’on enlève du 
garage d'en face des barils-réser- 
ve de gazoline. On grimpe sur les 
toits avoisinants, par crainte des 
tisons volants, Désespérément 
quelqu'un ouvre la porte d'avant 
de la maison, Une fumée suffo- 
cante de tapis, de meubles em- 
brasés déborde de l'ouverture. 
Le temps de se jeter en arrière, 
de sauter, le feu court, lance sa 
flamme à l'extérieur. 

C'est terrible. Le feu nous éloi- 
gne progressivement de la mai- 
son, Les tisons volent mainte- 
nant jusqu'à l’église, Les femmes 
pleurent, les figures des hommes 
durcissent, La flamme éclaire 
maintenant tout le village pen- 
dant une demi-heure, Vers quatre 
heures les murs s'écroulent for- 
mant un hideux brasier qui de- 
vait fumer pendant quelques 
jours dans Saint-Pierre, 

A notre cunfrère et à sa fa- 
mille éprouvée, nous offrons nos 
plus sincères sympathies, 

Albert TESSIER. 
+ 


Martha 


Ces dernières vacances ont- 
elles ressemblé aux autres? On ne 
saurait répondre tout de suite: 
tous les “rapports” ne sont pas 
rentrés, eux! Mais pour la ren- 
trée, elle, la chose est plus sim- 
ple: toutes les rentrées se res- 
semblent. Les Universitaires, fa- 
tigués d'un dur semestre, se sont 
appliqués au repos, application 
qui n'est pas encore tout à fait 
épuisée chez quelques-uns. Même 
chez les Philosophes, qui n'ont 
pas eu d'examens. “C'est la loi!” 
comme on dit à Richmond, 

Vous voyez que j'ai vu le film 
Martha. Avec tous les autres élè- 
ves. Le film mensuel vient d'or- 
dinaire nous reposer, cette fois il 
a servi à en réveiller quelques- 
uns, Martha, en plus, nous a tous 
réveillés à l’art. Lisez bien: je ne 
dis pas qu'il nous a réveillé 
Allard, car Allard était aussi bien 
réveillé que vous et moi. Et, 
comme vous et moi, Allard avait 
raison. C'était beau, vous dis-je, 

La pièce elle-même d’abord. Le 
décor nous promène “des halles 
brillantes et des fastueux jardins 
de la reine au cadre modeste de 
la vie du fermier. Et tout le long 
du parcours, quels spectacles! 
Bois, rivières et haies bordant la 
route de Londres, versants de col- 
lines, champs de trèfles et toute 
cette nature où Lady Harriet 
donnait libre cours à la joie de 
vivre. Il était facile de s'y laisser 
entraîner, de s'unir à la vie 
grouillante de la foire de Rich- 
mond, à la bonne humeur de ;’au- 
berge, à la cadence des faucheurs | 
alignés, et, va sans dire, à la gaie- 
té du rouet, Et quel jeu parfait| 
| d'acteurs qui nous semblaient 
| jouer la vie réelle sous les per- 
sonnages les plus variés: depuis| 
la reine Anne jusqu’à la servante| 
Kitty, depuis le grand Lord jus-| 
qu’au fermier et son inimitable! 
Monsieur Plunket, gardien du! 
cellier. Dire que pas un moment | 
nous n’avons pensé au piquant de 
la situation: une scène de vie an-| 


| 
L 


| 


Toute entrée reste impossible, 


| 


| 
| 


| 


| glaise jouée par des acteurs fran- 
çais. 

Il serait pédant de disserter 
sur la musique. Elle “accompa- 
gne” l'action, ou mieux elle la 
! moule, jusqu'au moment où la 
parole ne pouvant plus exprimer} 
le jeu des âmes, la musique y! 
suppiée en solo, Musique d’or-| 
chestre, musique vocale sous les! 
formes les plus variées des soli,} 


| tence de “devoirs auxquels, au Pérou à Londres. Il faisait partie | irréparable, selon le poète, je re- | du quatuor et des grands choeurs, 
fond, ils n'avaient jamais songé”.| du corps diplomatique péruvien | commencerais simplement à neuf. | 


Martha nous a reposés et nous | 
[a laissé quelque chose. Si vous | 
| en pouvez dire autant de vos va- 


LT | 


LE CHRONIQUEUR,. 


sayent d'enrayer l'incendie. Mais| | 


r HORIZLONTALEMENT 
les deux 


Î—Pousse d'un seul coup 
billes avec la queue, au billard 
…— Uni À une femme. 

2—Grands établissements de fabri- 


cation — Ville d'Arabie (Yé- 
ver de la cheminée — Parties 
postérieures des pieds de l'hqgm- 


Solution du problème 


Je m'hebille| = 


[L} 
AJUILIENTIENMRITIRJA, 
[S[ONRATTITITIS TA 
[SRINIOITIE ETS NC 


viennent de se briser. | L ] 


Nos Mots Croisés 


1e 1 


1 américain — Bureitl 


éra 
PES — henvoyer le som. » 
é—Pio des Pyrénées — Venue « 
4 ! 
1—De Viran  Dinlecte provençal 
s—VPriorité d'âge entre frères ef 
sœurs — Beignet soufflé, me 
pMaillets à iongs manches 
Fleuve d'Irlande. si mad 
t av n lion — 
10—AttnchAt avec un : et 


de fer passant par 
des roues 
11—Crochet de for — Tresser un 


natte. 
VERTICALEMENT 


1—Qui peut être q 1alifié 

ÿ—Lommune de Suisse (Zurioh}) 

Prenais une expression de gala< 
té, 

3-—Nom officiel de l'Irlande libre 
— Mis des gants à. 

4—Adiectif numéral — Instrument 
oùr couver l'ongle du chevale 

6-Æquerre — Fruit du cerisier. 

6—Suivis une action en justice 
Ville de Prusse-Rhénane, 

1—Qui «à pris un abornement 
Féminin de son. 

S-— Ville de Eealgique (Anvers) 
Ortent.. | 

livré à — Saisit 


— 


Len | 


9—Appliqué, 


(les rênes) et Pôle 


Au Juniorat de la Sainte-Famille 


Quel est son nom? 

La semaine dernière nous vous 
avons parlé des améliorations 
opérées dans notre chapelle. Nous 
signalons tout particulièrement 
le don reçu d'un tabernacle en 
métal et de cierges appropriés. 
Plusieurs de nos lecteurs auraient 
sans doute aimé connaître le 
nom de ce bienfaiteur insigne. 
Mais à cette date, il ne nous était 
pas encore permis de le dire. Sur 
nos instances, cette personne gé- 
néreuse a bien voulu consentir 
à se laisser connaître. C'est S. 
Exec. Mgr J. Guy, OMI. 


Soirée intime 


Samedi dernier dévait réser- 
ver une surprise à notre Père 
préfet. Sans même qu'il s'en dou- 
tât, un petit concert s’est organi- 
sé. Le soir venu on demanda tout 
simplement la permission de se 
récréer un peu par une petite 
soirée. Quel ne fut pas l'étonne- 
ment de notre préfet, à la levée 
du rideau, de s'entendre lire une 
adresse et dédié tout le concert. 


Plusieurs de nos artistes figu- 
rérent sur la scène en des solos 
de piano, clarinette, chant, etc, 
Il y eut un chant composé pour 
la circonstance, signalant tout 
particulièrement l'anniversaire 
de l’arrivée du Père dans la mai- 
son. 

En terminant, le Père Aubin re- 
mercia les artistes et félicita tout 
le monde pour l'entrain et le bon 
esprit qui, grâce à la coopération 
de tous, régnait dans la maison. 


*Mes vacances 


Dès le jour où on commença à 
parler de vacances, je brûlais 
d'impatience à cause du grand 
désir que j'avais de me rendre 
chez moi, Le moment arrivé, je 
ne fus pas lent à préparer mes 
valises et de prendre le chemin 
de la maison, 

Que j'étais content quand l'au- 
tobus s'arrêta au terme de mon 
voyage! En quelques pas je fus 
chez mes parents. Rendu à la 
maison, je marchai pesamment 
sur la galerie en faisant enten- 
dre de gros pas pour laisser croi- 
re que c'était un homme qui ar- 
rivait. Tous ignoraient mon arri- 
vée à si bonne heure. 

Quel bonheur, n'est-ce pas, que 
de se trouver au milieu des siens! 
Les questions n'attendaient pas 
les réponses. Après un mois d’ab- 
sence on a beaucoup à demander; 
on s’informe de celui-ci, de celui- 
là... 

Le souper fut pris assez rapi- 
dement. Ce soir-là je gagnai ma 
chambre assez tard dans la soi- 


Lisez 
Les line 


el 


L'ACTION 
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| ble 


| 
| 
| 
| 


rée, Comme on dort bien chez 
soi; surtout, pas de cloche pour 
nous éveiller le matin.-Le tic tac 
de l'horloge n'empêche pas un 
homme de ronfler toute sa nuit, 

Le temps de mes vacances s'est 
passé à faire des commissions 
pour mes parents et à patiner 
chez un de mes amis. Il va sans 
dire que le plaisir ne manqug pas. 
Mon bonheur augmenta encore 
après la réception de mon trai- 
neau. C'est que mon petit frère 
aimait beaucoup à m'accompa= 
gner pour glisser dans le grand 
chemin, J'assistais à la messe tous 
les deux matins, 

Je suis content de mes vacane 
ces. Elles m'ont permis de revoir 
mes chers parents qui se dé 
vouent tant pour moi, de refaire 
mes forces et de me préparer 
pour une autre année de travail, 


Roland TRUDEAU, 
12 ans. 


LA G.-BRETAGNE A RENDU 
DIEGO-SUAREZ A LA FRANCE 


PARIS -— La Grande-Bretagne 
a rendu à la flotte de guerre fran« 
caise la base navale de Diégo« 
Suarez, à l'extrémité nord de 
Madagascar, La France l'utilise= 
ra probablement pour sa parti« 
cipation à la guerre contre le 
Japori, mande l'Agence française 
de presse. Les Britanniques ont 
occupé cette base en 1942, 1! 


"Se Sent Bien! 


GRÂCE AU 


| NOVORO” 


Lorsque ls con 
a Lien < 
vous si miséra- 


ses symptômes 
— tête, 
mare ù 


dérangements d'es- 


et que votre estomac se sent surchargé W 
cause de gaz et de gonflements—proeu 
ovoro qui à fait ses preuve 
tif, c'est aussi se 
machique répa ave 
# et racines médicinales de 
Novore fait fonctionner 
aide à évacæ 
doper et agréablement les 7 


qu obstruent; aide à e CO 
constipation, donne esomac cet 
LA vous 
d'un 


agréable sensation de © 
voulez connaître à nouveau, la joie 
heureux soulagement des douleurs de le 
constipation et réconforter en mème 
temps votre estomac, procurezvous @ 
jourd'hui même le Novore du Dr. P 
prenez le exactement, comme il est 
indiqué rur l'étiquette. à 
Si vous ne pouvez l'acheter dans votrs 


isina (3 ffre 
Ne CL ETS 


Une Valeur de 60c en 
Bouteilles d'Essai de 


vous le 


LINIMENT DU DR, PRE 
| LINMENT OLÉOLO PU, un #2 
ment aux douleurs rhumatismeles « 
| névralgiques, maux dos musculaires) 
muscles raidis et endoloris, entorses ef 

foulures. 
| MAGOLO DU DR. PIERRE — alcalin 
| soulage certains dérangements tem 
da l'estomac tels que: indigestio 
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| | Postez ce coupon “Offre 
| Maintenant 
! 1.00, En- 
voyez-moi en port pay. 
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Rêver 


11 faut savoir de temps à autre 
rêver sa vie. C'est la meilleure 


recette du bonheur. eonjugal| 
puisque cé conseil ne saurait s'a-| 
dresser aux jeunes filles dont} 


l'existence est toute de rève, de! 


| 


délicieuses illusions 
Apres le mariage 
La fernme mariée connaît les] 
dures réalités de l'existenre et, | 
dés magine qu'il n'est plus | 
de roman pour elle, A tort A) 
mar deux se déroule dans! 
intimité. Or, rares sont les époux | 
capables de savourer vraiment | 


heures de réelles intimités| 
que leur ménagent les circonstan- | 
vie sociale. Il est aisé | 
nt, spirituel et bril- 


les 


ces de leur 


d'être char 
lant lorsqu'on 
combien difficile de l'être tout | 
reque l'un près de l'au-| 
l'abandon, le 


autant 
tre chacun cherche 


t veut se taire sans s'en- 


repos € 
nuyer | 

Combien de femmes, en tête-à-| 
tête avec leur mari, lui répondent | 
d'une voix morne et retrouvent| 
leur animation lorsqu'une amie 
les appelle au téléphone | 

Cor d'hommes, en téte-à- | 
tête avec leur épouse, se plongent | 
le nez da in livre et rernettent | 
au lendema l'étude de petits | 
problème lomestiques qu'il se- 
rait si facile alors de solutionner 
dans intimité | 

C'e “aiment dommage, mais| 
de nos jours on ne consacre plus! 
suffñ ent de temps aux cho- 
ses du rêve, Nous vivons comme | 
des ingénieurs. Nous supprimons | 
les distances, nous cherchons à| 
abolir l'espace, nous accomplis-| 
sons des merveilles de vitesse et| 


er n'atteignons | 
aucun but, Notre plus grande joie 
est celle du départ, si bien que 
de goûter celles 


définitive nous 


nou oublions 


du voyage. 

Semons du bonheur... 
Par notre éducation nous pos- 
sédons à fond l'art de faire souf- 


frir. Combien d'années faudra-t- 


“a du monde” mais |; 


sa vie | 


maximum. Non, nous croyons que | 
la chose durera parce qu'elle a! 
été et qu'elle doit être. Hélas! 
rien de plus éphémère que le 
plaisir que deux êtres peuvent 
prendre à vivre ensemble: l'en- 
nui est là qui guette le moment 
favorable pour se présenter et 
prendre place entre eux. 


Effets du manque d'intérét 
au foyer 

C'est en cherchant les moyens 
de plaire qu'on trouve ceux de 
se désennuyer, car n'oublions pas] 
que si les oiseaux s'ennuient dans 
leur cage et s'envoleront dès la 
porte ouverte, le même sort pour- 
rait bien advenir à une femme 
qui ne trouve plus aucun intérêt 
son mari, à son ménage. Elle 
s'envolera elle aussi comme l'oi- 
seau. 

Si l'homme sait dorer la cage. 


|non pas d'or mais d’un bel hori-| 


zon bleu il a toutes les chances 
de garder l'oiseau chez lui, Rêver 


Isa vie. mais c'est le plus beau 


réve! 
Line D'ESTRANGE. 


C 


| 
| 
! 


Déboires de Solange, institutrice 


Diplôémée sur toutes les coutu-| 
res, Mile Solangé n'a jamais en- 
seigné, pas avant cette année. | 
Elle n'en avait pas besoin; l'on| 
n'avait pas besoin d'elle, et Ça! 
ne lui disait rien. | 

Plusieurs anciennes compagneés | 
faisaient la classe, aimaient tant | 
leurs élèves, puis racontaient de| 
si fines expériences; la disette | 
d'institutrices, la hausse des sa-| 


dans la vie sociale plaidèrent si 
bien, que Solange accepta une| 
classe de trente fillettes déjà 
grandes, qu'elle rêva de grandir 
encore. P 

Les vétérans lui ont prédit 
quelques légers déboires. 

Solange commença par en rire, | 


in 


il encore pour posséder celui de| buis se fâcha, puis eut envie de| 
faire le bonheur autour de soi? pleurer. Est-il possible qu'on ait 
Si nous savions rêver un peu|si peu de mémoire? si peu d'at- 
plus notre vie, y ajouter plus|tention aux plus claires explica- 
souvent une pincée d'enthousias-| tions? si peu d’appétit à relire 


me, un brin de fantaisie, y aller 
de certaines audaces romantiques, 
eh bien! tout ne serait pas aussi 
terne, aussi banal, La joie de vi- 
vre devrait se traiter comme une 
aflaire très sérieuse où chaque 
faculté entre en action à son 


“Henri ne m'a pas donné ce 
manteau pour me préserver du 
froid, 11 me l'a acheté pour avoir 
la paix...” 


UNE RECETTE DE 
COLLE RESISTANTE 


Délayez à l'eau froide de la 
farine de riz; faites cuire à feu 
doux jusqu'à ce qu'elle soit prise. 
La tolle apparaît alors très blan- 
che et devient transparente en re- 
frofffissant. On l'emploie comme 
de la colle de farine ordinaire; 
elle peut rendre d'immenses ser- 
vices à cause de sa propriété 
d'adhérence, qui est très forte, 
Ainsi il est prouvé que deux 
feuilles de papier collées avec 
cette préparation se déchirent 
plutôt que de se détacher. 


“FATIQUEE” | 


eur. 
tête, courbatures, fatigue et autres signes 
d'affection rénale ne tardent pas à dis- 
paraitre. 112F 


Pilules Dodd pour le Rein | 


CALENDRIER 
DES COUPONS DE RATIONNEMENT 
DU CONSOMMATEUR 


l'auteur, à apprendre quelque 
chose? Enfin, allons-nous toujours 
moisir dans l'ignorance? On tire 
des plans, on dépense des som- 
mes,*on dévoue sa vie à injecter 
des connaissances dans les peti- 
tes, les moyennes têtes, et voilà 
les horreurs, les énormes fautes 
d'orthographe, qu'on trouve dans 
des copies de grandes filles de 
douze et treize ans! 

Solange voudrait crier au se- 
cours! à toutes les mamans de 
ses moyennes: “Aidez-moi! Faites 
étudier à la maison! Récompen- 
sez les bonnes notes; punissez les 
mauvaises! Travaillons à deux: 
c'est une oeuvre de coopérative, 
l'éducation! Surtout, ne jetez pas 
la faute sur mon dos, si votre 
fille est niaise: je vous garantis 
que je sors tout le grand jeu, que 
je fais tout mon possible, et que 
je ne suis pas si nulle que vous 
le croyez!” 

Pour consoler ses cauchemars, 
pour se stimuler encore plus au 
travail de préparation elle a ca- 
talogué d'affreuses “perles”. De 
fait, c'est décourageant, vous allez 
voir: 

Dites les deux usages princi- 
paux de la fleur? — Réponse: La 
planter et l'arroser! 

Nommez trois choses que fait 
l'hirondelle en volant? — KR, Elle 
ouvre ses ailes, cache ses pattes 
et se donne un allant pour partir, 

Pourquoi le canard a-t-il le bec 
long, arrondi et large? — KR. 
Parce qu'il a les pieds palpétrés! 

De quoi se nourrissent les oi- 
seaux?—R, De troncs d'arbres et 
de graine de cheval. 

Nommez trois hommes de mé- 
tier à construire une maison?— 
R. Le forgeron, le journalier, la 
papeterie. ‘ 

Quelles sont les fonctions de la 
racine?—R, Le derme et l'épi- 
derme. 

Nommez trois parties de l’o- 
reille, — R. La peau et les os. 


En 


Anniversaires de mariage 


1 an : Noces de papier. 

5 ans: Noces de bois, 
ans: Noces de fer-blanc. 
ans: Noces de cristal. 
ans: Noces de porcelaine, 
ans: Noces d'argent. 
ans: Noces d'ivoire. 
ans: Noces de laine. 
ans: Noces de soie. 
ans: Noces d'or. 

ans: Noces de diamant. 
ans: Noces de rubis. 


JANVIER 
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60 
65 


Coupon de beurre 93 


Coupons de sucre 50, 
Coupons de conserves 37, 38 


Nommez les os de la jambe,— 
KR. L'encéphale, l'omoplate. 

Quatre avantages de la culture 
physique? — R, Elle fait grandir, 
grosir, dresser, bien se tenir, 
L'a bue (abus) des exercices phy- 
siques n'est pas bon, il fatigue le 
sistème et finit par aboutir, 

Remarquons bien que les vraies 
réponses se trouvent dans les li- 
vres qu'on est censé avoir lus et 


ljaires et l'idée de faire sa part|relus, et qui ne contiennent pas 


ces niaiseries! Voyons grammaire 
et catéchisme: 


Trouvez deux phrases faisant 
contraste dans “La Bataille de 
Carillon”—R. Montcalm avait la 
tète nue. 

Les Ecossais avaient les jambes 


ues. 

Que signifie l'expression: “Le 
dieu du logis” (le poéle)? — R. 
La pipe et le tabac. 


Le diminutif de bûche? — KR 
Rondin. 

Le diminutif de statue? — KR 
Buste. 

Le diminutif de château? — R. 
Cottage. 


Que faisait Daniel dans la fosse 
aux lions? — R, Il chantait des! 
cantiques au Sacré-Coeur. 

Dites un crime qui rappelle ce- 
lui de Judas, — R. Séraphin Pou- 
drier! 

Que vous rappellent les céré- 
monies du Samedi Saint? — KR, 
On déshabille les saints. o 

Que figure le Figuier stérile 
— KR. L’engrais. ’ 

Quelles capitulations ratifiait 
le traité de Paris? — R, Il défen- 
dait de se servir du tambour et 
de la trompette, 

Voilà! Qui soutiendra mainte- 
nant que c'est facile de faire la 
classe, d'entrer quelque chose 
dans les cerveaux? Et que c'est la 
faute des maîtres si les enfants, 
tous des génies, bien sûr! restent 
épais? S'agit-il de farces? L'é- 
cole est-elle une farce? Et la vie 
qui suivra? 

Bonne chance, ma Solange! 


UN DROIT ACQUIS 


Toute femme en naissant ac- 
quiert le droit à la beauté. Ce 
droit est de tous les temps et de 
toutes les heures. Et personne ne 
nous le conteste, pas même les 
hommes! Ce droit fait de la fil- 
lette une poupée adorable, de la 
jeune fille, une promesse, de la 
femme, une réalité! 

Eternel féminin, quels que 
soient les événements, la beauté 
garde ses prérogatives, Rien ne 
l’atteint, rien ne l’altère. Elle peut 
se modifier; il arrive qu'elle se 
plie aux circonstances, qu'elle re- 
cule ses frontières. Elle va même 
jusqu'à céder au caprice; parfois 
elle courbe la tête, elle attend 
son heure; quant à disparaître, 
jamais! 

Nous en avons une fois de plus 
la preuve, le monde se déchire, la 
beauté demeure en dépit de tout. 
Elle demeure parce que son es- 
sence divine la met à l'abri des 
coups de ceux-là même qui cher- 
chent à l’anéantir. 

La beauté ne se définit pas par 
les traits, elle est dans tout, Dès 
qu'il y a un sourire pour l'exté- 
rioriser, un geste pour la traduire, 


x 


TE ET LE PATRIOTE 


LIBER 


Le pauvre Fanchon 


Lorsque François Hertel était tout petit, 
Pour un bobo, pour une chute, il s'efforçait de ne pas 
pleurer, 
Et d'un geste de colère, il refoulait ses larmes ... 
“Mon pauvre Fanchon”, lui disait sa mère, 
“Mon pauvre Fanchon”. 


| Et le sobriquet lui resta, comme il arrive d'habitude. 


| 
| 


|se dans ses langes ou trop serré? | s'il s'endort trop tard le soir 


Winnipeg, Man,., 


Devez-vous bercer l'enfant? | 
Mettant les choses au point, | 
nous pouvons conclure que bercer | 
l'enfant est condarmnable s'il est| 
nuel, quotidien et s'il devient 


une 


quand vous ne pourrez obtenir le 
calme ou le s 


habituez Bébé à s'endormir seul 
ou à 
éveillé. 


| Chercher la cause de l'insomnie | duits de la respiration cutané 


Que faites-vous si l'enfant crie} 


dans son berceau? Cherchez la 
cause de ses cris: est-il mal à l'ai- 


habitude, (Gardez ce petit | 
exercice pour les cas désespéerés, ! 


mmeil par les moy- | 
ens normaux. Evilez donc de ber-| nez Pour respirer, 
cer sans nécessité et dès le début, 


rester tranquille s'il est | 


Méme quand il guerroya avec d'Iberville 


19 jonvier 1945 


Le coin de la jeune maman 


nt est agité; 
a et pren- 


Trop couvert, l'enf 
il gigotera, se découvrir 
dru froid. 

Au contraire, s 
couvert, il { 
ses couvertures et 
tonnée de voir 
les bras et les épar 
laissant dehors 


il n'est pas trop 
ra bien sous 


sernon 


US Sert 


z <- 


que le bout de son 


M. Bacquerel raf + que l'en- 
fant ne doit pas ‘ 
tête cachée sous les 
pour ne pas respi 
par la respiration et par 1 


Régler le sommeil de l'enfant 


Quand l'enfant sera plus grand, 


Et fut devenu un capitaine riche de renom, | | Digère-t-il mal? Est-il trop Cou-| reste éveillé la nuit, c'est qu'il 

Sa mère resta fidèle à ce tendre nom: | dt A:t-il froid? Si, vérifica-| dort trop le jour. Vous règlerez 
“Won pauvre Fanñchon’” | | tions faites, in existe point de | done le temps de sa sieste. Mais 
Ê PTS |causes, laissez Bébé jusqu'à ce 


Où il mit l'ennemi en déroute, 

Et voyons-le à l'âge de dix-huit ans 

L'un des plus beaux fils que la Nouvelle-France ait jamais 
eus. 

Quelle malice brillait dans l'oeil du Mohawk, 

Quand il l'amena prisonnier dans son camp! 


LE son exemple. Oublions le temps 
| 


| Ils le torturérent ce jour-là, 

Et l'un des sauvages lui arracha le pouce; 

Ensuite, voulant savoir ce ‘que le visage-pâle pouvait 
| endurer, 

| Le saisissant de l'autre main, 

On pressa son doigt sur la pipe 

Où les charbons rouges luisaient, | 
Et, bien lentement, savourant chaque plainte, 
On le brüla, la chair et l'os. 


L 


| 
| Ce fut justement après cela qu'il envoya une. lettre 
| Ecrite sur l'écorce du bouleau. Chaque mot 

| Gravé lentement, avec effort et douleur ... 

| Il était faible, épuisé . . . et sa main le faisait tant souffrir! 
|Chère mère, 

{ Cette lettre est pour vous dire 

| A vous tous, chez nous, que je me porte très bien. 

| Je suis content, ici, d'avoir vos chemises de laine, 

Car les nuits sont froides, bien que les jours soient clairs.| 
Mes amitiés à tous. Dites au bon Curé 


| Ajoutez un peu de sucre au goût, | ches, Mettez les pommes au cen-| 


|ches 


| malheureux et vous verrez que 


| qu'il s'endorme. Il criers une nuit, 
deux nuits, mais jamais trois; la | 
bonne habitude sera prise. | 


RECETTES 


CHARLOTTE AUX POMMES }seur, dun pouce de largeur. 
É |Beurrez légèrement sur un des! 

Pelez plusieurs pommes, COU-| côtés ou encore humectez au pin-| 

pez-les en quartiers, jetez-les ceau avec du beurre fondu. Ser- | 
dans une petite quantité d'eau! e;.vous de ces langues de pain 
bouillante, laissez-les cuire jus-| Lour foncer un moule allant au| 
qu'à ce qu'elles soient tendres. four faites chevaucher les tran-| 


| vous ne lui laisserez pas pi 

% c. à thé de beurre, remettez|{ couvrez avec des tranches de! l'habitude de s'endormir a 

sur le feu pour les assécher. Re- | pain beurré ou de la chapelure | sur un siège. Dès que vous 

tirez. Coupez du pain en tran-| kjtes cuire une demie heure dans | rez taciturne, un peu somi 

d'un demi pouce d'épais-|;; four chaud. Démoulez et ser- | Y°US l'emporterez et le 

| vez avec un peu de crème, [re 
LL L L 


‘ ‘ n s | A un an, 
la préparation à la sublime voca- | 


l'enfant doit dor 


lu | ‘ ] y C lune fois par jour; en été 
tion de la vie conjugale, alors, LEGUMES EN CASSEROLE |'houre r 1e pe “shétié hive 
. 2 “: * >s à] 15 CAAUGE , en ni 
uc gai J 24 » se atates bouilli \ 
À ont pepe Rtge A 112 tasse de patates bouillies| aux heures qui n'empécheront 
q ‘ rs coupées en dés pas la promenade au bon moment 


site pas à appeler “les brutes du | 
foyer”. 
Retracez 


1 tasse de carottes cuites ha-| de la journée, A partir de la troi- 
chées tième année, la sieste du jour 

1 tasse de céleri haché | peut être supprimée, sans que Île 

4 tasse d'oignon haché | sommeil de la nuit soit abrégé. 


l'histoire des foyers] 


Que je n'ai pas oublié de prier. 


f men +5 vous récilerez Los 


ire une 


.| Pour le pauvre Fanchon. 


Votre fils ain 


prières, souvenez-vous d'en 


ant, 


(Traduction libre d'un poème anglais) 


Josette RAYMOND. 


Q.—Dans presque tous les “Courriers” que je lis, soit 


dans les journaux anglais ou 


français, je remarque que l’on 


blâme toujours les femmes pour tout ce qui arrive de fà- 
cheux au foyer. Dans les conseils qu’on donne aux épouses, 
on leur dit ée faire un petit retour sur elles-mêmes, pour 
voir si leur logis est toujours bien propre, si elles ont une 


mise soignée et attrayante, si 
époux avec un beau sourire, 


elles accueillent toujours leur 
ou si elles sont maussades, etc. 


Bref, l’on exige que 12 femme soit une espèce d’être sur- 
humain, qui ne fasse jamais voir ses impressions, qui peine 
en silence, qui soit irréprochablement fidèle; enfin, que 
“monsieur” voit en sa conquête une personne “pas comme 


les autres”, autrement elle 


court le risque de le perdre. 


Et souvent, malgré cela, le mari déserte le foyer et ne semble 


pas s’y plaire. Tel est le cas 


chez nous, Pourtant depuis 5 


ans que nous sommes mariés, je m'’efforce d’être agréable 


à mon époux. Je soigne ma 
maison est tenue propre et 


mise dans tous ses détails, ma 
en ordre, Les repas sont bien 


préparés. J'ai toujours agi ainsi, car j'ai tellement lu que 
les faillites en ménage avaient commencé par ces détails 


négligés. Et malgré tout cela, 


mon mari s'éloigne de moi, je 


le sens, Chaque année, il entreprend un voyage et jamais 


il ne me demande pour l'accompagner. 


I1 a toujours de 


“grosses affaires” à régler, Je lui demande aimablement et 
discrètement de m’emmener avec lui, car nous en avons les 
moyens et nous n'avons pas d'enfants. On dirait que ma 


compagnie l’ennuie, Je ne su 


is pas jalouse, mais je ne puis 


m'empêcher d'avoir des soupçons. Un conseil, s.v.p.—QUI 
EST BIEN MALHEUREUSE, 


R.—Votre question arrive tel- 
lement à propos que j'ai cru de- 
voir demander à un homme dy 


D _———_————————— 


Le mal. vient de ce qu’on se 
| lance dans la vie conjugale sans 


répondre. Les quelques lignes qui aucune préparation, On croit que 
vont suivre sont le jugement qu'il! J'on peut improviser en ce genre 
porte sur ses semblables. Si donc | de vie, alors. qu’il s’agit de la vo- 
omis 4 membres du sexe fort! cation la plus difficile à bien rem- 
rouvent qu'on les a jugés un peu | Ljjr, Car, il ne faut pas l'oublier, 


une attitude pour la définir elle 


se manifeste. Partout elle rayonne bième ‘ur eux-mêmes. 


“ £ : PT | 
parce qu'elle est une force et une à he Se sd 
puissance et parce qu'elle est le p J er 


relet As l'âme Les directrices de pages fémini- 

nes, et les rédactrices de Cour- 
riers ont pris l'habitude de tou- 
jours trouver la femme en défaut 
quand les affaires ne vont pas 
bien au foyer. Je n'hésite à pas 
à affirmer que dans ces cas c’est 
presque toujours le mari qui rst 
à blâämer, 

Il me semble que si l'époux 
entretenait envers sa femme les] 
délicatesses qu'il avait pour elle | 
lorsqu'il la courtisait, la situation 
serait totalement différente, Il 
arrive souvent que dès le retour 
du voyage de noces la femme 
qu'il croyait aimer n’a plus pour 
lui le même charme, Il\la consi- 
dère un peu comme sa servante: | 
elle est obligée au foyer, d'élever 
une famille, d'avoir soin de la 
maison. Monsieur s'occupe uni- 
quement de son travail. 

Savez-vous que toutes ces diff- 

cultés de ménage n'existeraient 
| pas si le mari traitait sa compa-| 
| gne comme il le faisait avant qu'il | 
| ne la conduise à l'autel? Er. d'au-| 
tres mots, supprimez 


LAURE. 


MALEUR DES COUPONS 
W livre 
1 livre 


BEURRE * 
SUCRE - 


Valables 
51 


, 


l'égoïsme | 
de l’homme, son manque d’appré- 
| ciation du dévouement de sa cf 
| me, sa paresse et parfois son in- 


| partage de la plupart des foyers. | 


| conjugale c'est tout différent. La 


sévèrement 1ls devront rejeter le|}, vie religieuse offre évidem- 


ment sa part de sacrifices, mais 
la jeune religieuse est dirigée de 
façon à être en mesure d'accepter 
les difficultés que comporte la vie| 
qu’elle a embrassée et à les sur- | 
monter, tandis que dans. la vie 
femme prend un époux, c’est bien, | 
mais ensuite tous deux doivent | 
se débrouiller et tisser ensemble 
leur bonheur, 


Ce qu'il me semble le plus ur- 
gent d'organiser ce sont des cours 
pratiques pour diriger et éclairer 
les futurs époux, Un grand nom- 
bre d'hommes à qui j'ai exposé| 
ces problèmes m'ont avoué qu'ils! 
n'avaient absolument aucune idée | 
de la psychologie féminine. Bien | 
souvent ils se croient très ins- | 
truits, et ils ne savent rien de la 
personnalité de celle avec Ja-| 
quelle ils s'engagent à partager | 
leur vie. | 

On a donné récemment, à St-| 
Boniface, des cours de prépara-| 
tion au mariage pour les jeunes! 
illes. Cela est très bien, mais 
pourquoi ne pas en organiser de 
semblables pour les jeunes gens| 
qui se destinent au mariage? Le| 
besoin de telles directives est en- 
core bien plus grand chez nous. 

Je toujours surpris 


suis 


riger la jeunesse féminine vers 


de! 
fidélité, et le bonheur serait le| constater qu'on s'empresse de di-| Rita. 


encore à son peu de délicatesse. 

Donc encore une fois: ‘Qui est 
bien malheureuse’ a raison. Je 
défie les hommes, mes sembla- | 
bles, de le nier.” | 

Voilà l'opinion d'un membre! 
du ‘sexe fort”. Je suppose qu'il! 
n’exagère en rien, et vous cons- 
taterez qu'il ne donne pas des 
coups d’encens à ses confrères, 

Dans votre cas, il n’y a qu'un! 
point d'interrogation pour moi. 
Vous dites que vous n'avez pas| 
d'enfants. Ne croyez-vous pas 
que si la Providence vous en re- 
fuse, vous devriez en adopter un? 
Habituellement la présence d’un 
poupon sert de trait d'union entre 
les époux. Ayez recours à ce moy- 
en: peut-être sera-t-il le rayon de 
soleil qui ramènera le bonheur à 
votre foyer. 


Une dernière suggestion: peut- 


dans la plupari des cas lorsque 11% tasse de viande hachée! Dans la journée, Bébé ne doit 
des difficultés sont survenues | cuite dormir ni dans vos bras, ni sur 
eiles auraient dû être attribuées | 2 c. à table de beurre vos genoux, ce qui peut lui faire 
RE repense nreghaerrioue de f- 2 tasses de tomates en con-| prendre de mauvaises positions, 
délité de la part de l'époux, ou serve mais dans son berceau ou dans 


Sel au goût sa voiture, 
Mélanger les ingrédients et dé- 


poser dans un plat graissé. Faire Manière de faire reposer Bébé 


cuire à four chaud (375° F.) pen- 
dant 30 minutes. Pour 6 person- 


nes. 
de." 


BOULETTES RUSSES 

Combinez 1 livre de viande de 
boeuf haché, 14 tasse d'oignons 
hachés, 3 c. à table de marinades 
hachées, 12 tasse de betteraves 
vinaigrées, 1 tasse de patates cui- 
tes, 1 tasse de lait évaporé et 
12 c. à thé de sel. Roulez et don- 
nez la forme de boulettes, Faites 
fondre et brunir 2 c, à table de 
graisse ou de gras fondu et faites- 
y cuire les boulettes pendant une 
quinzaine de minutes. Défaites 
une pomme de chou et faites 
cuire pendant sept minutes envi- 
ron dans une petite quantité d’eau 


Bébé doit être étendu dans son 
berceau, les jambes bien allon- 
gées, non pas sur le dos, mais sur 
le côté, surtout les premiers mois, 
ainsi s'il vomit, les matières re- 
jetées ne pénètrent pas dans le 
larynx et la trachée, ce qui pour- 
rait l'étouffer, “S'il est bon de 
placer dans son berceau le nou- 
veau-né sur le côté, écrit le Doc- 
teur Pinard, il ne faut pas le 
placer toujours sur le même côté, 
La petite tête du bébé est molle 
et en la faisant reposer toujours 
sur le même côté, elle s'aplati- 
rait. Beaucoup de grandes per- 
sonnes ont la figure de travers 
parce que, dans leur enfance, elles 
ont été couchées ou portées tou- 
jours sur le même côté, Faites 


être serait-il opportun, si votre| bouillante salée, Faites égoutter | done, reposer le petit en le cou- 


mari est tant soit peu intellectuel, 
de lui glisser discrètement sous 
la main, quelque bon livre qui le 
fera réfléchir, tel que: “Ecole de 
maris’, etc. 
e 
Q.—Où pourrais-je me pro- 
curer le livre “L'homme, cet 
inconnu”, du docteur Carrel? 
Quel est le livre le plus ré- 
cent écrit par ce même au- 
teur? Merci.—LYONNAIS, 
R.—Chez M. E. Létienne, 672, 
rue Taché, St-Boniface, Man. Le 
docteur Carrel n'a écrit que ce 
livre-là. 
e 
Q. — Lorsque l'on reçoit 
une boîte de chocolats comme 
cadeau, doit-on l’ouvrir et en 
offrir à la personne qui nous 
la donne?—G, M, D, H. 
R.—Oui, il convient de le faire. 
e 
Q.—Seriez-vous assez bon- 
ne de me dire où m'adresser 
pour avoir des leçons de pia- 
no par correspondance?— 
UNE JEUNE FILLE, 
R.--Cette méthode est telle- 
ment peu recommandable à cause 
des difficultés qu'elle doit appor- 
ter au professeur et à l'élève, que | 
je me demande si elle se prati- 
que. Je ne connais personne qui 
donne de tels cours. Tous mes re- 
grets. 
e 
Q.—Une catholique se ma- 
rie à un protestant au minis- 
tre. Est-elle mariée? Que | 
doit-elle faire pour rétracter 
cette démarche?—MIMI. 
R.—Elle n'est pas mariée, et| 
elle est excommuniée. Pour ré- 
tracter sa faute, elle doit cesser| 
de vivre avec l’homme qui n'est| 
pas son époux, s'adresser à l'évê-| 
que de son diocèse pour faire le-| 
ver l’excommunication, se mettre 
en règle avec l'Eglise et sa cons- 
cience en se confessant, et en fai- | 
sant validifier son mariage en se 
présentant à son curé pour faire | 
bénir son union. | 
LI 1 
Q.—Une personne syphili- 
tique peut-elle s'offrir pour 
donner de son sang pour une 
transfusion à une parente qui | 
en a besoin?—QUI VEUT SA- | 
VOIR. | 
R.—Soumettez ce cas à un mé-| 


puis servez les boulettes sur un 
lit de feuilles de choux. 


Une cuillerée à table de poli à 
meubles ajoutée à une chopine 
d'eau fera un excellent mélange 
pour nettoyer les articles en 
bronze. 


Un repassage qui est utile 


Le repassage des serviettes et 
des débarbouillettes en coton é- 
pais non seulement est inutile, 
mais il aplatit le tissu, en dimi- 
nue la capacité d'absorption et 
la durée. Après un bon lavage 
dans la riche mousse de savon 
qui rend le linge ultra-blanc, se- 
couez les serviettes pour défaire 
les faux plis et étendez-les avec 
soin sur la corde à linge, Quand 
vous les enlevez de la corde une 
fois sèches, pliez-les à mesure et, 
avant de les ranger dans l'armoire 
à linge, assouplissez-les du plat 
de la main. Si vous voulez abso- 


|lument vous servir du fer à re- 


passer, aplatissez les bords seule- 
ment, Quand vous faites laver vos 


chant tantôt du côté droit, tantôt 
du côté gauche.” Si vous vous a- 
percevez que le crâne a commen- 
cé à se déformer, changez chaque 
jour l'orientation du berceau, dé- 
placez l'enfant régulièrement; 
la tête redeviendra vite régulière, 
Mais remarquez que l'enfant, de- 
venu un peu fort, ne reste plus 
dans la position où vous le cou- 
: chez; il se tourne instinctivement 
du côté de la lumière, 
Causes de l'insomnie 

Si Bébé a de véritables insom- 
niez, pensez aux causes qui peu- 
vent les produire: Nervosisme 
héréditaire et suralimentation 
sont les fréquentes. Il en est d'ac- 
! cidentelles: le coryza qui gêne la 
respiration, le travail de la den- 
tition; il en est une autre perma- 
nente: les végétations adénoïdes; 
l'enfant dort la bouche ouverte, 
il ronfle et se réveille plusieurs 
fois au cours de la nuit, ce qui 
|est dû à l'insuffisance respiratoi- 
re. 
Contre le manque de sommeil 
de Bébé, croyez-moi, petite ma- 
man, dépistez la cause première 
et soignez-la: ce n'est pas en ber- 
çant Bébé toute la nuit que vous 
guérirez ses coliques ou suppri- 
merez les végétations adénoïdes, 


M. COSMOLET-SUE, 


CREME ET SUCRE 


Si vous voulez épargner du su- 
cre, sucrez le thé, le café, le cho- 
colat ou autres breuvages pendant 


serviettes à la buanderie, com-| qu'ils sont très chauds, 


mandez un lavage humide, Autre- Ne jetez pas la crème sure. 
ment on les essorera si fortement| Assaisonnée de jus de citron, 
qu'on leur fera perdre une gran-| d'oignons émincés ou de fines 


herbes, elle constituera une ex- 


de partie de leur capacité d’ab- 
cellente mayonnaise, 


sorption. 


Gâteau aux Pommes ‘MASIC’ 


decin compétent. 
e 
Q.—Pourriez-vous me sug- | 
gérer quelques jolis noms | 
pour une fillette? Que ces | 
noms soient ceux de Saints, 
et se disent aussi bien en | 
français qu'en anglais. Merci. | 
—MARRAINE. | 
R. — Agnès, Alice, Béatrice, 
Claire, Eveline, Florence, Hélène, | 


Isabelle, Irène, Jeanne, Jeannette, | 


Juliette, Lilianne, Marguerite, | 


LOUISE | 


2 tasses farine 
4 €. à thé sel 
4 c. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’ 6 c. à soupe lait 


1 oeuf 
4 c. à soupe sucre 


4 c. à soupe beurre 2 pommes 


Tamisez ensemble ingrédients secs; incorporez 
beurre avec deux couteaux; ajoutez le lait glacé. 
Façonnez la pâte sur planche enfarinée; déposez 
sur tôle graissée. Peléz et coupez les pommes en 
huit; pressez dans la pâte parallèlement. Sau- 
PT 07 LUE CONANEN 0 € à omnpe cuve 
pour c. thé cannelle) parsemez de beurr 
Cuisez 20 minutes à 409°F. né 


FABRICATION CANADIENNE 


NOTRE FEUILLETON 


L'EXILÉE | | 


NUMERO 4 


Du moins ce fut l'impression première de Myr- 
5... Et pourtant, quelque chose dans cette physio- 
omie attirait et charmait. Mais Myrtô ne sut pas 
étinir exactement la nature de ce rayonnement 
ue le peintre avait mis dans le regard de son mo- 
tie. 

Le bruit d'une porte qui s'ouvrait, de pas légers 
ans le salon voisin, fit retourner Myrté. Elle vit 
avancer une jeune fille grande et mince, et une 
llette à l'aspect fluet. Toutes deux avalent les 
1émes cheveux d'un blond argenté, les mêmes 
eux gris très grands et un peu mélancoliques, la 
1éme çoupe longue de visage, et le même teint 
une extrême blancheur. 

- Soyez la bienvenue, ma cousine, dit l'ainée en 
sndant la main à Myrté. Ma mère, en nous ra- 
sntant hier sa visite, nous avait donné le désir de 
ous connaître. Mais 11 faut que nous nous pré- 
entions nous-mêmes. Voici ma jeune soeur Mitzi. 
foi, je suis Terka. 

Presque aussitôt apparut la comtesse, suivie de 
+s deux autres enfants, Irène et Renat. Irène était 
ne jeune fille de seize à dix-sept ans, petite et 
n peu forte, aux cheveux noirs coquettement 
oiffés, au visage irrégulier, mais piquant, Elle 
tait vêtue avec une élégance très parisienne, et 
emblait poseuse et fière, 

Renat, un garconnet d'une dizaine d'années, lui 
essemblait beaucoup, et paraissait en outre d’un 
aractère difficile, ainsi que Myrtô put le consta- 
er pendant le repas. Sa mère semblait le gâter 
srtement, Fraulein Loenig, une grande blonde à 
air sérieux et paisible, n'avait évidemment au- 
une autorité sur lui. Ce futur élève promettait 
e durs moments à Myrtô. Heureusement la blon- 
e Mitzi avait l'air beaucoup plus calme èt plus 
oux. 

Myrté se sentait un peu oppressée dans cette 
alle À manger magnifique, au milieu des recher- 
hes d'un luxe raffiné qui lui était inconnu — re- 
herches auxquelles s'adaptaient cependant aussi- 
ât, sans hésitation, ses instincts de patricienne. 
lie sentait chez ses parentes la correction de fem- 
es bien élevées, accomplissant un devoir strict. 
sais aucun élan vers elle, l'orpheline, dont le 
oeur meurtri avait soif d'un peu de tendresse. 
n l'accuelllait parce que sa mère avait été une 
tisza, mais elle comprenait qu'elle ne serait ja- 
sais traitée comme étant complètement de la 
amille. 

Irène surtout semblait froide et altière. Elle pre- 
ait, en s'adressant à sa cousine, un petit air 
ondescendant auquel Myrtô préférait la tran- 
uille indifférence qu'elle croyait saisir sous la 
éserve de Terka. La comtesse Gisèle lui semblait, 
e toutes, la mieux disposée à son égard. 

Et cependant, une phrase d'Irène vint révéler à 
tyrtô un fait qui montrait clairement que la com- 
esse Zolanyi n'avait plus néanmoins considéré 
omme tout à fait des siennes Hedwige Elyanni. 

La jeune fille parlait de Paris et déclarait qu'elle 
urait voulu y vivre toujours. 

— Les deux mois que nous y passons chaque 
nnée me consolent un peu du long séjour.qu'il 
ous faut faire au château de Voraczy, ajouta- 
-elle. 

Deux mois! Et jamais la comtesse Gisèle n'é- 
ait venue voir sa cousine! 

L'impression pénible éprouvée par Myrtô se re- 
létait sans doute dans son regard, car la comtes- 
e regarda sa fille d'un air contrarié et orienta 
ur un autre terrain la conversation en parlant 
e Voraczy, la résidence du prince Milcza, où elle 
assait avec ses enfants le printemps, l'été, et une 
artie de l'automne. 

— Si la réponse de mon fils est favorable, c'est 
1 où nous vous emmènerons, Myrtô. Vous verrez 
» plus magnifique domaine de la Hongrie. 

— Je l'aimerais mieux moins magnifique, avec 
uelques fêtes, des réunions, de grandes chas- 
es comme autrefois! soupira Irène. Heureuse- 
sent, que nous avons les réceptions chez les chà- 
slains du voisinage, mais nous ne pouvons leur 
endre leurs politesses que par de petites ré- 
nions sans importance, alors que Voraczy est un 
»l cadre pour tout ce que l'imagination peut rè- 
er de fêtes incomparables! 

- Moi, j'aime Voraczy, dit Mitzi qui n'avait pas 
arlé jusque-là. L'air y est si bon! et on y est 
lus tranquille qu'à Paris, à Vienne ou à Buda- 
est. 

- Je l'aime aussi! déclara Renat. Je m'y amuse 
jen. excepté quand il faut que j'amuse Karoly. 
Ces derniers mots furent prononcés à mi-voix, 
mme s'il craignait d'être entendu par quelque 
ersonnage invisible. 

Le front de la comtesse se plissa un peu, tandis 
u'un léger eftfarement passait dans le regard de 
fitzi. 

— Je t'ai déjà dit, Renat, qu'il ne fallait ja- 
ais... jamais. Tu le sais bien, voyons! 

Le regard hardi de l'enfant se baissa comme 
Jus une mystérieuse menace, qui ne semblait ce- 
endant pas exister dans le ton presque’ apeuré 
e sa mère. 

Dans le salon, après le repas, la conversation se 
-aina un peu. Les goûts, les habitudes de Myrtô 
aient trop différents de ceux de ses parentes, 
ès mondaines, du moins la comtesse et Irène, 
ar Terka semblait beaucoup plus paisible. Aussi, 
lyrtô ne se heurta-t-elle qu'à de faibles instances 
rsqu'elle se leva bientôt pour prendre congé. | 
— Attendez au moins un peu, le temps que l'on 
ttelle pour vous reconduire à la gare, dit la com- 
1sse. Et revenez un de ces jours, quand il vous 
laira. J'espère avoir bientôt une réponse de mon 
is... Comme je la suppose favorable, il faudrait 
mger par avance à ce que Vous ferez de vos meu- 
es, car notre départ pour Vienne est fixé dans 
ne dizaine de jours. Je pense que vous devrez les 
mdre… 

— J'aurais aimé à conserver la chambre de ma 
ère, dit Myrtô d'une voix un peu tremblante. El- 

n'a qu'une faible valeur, les meubles étant 
eux et défraichis. 

— Je comprends ce désir, mon enfant, mais 
l'en ferez-vous?.… Certes, je n'aurais pas mieux 
anandé que de les faire giermer ici, dans una 


Par DELLY 


| 


| 
| 
| 
| 


| 


| jours, d’attentions affectueuses et discrètes. 


POURQUOI LES 


me 


des chambres du second étage, mais cette demeu- | 
re appartient au prince Milcza, et l'intendant qui | 
gère les propriétés que mon fils possède en France | 
se refusera certainement à faire entrer ici quoi 
que ce soit sans l’assentiment de son maitre. Et 
ni lui, ni moi, n'oserions écrire au prince pour 
une chose de si petite importance. 

…— Je réfléchirai… je verrai si je ne puis trouver 
une combinaison, dit Myrté. 

…— C'est cela. Peut-être ces voisines dont vous 
m'avez parlé vous donneront-elles une idée. Et 
dites-moi, mon enfant, ne craignez pas, s'il voys 
manque quelque chose. 

Myrtô rougit un peu et répliqua vivement: 

— Merci, ma cousine, mais j'ai suffisamment, je 
vous assure. Ma pauvre maman venait de rece< 
voir son trimestre de pension. s< 

Un domestique vint annoncer que la voiture 
était avancée. Myrtô serra les mains de ses pa- 
rentes, et fut reconduite jusqu'au vestibule par 
Terka et Mitzi… 

Les deux soeurs rentrérent ensuite dans le sa- 
lon, au moment où Irène disait d'un ton de con- 
trariété: | 

— Ce sera amusant d'avoir cette jeune fille 
pour institutrice! Je ne comprends pas que vous 
y Ayez songé, maman !… 

— C'est vrai qu'elle est d'une beauté ravissan- 
te, dit la comtesse d'un ton de regret. J'ai peut- 
être été un peu vite, l'autre jour. Mais la pauvre 
enfant me faisait compassion, si seule, si triste. 
Et après tout, si elie est pieuse et sérieuse comme 
elle le parait, la chose ne sera peut-être pas aussi! destinées à la France sur les 
ennuyeuse que tu le crains, Irène. Naïurellement. émetteurs à ondes courtes amé- 
elle restera en dehors de toutes nos relations, nous | ricains, MM. Augustin Frigon, di- 
la confinerons dans son rôle d'institutrice. Irecteur général de 

— Je le pense bien! Croyez-vous que je serais | Radio-Canada, David Dunton, di- 


" recteur de la Commission de l'In- 

a en É o i- 2. 

ch rmée de présenter dans le monde cette cousi formation de Guerre, et Rehé 
ne inconnue... 


; x : Garneau, directeur des émissions 
— Si jolie et si admirablement patricienne, | francaises sur ondes courtes, ont 


ajouta la voix calme de Terka. prononcé des allocutions portant 
Irène rougit et lança à sa soeur un coup d'oeil | sur le rôle de la radio dans les 
trrité, relations futures entre les deux 
— Moi, je pense que je pourrai faire avec elle | Continents. 
tout ce que je voudrai, déclara Renat, occupé à| M. Frigon, Dès-Sc., a pronon- 
décorer les oreilles du petit terrier avec des éche- | cé l'allocution suivante: 
veaux de soie enlevés à la corbeille à ouvrage de sa| “La Société Radio-Canada au- 
mère. ra, dans quelques semaines, 
- Mais je crois que tu ne t'en es jamais privé Que it (RDS à ls Fran 
re et à quelques autres pays 
avec Fraulein Rosa, remarqua paisiblement Terka. | d'Europe, sur ses nouveaux émet- 
Allons, Mitzi, il est l'heure de ta leçon de dessin. | feurs à ondes courtes, “La Voix 
Si Renai est disposé aujourd'hui, il nous rejoindra. | du Canada”. Ce ne sera pas tout 
— Non, Renat n'est pas disposé! riposta le petit | à fait les débuts radiophoniques 
garçon en s’enfonçant dans un fauteuil. Renat dé. | de notre pays chez vous. Grâce 
teste le dessin, {il n'aime au monde que la musi-|à l'esprit magnifique de colla- 
que... Mais j'ai bien peur que votre Myrtô ne soit 
un mauvais professeur, maman, ajouta-t-il dé- 
daigneusement. 


Pendant ce temps, la voiture emportait Myrtô 
vers la gare, Il eût paru naturel qu’une de ses cou- 
sines l'accompagnât jusque-là. Mais cette idée n'é- 
tait pas venue à l'esprit d'aucune des jeunes com- 
tesses, Myrtô apprenait déjà qu'il existerait pour 
elle une limite dans les égards et dans la sympa- 
thie. 

Un peu d'amertume lui était demeurée de ces LP mo nid cg A 
moments passés à l'hôte] Milcza. Pour la chasser, | {ire qu Commerce est en train 
elle entra dans une église et pria longuement, | d'établir une division de l'impor- 
épanchant son coeur fatigué en laissant couler | tation avec comme but premier 
doucement ses larmes. Puis, réconfortée, elle ga- | d'accroitre les importations ca- 
gna son logis. nadiennes du Royaume-Uni, une 

Sur le palier du quatrième étage, Albertine cau. | fois les hostilités terminées. 
sait avec son fiancé qui venait de déjeuner en| Un des nuages à l'horizon en 
compagnie de sa future famille et retournait | C€ qui concerne le commerce ex- 
maintenant à sa demeure. C'était un gros blond, | térieur du Canada, c'est que le 
bon garçon, très gai, qui avait une excellente place | ROYaume-Uni ne disposera vrai 
dans le commerce. Myrtô le connaissait déjà, Mme semblablement. pas d'assez de 
Millon l'ayant présenté à Mme Elyanni aussitôt eos DSSNQUNS vd MERE 

+ pag à une aussi haute échelle qu'a- 
que les fiançailles avaient été conclues. 


Un sergent de l'armée can 


Le vendredi ler décembre, à 
l'occasion de la clôture du pro- 
gramme quotidien des émissions 


américains, notre voix était dé- 
jà entendue en France par l'in- 
termédiaire de leurs postes de- 
puis cinq mois. Radie-Canada-a 


Une division 
de l'importation 


x vant la guerre en cours, au dire 
— Eh bien! mademoiselle Myrtô, ce déjeuner! d'un porte-parole du ministère 
s'est bien passé? demanda Albertine après que la 


du commerce. 
jeune fille eût répondu gracieusement au profond On a tout lieu de croire que 
salut de Pierre Roland. 


lord Keynes, expert financier an- 
__ Mais très bien. Seulement, je suis contente | glais, qui a récemment conféré 
de revenir chez... 


avec des autorités des ministères 
Elle allait dire comme autrefois: Chez nous... Et | du Commerce et des finanees, à 
elle retint des re " «r- mar 908 20 a insisté sur le fait que la Gran- 
en songeant qu'elle ne dirait plus ce mot si dOUX. | 4, Bretagne ne pourra pas ache- 
— Je suis si lasse de corps et d'esprit que j'a-|ter, après la guerre, pour beau- 


vais hâte d'être de retour ici, de ne plus avoir à | coup plus que les fonds qu'elle dé- 
causer, à écouter. {tient de sources canadiennes. 


— Vous viendrez bien tout de même goûter à! Par exemple, on estime de fa- 


notre soupe, mademoiselle Myrtô? demanda Mme | Con générale que la Grande- 


Millon qui apparaissait sur le seuil, Jgan pendu | Bretagne pourrait obtenir, après 


à sa main. On ne causera pas beaucoup, pour ne | " : s 
des capitaux placés encore dé- 
pas vous fatiguer. | 
. à | tenus au Canada. 

— Et je ne vous demanderai pas de me dire .\es | Depuis le début de la guerre, le 
histoires, ajouta Jean avec une générosité cheva- | Canada a rapatrié des valeurs 
leresque. 

Myrtô avait bien envie de refuser, mais elle | $800,000.,000. $700,000,000 ont été 
n'osa, craignant de blesser les excellentes créatu- | rapatriés par le gouvernement 


res qui l'avaient entourée, durant tous ces tristes | canadien et le reste par des ven- 
tes sur le marché canadien. Ces 


Elle s’assit donc le soir à la table des Millon, et | Valeurs retournées au Canada ont 


pas une minute la modeste toile cirée, le couve ; > 

commun, les mets forts simples et le service fait | + de me re placés au pays 
par ses hôtesses ne lui firent regretter la table | "79 332,000,000 per année. 
splendide, le menu délicat et le service impeccable | Il se peut que la Grande-Bre- 


; pe {tagne puisse obtenir $50,000,000 
de l'hôtel Milcza. Ici elle se sentait aimée, là-bas par année en argent canadien 


acceptée seulement. Et Myrtô était de celles qui pour le coût du transport mari- 
font passer les satisfactions du coeur infiniment time et autres services rendus 
au-dessus de celles du bien-être et des raffine- | aux Canadiens. Des autorités an- 
ments d'élégance. glaises prévoient par ailleurs que 
é 2 Creer PneEne manquera 
Quelques jours plus tard, un biliet de la comtes- | hé À pre 
se Zolanyi informait Myrtô que le prince Milcza | ra difficilement atteindre le ni- 
acceptait que sa mère s'occupât de la jeunc fille } veau d'avant la guerre. 
de sa cousine. Il fallait donc que la jeune fille s'ap-| Le Canada achète ordinaire- 


| prétât aussitôt pour son départ, et prit tou-|ment pour $128,090,000 de pro- 


vente | duits anglais par année. Ainsi, si 
| nous n'achetons pas plus qu'en 
temps ordinaire, la Grande-Bre- 


tes les dispositions relatives à la 
des quelques meubles qui ornaient le petit Jo- 
gement. 


(A suivre} en dollars canadiens, en tenant 


compte des trois sources. 


Les Editions Variétés, 1410, rue Stanley, Montréal, | tait pour $402,000.000 de produits 
et est, en vente dans toutes les bonnes librairies | canadiens; en 1938, pour 339,000.- 
ex prix de $LON 1 000. 


la Société | 


Ottawa, pendant quelques jours, | 


| les hostilités, $50,000,000 à même | 


| canadiennes qui se chiffrent par | 


rt réduit le revenu du Royaume-| 


tagne disposera de $225,000,000 | 


L'Exilée, par M. Delly, a été publié en livre par| 1937 la Grande-Bretagne impor- | 


( 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
PNEUS SONT RARES 


adienne examine ce qu'il reste de 
deux pneus d'un jeep qui a été attaqué par des canons allemands. | 
L'armée a besoin d'un nombre considérable de pneus. C’est la raison 
pour laquelle ils sont si rares pour les civils, 


Nouveau poste 
de Radio-Canada 


fait sa large part dans ce pro- 
gramme quotidien dont l'infor- 
mation canadienne avait pris 
l'initiative, en prêtant les servi- 
ces de plusieurs membres de son 
personnel et ex mettant ses ap- 
pareils et ses studios à leur dis- 
position. 

| Notre collaboration avec la ra- 
dio américaine et nos échanges 
| quotidiens de programmes avec 
la radio anglaise ne s'arréteront 
pas du fait que le Canada possè- 
de maintenant ses propres émet- 
teurs à ondes courtes. Au con- 


SUR LA FERME 


Lutte entreprise au Canada 
contre la tuberculose bovine 


Dans une conférence qu'il a faite à la dernière réunion à Chicago 
| de l'Association médicale vétérinaire de l'Amérique, le Dr Mark 
Barker, Directeur général vétérinaire, a fait un exposé de la lutte | 


| verte. Dès 1896, un système gra- 
|tuit d'épreuves contre la tuber- 
culose a été offert sux proprié.- | 
|taires de troupeaux canadiens 


| Plus tard, en 1992, cette aide s'est | 


| bornée à fournir gratuitement de 
la tuberculine aux vétérinaires 
employés par les propriétaires de 
troupeaux, à condition qu’un rap- 
port: des résultats de l'épreuve 
soit fait au Ministère fédéral de 
l'Agriculture, Vers le même 
temps (1903), on a adopté le sys- 
|tème de marquage permanent à 
l'oreille droite avec la lettre T 
des animaux réagissant, et l'ex- 
portation de ces animaux a été] 
| interdite. 


| Surveillance des troupeaux 

En 1905, le Ministère a adopté 
ce que l'on appelle le plan de 
| surveillance des troupeaux, sous | 
| lequel les troupeaux sont éprou- 
vés gratuitement. Ce système 
existe encor“ À venir jusqu'à 
l'heure actuelle quelque 33,700 | 
troupeaux contenant environ 
404,400 têtes de bestiaux sont 
| traités à la tuberculine et près de | 
| 3,000 troupeaux, tous gn dehors 
des régions sans tuberculose, at- 
tendent d'être traités. 


Système des débuts 

Le système suivant est celui 
de la suppression de la tuber- 
culose dans les municipalités, qui 
pourvoit à l'épreuve des trou- 
eaux laitiers fournissant du lait 
à un village ou à une ville qui 
demande de l’aide dans la lutte 
contre la tuberculose. Ce système 
est resté en vigueur de 1914 à| 


| 


L 


{tenant environ 259,000 


|vées dont 


| entreprise contre la tuberculose bovine au Canada et des progrès| 
| réalisés. Cette lutte, dit le Dr Barker, remonte à peu près à l'époque 
luù la tuberculose a été décoû- 


! 
| 
Il pourvoit à l'épreuve des ani-| 
maux de race pure et à l'abatage} 
obligatoire des réacteurs. À l'heu- | 
re actuelle, il y a 8,303 troupeaux 
entièrement accrédités, 295 en) 
voie d'accréditation et 30 qui at-| 
tendent la première épreuve, soit 
un total de 8,628 troupeaux, con- 
têtes de 
bovins. | 

Le dernier régime de lutte a- 
dopté est celui des zones réser- 
l'application a com- 
mencé en 1922. C'est sur ce plan 
qu'on a fait le plus grand pro- 
grès dans l'extirpation de la tu-| 
berculose. La première région| 
établie se composait de trois mu-| 


|nicipalités rurales au Manitoba, 


contenant un total de 16,500 bo- 
vins. La première épreuve a été 
terminée au début de 1923. Par- 
tant de ces débuts modestes, cette 
initiative a fait de tels progrès 
que l'on estime qu'une moitié des 
vaches canadiennes est mainte- 
nant sous surveillance. 


BOEUFS A LARGES TETES 


On se figurait autrefois que les] 
boeufs à large tête et à large mu-| 
seau sont ceux qui s'engraissent | 
le plus vite. Cette idée ne repose 


| pas sur des faits. Ce n'est pas tous 


les boeufs à tête large qui s'en- 


| graissent vite, disent les vétéri- 
| naires.: Le plus sûr meyen d'avoir 
| des boeufs qui profitent bien, est | puisse le nettoyer avec un raini- 


d'observer ceux d'entre eux qui! 
font la meilleure augmentation de | 
poids et de prendre ensuite pour | 


Ayez un bon 


TOUSSER! 


Prenez la 


CKLEY' 


MIXTURE 


Le Remède pour la Toux et le Rhume 
se vendant le plus au Canode. 


logement 
pour les porcs 


Les profits que donnent les 
pores, de même que ceux donnés 
par la plupart des autres, ani 
maux, dépendent en grande par- 
tie de la première mise de fonds 
pour leur élevage. Point n'est be- 
soin d'un logement coûteux pour 
les porcs, mais encore faut-il que 
ce logement soit propre et qu'on 


mum ce temps et de peine. Sur 
une ferme où l'on n'élève qu'un 
petit nombre de pores, aussi bien 


1935. C'est le premier régime ca-|l'engraissement des animaux du)du reste que sur celles où l'on 


nadien qui pourvoyait au paie- | 
ment d'une indemnité sur les su-| 
jets réagissant, dont l’abatage é-| 
tait ordonné. | 
| Troupeaux examinés 
| Le système suivant a été le] 


même type. 


Quand on se sert de saindoux | 
au lieu d'autre graisse dans la; 
cuisson, il faut mettre 2 cuille-| 
rées à soupe de saindoux de | 


| traire, nous aurons désormais des système de troupeaux accrédités,| moins par tasse que la recette! 
moyens plus immédiats de nous! depuis 25 ans: il existe une de-|n'exige quand elle spécifie une] 


|relier plus vite et plus sûrement 
'aux autres organismes alliés d'in- 
| formation radiophonique. 
|relations plus suivies et plus éten- 
| dues s'ensuivront entre nous 
| tous. 

| Vous comprendrez aisément 
{que l'organisation d'un poste 
|émetteur sur ondes courtes n'a 
|pas été une tâche facile. Nous 
étions en pleine élaboration du 


| la guerre où il a fallu concentrer 
| toutes les ressources humaines et 
matérielles de la nation, en vue 
! ded'invasiom qui devait marquer 
| l'heure glorieuse et heureuse à la 
fois de votre libération. Nos tech- 
niciens ont dû se plier à tous les 
retards obligatoires dans l'attri- 
bution des matériaux et nous 
avons dû attendre, pour inaugu- 
rer nos messages, d'avoir sous la 
main le personnel compétent. 

| Aujourd’hui, notre poste, cons- 
|titüé de deux émetteurs de 50 
|kilowatts dresse ses antennes 
puissantes vers l'Europe, Une 
| équipe de jeunes speakers, de 
| journalistes et d'écrivains, dont 
plusieurs orît reçu leur formation 
| chez vous. et qui se sont longue- 
ment entrainés à leurs nouvelles 
| fonctions sur notre réseau natio- 
| nal, commencera bientôt l'oeuvre 
| honnête, objective et élevée de 
l'information canadienne, et de 
|la diffusion de la culture cana- 
| dienne en Europe. 

courtes a reçu notre attention 
spéciale. La sympathie que tout 
le pays vous porte et l'existence 
| d’un groupe de trois millions de 
| Canadiens de langue francaise 
|ont inspiré "cette attitude à Ra- 
dio-Canada. 

Nous sommes ici, à la radio ca- 
| nadienne, qui n'est pas une ra- 
dio d'Etat mais une société na- 


| tionale de radiodiffusion, de for-| 


| mule assez semblable à celle de 
| votre radiodiffusion de la nation 
française, nous sommes ici quel- 


vous et qui connaissons plusieurs 
de vos” spécialistes en radiopho- 
nie. Je ne voudrais pas terminer 
ce message sans leur adresser le 
salut admiratif et fraternel de 
la radio canadienne”, 


FILASSE POUR LA GUERRE 


La majeure partie de la filasse 
produite au Canada est expédiée 
en Grande-Bretagne où elle est 
tissée en fils pour la fabrication 
de corde de parachute, de matelas 
de collision, de couvertures pour 
les canons et les aéroplanes et 
d'autres produits essentiels, Mé- 
me la quantité relativement fai- 
|ble qui reste au Canada est ré- 
| servée pour les emplois du temps 
| de guerre. 


| 


| 


1 


| La section française des ondes 


aues-uns qui avons étudié chez! 


mande régulière et constante| 
| pour ce service de la part des éle- 


Des! veurs des animaux de race pure.!tité indiquée dans la recette. 


graisse ménagère. Il faut aussi} 
deux fois plus de sel que la quan- 


Les semences en 1945 


Le vieil adage “Mieux vaut prévenir que guérir” ne s'applique 
pas seulement aux précautions à-prendre pour éviter les maladies, 
mais il doit servir aussi aux cultivateurs dans l'établissement du 
programme de l'exploitation agricole. A cause des pluies presque 


ont subi de gros dommages l'an 
dernier. Malgré ces intempéries, 
| il s'est sauvé une bonne quantité 
|de grain qui pourra être utilisé | 
comme semence à la prochaine 
saison. 
Criblage du grain 

Comme les prévisions accnseht | 

un manque de plusieurs milliers 


| de minots d'orge et d'avoine pour 
les prochains ensemencements, il! 
serait sage que les cultivateurs| 
| s'occupent de faire établir la va-| 
| leur exacte de la dernière récolte 
[en la faisant soigneusement cri- 
bler pour en enlever les graines 
de mauvaises herbes et les grains 
trop petits ou recoquevillés. En- | 
suite, il faudra faire ou faire faire | 
| l'analyse de ce grain pour en con- | 
naître le pourcentage de germi-| 
nation, car ce renseignement est | 
d'une importance capitale si on! 


dans la récolte à venir. 
Rareté du grain de semence | 


connue, les cultivateurs, qui au-| 
ront du grai 
poser, rendront un réel service à 
leurs concitoyens en leur en pro- 
curant au lieu de servir ce grain| 
aux animaux. Les cultivateurs 
qui posséderont du grain de qua- 
lité inférieure ne s'exposeront pas 
à ensemencer une semence d’une | 
pauvre vitalité et ils pourrent] 
voir immédiatement à se procurer 
la quantité de grain nécessaire 
pour les prochains ensemence- 
ments. De cette facon, les culti-| 
vateurs contribueront à éviter 
une trop grande rareté de grain 
de semence. 

Moins de blé 
| De plus, comme il est demandé, | 
pour l'an prochain, de cultiver | 


| 


» 
| 


moins de blé et d'augmenter les | 


ensemencements d'orge et d'avoi- | 
ne, les cultivateurs répondront à 


ce désir en employant tout le bon ||| 


grain disponible pour les ense-| 
mencements, et ils trouveront | 
certainement avantage à augmen- | 
ter la production de ces deux cé-| 
réales qui sont d'un emploi si gé- 
néral sur la ferme. | 
Achetons la semence maintenant 

Done, parons à la disette de 
grain de semence en faisant im- 
médiatement l'inventaire des 
| grains, établissons-en la qualité 


| 


boration interalliée de nos amis projet, à ce moment précis de | continuelles lors du moissonnage et de l'engrangement, les récoltes 


et préparons-les pour la mise en 
terre. S'il faut acheter telle ou 
telle céréale, le cultivateur pour- 
ra s'en procurer sans tarder, a- 
vant que le grain propre à la se- 
mence ne soit tout disposé. De 
cette façon, il y a grand'chance 
de diminuer l'emploi du grain 
d'alimentation comme semerice 


et de s'exposer à des déboires, 


| 


garde un troupeau de plus de 100 
truies, on peut fournir les abris 
nécessaires au moyen de cabanes 
et de loges pour les truies por- 
tières, construites d'après le plan 
que l'on appelle la “cabane de 
toute l'année”. Cette cabane est 
utile 365 jours par an, quel que 
soit le nombre d'animaux dans le 
troupeau. 

La cabane de toute l'année est 
construite de façon à protéger les 
animaux aussi bien en hiver 
qu'en été. Elle ne coûte pas cher, 
Elle est construite sur des lisses, 
pour qu’elle puisse être changée 
de place de temps à autre, En été 
le manque de protection contre 
la chaleur intense du soleil est 
plus nuisible aux porcelets que 
le froid intense de l'hiver. On 
peut tenir les animaux conforta- 
bles en été aussi bien qu'en hiver 
au moyen de portes suspendues 
sur des gonds. On trouvera les 
spécifications nécessaires pour la 
construction de cette cabane dans 
la circulaire revisée 131 (publi- 
cation 618) intitulée “Une cabane 
à pores pour toute l’année” que 
l'on peut se procurer gratuite 
ment en s'adressant au Ministère 
de l'Agriculture fédéral à Ottawa 


Un conseil pour ceux 
qui ont passé l’âge mür 


Lorsque les hommes et les femmes parvien- 
nent à l'époque de la vieillesse, leur énergie et 
leur activité, en bien des cas, commencent à 
décliner et leur vitalité, en général, diminue, 


: 4 Les petits malaises et les indispositions qu'ils 
ne veut pas s exposer a des pertes | ressentent, leur semblent plus difficiles à sur- 
de temps et à une diminution | monter qu'auparavant, et l'évidence d'un affaiblissement commence 


à se faire sentir. 


C'est le temps alors pour ceux qui désirent maintenir leur santé 


; Fe: , et ieur vigueur toujours jeunes, de 
Une fois la qualité de la récolte | “Milburn's Health and Nerve Pills. 


Ces pilules aident le patient à 


prendre un traitement avec les 


se renforcir au moyen de l'action 


n de semence à dis- | tonique qu'elles exercent sur le système. 


Prix, 50 sous la boîte, 65 pilules, dans toutes les pharmacies. 
Assurez-vous que la marque de fabrique, un coeur rouge, est 


sur le paquet. 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


| 


|l 


L'Art d'être heureuse 
par Annette Saint-Amant 


| L'exemplaire, franco 80.75 
| 


| Monseigneur Provencher 
il et son tem 
| par Donatien Frémomt 


L'exemplaire, franco $1.00 


| 

| 

| Souvenirs 
d'un Missionnaire 

| par A.-G. Morice. O.M.I. 

} 


L'exemplaire, franco $1.00 


Soixante ans d’Apostolat 
| par Mgr Emile Grouard, O.M.I. 


| L'exemplaire broché, 
franco . $1.00 

L'exemplaire, relié 

| (toile rouge) france $1.35 


| 619, avenue McDermot 


Des livres intéressants 


| En vente à 


“LA LIBERTE et LE PATRIOTE" 


Pierre Radisson 


roi des coureurs de bois 
par Donatien Frémont 


L'exemplaire, franco 80.75 


Les Lettres canadiennes 
d'autrefois" 
re 19 Soeiété royale 
Tome 1 Phase bilingue (192 
pages) 

Tome II Phase 
(200 pages) 
Tome 111 Phase canadienne 

(208 pages) 


$1.00 chacun 


(plus 10% pour commandes par 
la poste) 


française 


Winnipeg, Man. 


= 1 


PAGE DOUZE 


Petites 
Annonces 


Tortt: 2 sous par met. 
Minimum. 50 sous par insertion. 
A VENDRE-Boutique de forge avec 
auipernent complet. situé Gans le 
lage de Willow-Bunch, Sask Pour 
ri et » 7 + 
brotla espérance, Willow - Buneh, 
LELLT «ur. 


6 serez, dans distriet de 


A VENDRE 
Winnipe£, presque toutes en culture 
Centre aradien-français, pres cou- 
vent et église Maison récemment 
pelnturée À n'ére et à l'exté- 
eur Viectriité 2000 l'acre, avec 
600 10 ptant Réduction pour 
Ce comptant S'adresser À “. L. 
Régnier suile 1, 46, rue Main, 
Winnipez 
A VENDRE-200 acres, à 18 mailles de 
Winnipeg Grande maison en très 
bonne condition. Electricité dans tous 
27 ce 100 acres de guéret 
d'été, pri tcole et ‘gl se dans centre 
snadlenfrancals 65000 l'acre. Ré- 
1 M" pour tout comptant. S'adres- 
ser à M. L. fégnier, suite 31, 469, 
rue Main, Winnipeg. 
A VENDRE-240 acres, à 5 milles au 
nord de St-Claude 65 acres en cul- 


environ 25 


\ brome 
100 acres boi- 


acres en foin naturel 

des La terre est clôturée, sauf un 
quart de mille, Pas de bâtisses. S'a- 
dressor à M. St-Arnaud, St-Clande, 
Man #0P. 
A VENDRE- Me n de 7 charmbres 


prés d'école lique. Planchers de 
bois dur ' 


x ation en pierre 
Grand Garage. Prix, #3.500,00 

nditions S'adresser à MRebiffé 
agencies, 601, édifice Confederation 
Life, Téléphone 98 353 


MAISON A VENDRE à St-Vital. Mai- 
son moderne, sur Chemin Ste-Marie, 


rés de l'église et de l'école catho- 
que. 7 hambres. Planchers en bois 
+ pleine grandeur “Sun- 

r en avant et en arrière, Prix 
00000 dont #100000 comptant et 
$20.00 par mois, S'adresser à 481, Che- 


Ste-Marie. Téléphone 205 988. 


min 
FERME A VENDRE--400 acres, au vil- 
Jage de St-François-Xavier; 350 acres 
‘ ilture, 100 acres prêtes à ense- 
encer. Maison de 8 chambres, ré- 
ent répurées. Electricité. Prix, 


#35.00 de l'acre svec montant comp- 
tant raisonnable. S'adresser à M. L.- 
A, ftégnier, Chambre 31, 460, rue 
Main, Téléphone 28 456. 


GARCON de 43 ans désirerait avoir 
ménagère d'environ 35 ans, ayant 
fait ses études au moins jusqu'au 
grade VIII, pour æder dans maga- 
sin. Mentionner salaire désiré, S'a- 
dresser à Boite 333, La Liberté et le 
Patriote. Téléphone 25 763, 0P. 


À VENDRE--Maison de pension de 16 
chambres, meublées S'adresser à 
169, avenue Provencher, St Boniface. 
Téléphone 293 091. 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle 


ture, mais un tonique merveilleux. 


Ecrivez pour obtenir un dépliant 
ratuit. AÀ.-J, Bruyère, 40814, avenue 
Notre-Dame, Winnipeg. Tr. 


D a 


TOILES, LAINAGES ET COTONS 
Spécialités pour institutions, 
depuis 1892 


C.-X. Tranchemontagne 


at Cie Ltée 
IMPORTATEURS EN GROS 


+ 11, nre 


459, St-Sulpiee Prorencher 
ST-BONIFACE 


MONTREAL 


DR. JACOB 
et ses Associés 


Montgomery 
Haures: © h. am. à 6 h pm, 


BOOTH FISHERIES 
CAN. CO. LTD. 


Succursales À Winnipegosis, 
et À Mafeking, Man. 


Man., 


Poisson de qualite, 
fraîchement pêché, gelé 


Mulet rond, 2c la liv. 
Muiet sans tête, 21% 0 la liv. 


Mulet jumbo, 2%c la liv. 
Mulet sans tête, 
apprêté, 8c la liv, 


Prompte expédition, 


avec du 
“Never Grey.” Ce n'est pas une tein- | 


Au Sacré-Coeur 


Benédiction des enfants 

Dimanche dernier, à 3 heures 
de l'après-midi, avait lieu la cé- 
rémonie toujours si touchante de 
la bénédiction des enfonts La 
température était idéale pour la 
circonstance. Ils furent nombreux 
les petits qui reçurent la bénédic- 
de l'Enfant-Jésus. Malheu- 
reusement, plusieurs furent em- 
pêchés de venir à l'église, à cause 
de maladie 

Partie de cartes 

La série des parties de cartes 
recommencera dimanche  pro- 
chain, le 21 janvier, à 8 h. 30 pm. 
La chorale à aimablement accep- 
té d'organiser cette première par- 
tie de la nouvelle série. Tous sont 
priés d'encourager les membres 
de la chorale qui eux-mêmes se 
dévouent tant pour la paroisse 

Rapport financier 

Dimanche prochain le KR. P. 
Curé donnera le rapport financier 
de la paroisse pour l'année 1944 


tion 


Elections à la Société 
St-Jean-Baptiste 


Les membres de la Société St- | 
Jean-Baptiste ont tenu leurs 
élections annuelles, lundi der- 


nier, Voici le résultat obtenu: 

Président, M. J.-A. Rhéaume; 
vice-président, M. V. Guilbert; 
| secrétaire, M. G. Léveillé; tréso- 
| rier, M. H.-W. Poirier; directeurs, 
| MM J. Gagnon, J.-A. Fontaine, 
| G. Lalonde. 

Nous félicitons les nouveaux 
élus et leur souhaitons plein suc- 
cès dans leur nouvelle charge. 


Mme X. Olivier 
autrefois du Sacré- 
Coeur, est décédée 


Le 3 janvier est décédée à 
Montréal Mme X. Olivier, dans 
sa 80ème année. Elle laisse dans 


‘iC.| le deuil 8 enfants, dont 5 gar- 


cons et 3 filles, et de nombreux 
petits-enfants. Un fils, 


| en France, en 1914. 
Mme Olivier fut très active 

| dans le développement de la pa- 
roisse du Sacré-Coeur, de Winni- 
peg. Elle demeurait à Montréal 
| depuis une vingtaine d'années. 
| Nous demandons aux parois- 
| siens 
| vouloir s'unir dans leurs prières 
pour le repos de son âme. 

Un cerf du Parc National Jas- 
per peut suivre pendant des mil- 
les de distance les guides qu'il 


nir sa friandise favorite. 


CORSETIERE 


‘représentant la Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale. S'adres- 
ser à Mme Germaine Cour- 
teau, 96, rue Sherbrooke, Win- 
nipeg, Téléphone 35 226. 

TF 


J. À. BRUNKA et CIE 


Sculpteurs, fa- 
bricants d’au- 
tels, de statues 
et de tout ameu- 
blement d'église. 


Ecrivez pour 
obtenir notre 
liste de prix. 


200, rue Kelvin 
Winnipeg, Man. 


Henri, | 
|tomba sur le champ de bataille, | 


du Sacré-Coeur de bien} 


rencontre, dans l'espoir d'obte-| 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


| A L'ESCADRILLE 


| 


| 
| 


DES ALOUETTES 


2 |initiative. 


{ 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher 


La première assemblée régu- 
|iière de l'année eut lieu le jeudi 


—  — 


Lin janvier, sous la présidence du 


député Grand Chevalier, en l'ab- 
sence du Grand Chevalier, rete- 
| nu chez lui par une indisposition 
|qui, nous l'espérons tous, n'est 
| que passagère. L'assistance était 
assez bonne et l'agenda n'étant 


1 | pas trop surchargé, le tout se ter- 


mina à 10 h. 30. Plusieurs mem- 
bres ont attiré l'attention sur le 
| fait qu'une soirée de divertisse- 
ment serait appréciée de nos 
membres. L'exécutif fut chargé 
d'étudier la question et nous se- 
rons en mesure de vous rensei- 
gner sous peu à ce sujet. Une op- 
position assez forte s'est fait 
sentir sur le sujet de tenir une 
initiation en hiver. Il n'y à pas 
de doute que la chose est assez 
risquée, si l'on prend en considé- 
ration les froids extrêmes et les 
avalanches de neige possibles en 
{cette saison qui mettraient en 
| péril le succès d'une semblable 
L'exécutif  étudiera 
| également ce problème et en fera 
rapport. Nous avons déjà un 
grand nombre de demandes d’ad- 


Durant sa visite en Angleterre Son Eminnece le Cardinal J.-M.-| mission et nous demandons à ces 
PB Villeneuve, archevêque de Québec, a rendu visite à l’escadrille | aspirants et futurs frères de bien 


des Alouettes. 


fameuse escadrille, le chef d'escadrille Maurice Laplante, OM. 


A l'Alliance Française 
Conference sur |’ 


art français 


par le professeur Leathers 


Lors de la séance du 10 janvier, 
à la salle MacDonald à l'hôtel 
Fort Garry, l'Alliance Française 


| positions voluptueuses et légères 
de Boucher, à la grâce de Wat- 
teau, aux scènes historiques de 


On le voit ici photographié avec le chapelain de la | vouloir patienter si nous décidons 


|de remettre cette initiation à 
| l'été. 
L) L4 LA 
Le frère Boily fait maintenant 
partie du corps médical mili- 


| taire à Toronto. Ce dévoué frère | 
[nous envoyait ses souhaits pour | 


le nouvel an dans une longue let- 
tre dont la lecture a fort réjoui 
l'assemblée, “Bien qu'on ne de- 
| vienne pas riche dans ce métier, 
| disait-il, j'ai réussi à économiser 
un peu et je vous envoie ma con- 


a vu défiler sur l'écran une suite| David, à l’audacieux “Radeau de |tribution pour 1945”. Merci, frè- 


de clichés lumineux, que com- 
mentait M. le professeur Victor 
Leäthers. 

M. Leathers a une connaissance 
étendue de l’art; il est pour lui un 
compagnon de tous les jours; il 
le retrouve dans sa collection de 
reproductions dont il orne sa 
| maison. Mercredi soir il a réussi 
à communiquer à son auditoire 
une grande part de son enthou- 
siasme. 

M. Leathers a suivi l'art fran- 
çais dans son développement de- 
| puis les miniatures jusqu’à l'im- 
pressionnisme; sa conférence fut 
vraiment une suite de commentai- 
res précis, solides, souvent teintés 
Mise 


| 


D'un portrait de Clouet—pour 
|ne citer que quelques étapes im- 
portantes de ce voyage dans l’art 
| français — nous avons passé au 
classicisme de Poussin, aux por- 
| traits riches et somptueux de Ri- 
gaud et de Largillière, aux com- 


Au Cercie Molière 


C'est demain, le 20 janvier, 
qu'aura lieu la réunion mensuel- 
{le au “Music and Arts Bldg.”, à 
16 h. 30 du soir. 

Il y aura lecture d'une pièce 
par les directeurs dramatiques du 
Cercle, présentation d’un film 
sur la région gaspésienne et exé- 
cution de chants du folklore ca- 
nadien. 

| La plus cordiale bienvenue y 
attend les membres et amis. 


| 


Fédération des 
femmes canadiennes- 
françaises 


| On me prie d'annoncer que le 
| grand déjeuner annuel de la Fé- 


———" 5 5îûîûî ms | dération aura lieu dans la salle 


ARTICLES 


EN PYREX 


Nous avons un vaste assortiment de ces jolis articles bril- 
lants en pyrex qui serviront à faire cuire les aliments aussi 
bien sur le poêle que dans le fourneau. 

Service de 4 pièces pour cadeaux, comprenant: 


9 
Moules à pain 
Plats d'utilité générale . 
Assiettes à tarte 


Plats pour démêler pâte, service de 3 
Coupes à cossetafde, service de 6 


2? casseroles, 1 poélon avec queue qui s’enlève 


53:65 
676 et 96c 
74e et 96€ 
30e à 67e 
$1.40 

S8c 


Aussi nombre d'autres articles de ce pyrex fameux 


Articles de cuisine, 3e étage. 


9 


: Vêtements HUOT faits su 


du restaurant Moore’s, avenue du 

| Portage, le jeudi 25 janvier, à 

| midi et demi (12 h. 30 p.m.). Tous 

les membres et leurs amies sont 

| cordialement invités. 

| Emer, SEGUIN, 
Sec. correspondante. 


La Fronce Combattante 
(Cercle St-Boniface et Winnipeg) 
aide 
Vé- 
chaussures, 


Sollicite votre 


pour la France: 
tements, 
linge, etc. 


Adressez tout don à 
Mme P. Pothier 
127, rue Youville, 
St-Boniface, Man. 
Vos donations (argent) au Se- 
crétaire 
C. Buffet 
302, Ed. Mcintyre, Winnipeg, Man. 
Téléphones 205 427 ou 97 125 


VOLCANO 


Limitée 
Montréal) - St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds - Chaudronnerie 


Henri D'Eschambault, 
Limitée 


Représentants locaux 


r mesure 


BIEN S'HABILLER . . . est un art! Et le complet est la pièce de résis- 
tance de toute garde-robe bien garnie surtout si c'est un complet fait sur 
mesure , , . puisqu'il est fait pour la personne qui le porte’ 


| la Méduse” de Géricault, au 
pleurard Greuze. Puis nous avons 
re défiler des exemples du ro- 
|mantisme violent de Delacroix, 
! des calmes compositions d’Ingres, 
et enfin de l'art impressionniste 
de Monet, de la richesse lumi- 
neuse de Renoir; et puis ce fut 
| Cézanne, le tourmenté Van Gogh 
et enfin Gauguin en qui M. Lea- 
thers voit un artiste décorateur, 


et dont le cheval blanc a terminé | 


d'une façon appropriée la ‘“che- 
vauchée” dans ce monde de l'art 
français. 


Ces clichés et les commentaires | 
qui les accompagnaient nous ont | 
fait reprendre contact avec des| 


oeuvres représentatives d'époques 


différentes; pour ceux qui ne les} 


ER pas, ce fut un é- 
blouissement, une introduction 
dans un monde de richesses nou- 
velles, 

M. le professeur C. Meredith 
Jones, modestement enfoui dans 
l'ombre, a fait marcher d'une 
main experte le projecteur. 
| Mme C. Meredith Jones a ex- 
| primé en quelques mots sincères 
|le plaisir que nous avons eu à 
suivre dans ce court voyage ar- 
tistique un amateur enthousiaste 
et savant. 


A. GLAUSER. 
Décoré 


B 


Le caporal F.-F.-J. DeCock, fils 
de M. et Mme H. DeCock, suite 3, 
Bryton Block, Winnipeg, a ré- 
|cemment été décoré dans’ l’Avia- 
|tion canadienne. Le caporal De 
| Cock fait partie de l'escadrille des 
| Alouettes et a eu le bonheur de 
| causer avec S. E. le Cardinal lors 
| de la visite que le cardinal cana- 
| dien fit à la fameuse escadrille. 
| Agé de 27 ans, le caporal DeCock 
| s'est enrôlé en 1941. Il est outre- 
{mer depuis 1942 et a fait du-ser- 

vice en Afrique et en Angleterre. 
Bon épouse demeure à 770,.rue 
Sin'coe, Winnipeg. 


Optométristes 


et Opticiens 


ÉDIFICE KENSINGTON 
75, avenue du Portage 
Winnipeg, Manitobe 


Tél: 93 942 


200, avenue Provenchæ 


À. HUO 


|re Boily, de ce bel exemple, et 
| meilleure chance possible. 

. +. 
| A ce sujet, Ernest, le célèbre 
de nos finances, fait remarquer 
qu'un grand nombre de frères 


| 


sont en retard pour payer leurs | 
| cotisations, bien que beaucoup | 


|moins éloignés que le frère Boi- 


ly. Si vous ne pouvez venir en 
personne soyez bons patriotes | 


en encourageant nos postes ca- 
nadiennes. Un timbre, un man- 


| dat de poste, et tout est fait. Nous | 
savons que c'est plutôt négligen- 


ce que mauvais vouloir. 
L2 L LZ . 


| suis pas de ton avis, Gus. Je crois 
avec le vieux dicton que: “Ce qui 
traîne, se salit”. Le malheur c'est 
de l'avoir laissé trainer trop 
longtemps en fixant une date. 
Autrement, je serais d'accord, 
mais selon le grand Napoléon, 
commencer une attaque au mau- 
vais moment constitue une er- 
reur; l’abändonner serait pire er- 
reur. 


L1 * L] 
Nos assemblées ont lieu le 
| 2ème et le 4ème jeudi de chaque 
| mois. Au 25 prochain, donc, 
BISTOURI 


 Sérieuse situation 
prévue à Winnipeg 


On s'attend à la férmeture de 
toute l'industrie de l'avionnerie à 
Winnipeg d'ici deux mois. Quatre 
établissements, employant plu- 
sieurs milliers d'employés sont en 
cause. Des représentants de ces 
établissements disent être con- 
vaincus qu'après les considéra- 
bles congédiements qui ont eu 


attend à brève échéance, l'in- 
dustrie sera à peu près immobi- 
lisée au début de mars. 

Frank Murphy, agent d'affai- 
res de l'International Association 
of Machinists, local 741 (A.F.L.), 
a dit que le congédiement aux 
usines McDonald aggraverait 
“une situation déjà sérieuse en 
ce qui concerne le chômage à 
Winnipeg”. 


| Au Club du Sacré-Coeur 


LIGUE DE DIX QUILLES 


! 
| Fin de la 1ère série 
| Position des équipes 


| Western Paint 30 12 
| Hôtel Roblin 25 17 
| Club du S.-C. 22 20 
Cercle Ouvrier 20 22 


{Ban. Can. Nationale 20 22 
Soc. St-Jean-Baptiste 17 25 
| Les Jeunes 17 25 
Provencher 16 2 


LIGUE DES DAME 


S 
Les Bridgeuses 4 
| Les Suffragettes 3 
1 
0 


{ 


| Les Tisseuses 
| Les Coquettes 
| Haute partie simple Mme Au- 
| det, 199. 

Hautes 2 parties Mme Audet, 
343. 


Ernest G. Poole, agent du tou- 
| risme et des congrès au Canadien 
National rapporte qu'un sports- 
[man en excursion de pêche à 
l'embouchure de la rivière Blan- 
che, dans le nord québécois, a été 
| fort surpris de voir un gros oua- 
| ouaron attraper et avaler deux 
canetons. 


1 


ST-BONIFACE 


Dans les circonstances je ne | 


Mile Gisèle LaFlèche donne 


lieu récemment et ceux que l'on} 


Complets 


élégants et 


worsted de laine, en une 
ét couleurs. 


que leur élégance et leur 


Ces pardessus sont bien 


$28.50 


Ce sont des complets que vous pouvez porter pour 
les ‘grands jours” et qui sont très résistants si 
vous les mettez chaque jour pour le travail. 


Grandeurs, 36 à 44. 


Pardessus d'hiver 


amples et chauds 


$35.00 


Modèles élégants pour hommes et jeunes gens. 
Ils sont faits de tissus épais de iaine et taillés selon 
les strictes spécifications EATON'S de façon à ce 


principale valeur. Grandeurs, 36 à 44, 


Pour le confort à la maison 


Pardessus de toute occasion 


$9.75 


tants de corderoy et tweed de laine et coton, dans 
une variété de teintes attrayantes. Entièrement 
doublés. Grandeurs, 36 à 44. 


Winnipeg Men 


3 pièces 


résistants 


En 
variété de jolis patrons 


qualité constituent leur 


taillés, de tissus contras- 


un récital à Québec 


QUEBEC — Une jeune et bril- 
!lante violoniste canadienne, Mlle 
| Gisèle LaFlèche, de Winnipeg, qui 
a passé quelques semaines en 
notre ville, l'invitée de ses 
| grands-parents, M. et Mme P.-D. 
|Manseau, donnait récemment à 
| l'hôpital Laval, un récital qui fut 
| extrêmement goûté et qui grou- 
pait une nombreuse assistance. 
On sait que Mlle LaFlèche est la 
| gagnante de la bourse du Con- 
servatoire de Toronto et qu'elle 
a, l'avantage d'étudier sous la di- 
| rection de Kathleen Parlow, fon- 
| datrice du quatuor du même 
nom qui nous visitait récemment. 


La sûreté de sa technique et la 
qualité de son jeu ont valu à Mlle 
LaFlèche des applaudissements 
| chaleureux, que justifiaient aus- 
|si l'abondance et la variété de 
|son programme. Elle fut accom- 
pagnée au piano d’une façon très 
| habile, par M. François Fortier. 
| Nous reproduisons ici la liste des 
| pièces qu'elle a exécutées, avec 
un brio et une assurance dignes 
de tous éloges. 


| 1er groupe: — Romance en Fa, 
Beethoven; Dance Slave en sol 
mineur, Dvorak-Kreisler; Séré- 
nade espagnole, Chaminade- 
Kreisler; La Gitana, Kreisler, 

| 2ème groupe: — Romanza An- 
daluza, Sarasate; Allegro, Fioceo; 
|Orientale, César Cui; Danse Hon- 
|groise N@&5, Brahms. 

3ème groupe: — Chanson Ara- 
be, Rimsky Korsakoff-Krelsler; 
Danse Norvégienne, Grieg; En 
bateau, Debussy; Ave Maria, 
Schubert; Tambourin Chinois, 
Kreisler. 

Il ne fait aucun doute que Mlle 
LaFlèche possède d’admirables 
dons musicaux et qu'elle portera 
loin, au cours d'une carrière que 
nous lui souhaitons aussi bril- 
lante que ses débuts, la réputa- 


James Shaen 


Optometriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
| Téléphone 97 850 


tion des Canadiens français. Elle 
a, d'ailleurs eu l'occasion de se 
faire entendre sur plusieurs scè- 
nes et dans différentes provinces, 
ainsi qu'à la radio, toujours avec 
le même succès. Les‘ Québecois, 
qui s'intéressent particulièrement 
à son avenir, seront heureux de 
l'entendre de nouveau, au cours 
des années prochaines. 

LE CAS DES MILITAIRES 
ENVOYES EN CONGE 


OTTAWA—On a annoncé que 
les commandants de campagne de 
l'armée canadienne, sont à même 
de décider quel système devrait 
être employé pour le choix des 
militaires envoyés en congé au 
pays. 

Actuellement, sur la base d’un 
point pour chaque mois de service 
continu outre-mer en dehors du 
théâtre d'opérations et de deux 
points pour chaque mois de ser- 
vice continu sur un théâtre de 
guerre, les militaires doivent ob- 
tenir un minimum de 80 points 
pour que leur cas soit pris en 
considération, 


Un nouvel accord 
anglo-éthiopien | 


LONDRES — Des sociétés bri- | 
tanniques de transport aérien, | 
nommées par le gouvernement, 
vont donner des services régu- | 
liers pour les voyageurs, le cour- 
rier et les colis jusqu'en Ethiopie, | 
en Ethiopie même et à travers 
l'Ethiopie, Un accord anglo-| 
éthiopien a été signé à cette fin | 
à Addis-Abéda le 19 décembre 
dernier. Un livre blanc en donne | 
le texte. | 


19 Janvier 1945 


Allez chez EATON pour aubaines 
en fait d’habits 


| Quels que soient vos besoins en ce qui concerne les habits, sou- 
| mettez-les aux Hargrave Shops pour hommes 

vaste assortiment de pardessus, complets, habits pour le sport et 
le travail à des prix qui les rendent encore plus attrayants. 


Nous offrons un 


Section habits pour hommes, Hargrave Shops pour hommes, Rez-de-chaussée 


#T. EATON Cf: 


Les évêques chiliens 
et le communisme 


Cinq des principaux archev 
ques et évêques catholiques « 
Chili ont publié une lettre pa 
torale qui proclame qu'‘auct 
catholique ne peut sympathis 
avec les doctrines communistes 

Les signataires sont les arch 
vêques José-Maria Caro, Santi 
go; Alfredo Silva, Conceptio 
Alfredo Cifuentes, La Serena; 
les évêques Rafael Lira, Valn 
raiso, et Manuel Larrain, Talca, 

“Il est inconcevable qu'un c 
tholique puisse être communist 
les catholiques ne peuvent en a 
cune manière collaborer avec 
communisme”, dit la lettre 

On se rappelle que le Chili 
annoncé, récemment, qu'il ave 
établi des relations diplomatiqu 
avec la Russie, 


LES ETATS-UNIS ONT DONN 
DES NAVIRES A LA FRANC 


LONDRES -— La radio de P: 
is fait savoir, sans faire de con 
mentaires, que quatre navires « 
guerre dés Etats-Unis ont é 
transférés à la flotte de la Frai 
ce à Toulon. 


Pour vos. pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. 
Rousseau, MT, 


Pédicure et 
orthopédiste 
technicien 
Diplômé de 
New York et Chicago. 


Montréai, 
Heures de Bureau: 


de 9 h. am. à 6 h. 


157A, ave Provencher, 
ST-BONIFACE, MAN, 


Tél, 203 926 


p.m. 


"PERMANENTES 


Les complets HUOT sont coupés d'après les mesures 


Sèche-cheveux modernes, individuels 
chaque client — Equipement Nestle pour ondula- 
tions permanentes. 


GUARANTEED 
Téléphone 96 090 WAVE SHOP 


Suite 2 édifice Siobart (Près du Lyceum) 


Toutes sont 
garanties. On offre 
un personnel complet — 


Coiffeuses expertes en beauté — 
our 


Ouvert toute la 
journée le samedi 


du client et con- 


fectionnés expressément pour ce client, par des tailleurs spécialisés. Leur 
coupe élégante, leur haute qualité en font les complets les plus”recher- 
chés au Canada. Complet trois pièces $28.50. Autres complets $30.50, 


$32.50, 535.00 et plus. 


